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BRILLANTES FETESU
15e ANNIVERSAIRE DE
LA FACULTÉ DE DROIT
Collation,en séance solennelle,

de 8 doctorats‘‘honoris causa”
(LIRE ENPAGES 12 et 13) 
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FETES DU Tse ANNIVERSAIRE DE LA FACULTE OIT DE Mo L. Emery Besulleu, doyen de la faculté de Droit: Bon Eminence le card
NIVERSITE DK MONTREAL — La faculté de Droit de l'université Montréai Paul-Emile Léger ; l'hon. juge André Montpetit, président du Conuté des têtes ;

célébré en fin de semaine le Te anniversaire de as fondation and banquet Thon. Maurice Duplessis ; Son Honneur le maire illien Houde l'hon.
douné à l'hôtel Windsor, samedi soir, ea présence de Son Kminence je eardinal Elis Beauregard, nouveau docteur de ie faculté de Droit et Mgr Olivier Mauteult,
Paul-Emile Léger et de l'hon. Maurice Duplessis, premier ministre de la Drovinos, recteur de l'université de Montréal.

clôturé les fêtes données à eette socasion. Sur notre phote, de gauche à droite: - - Phot Mogur Fencin—Le Patrie!
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Coupable d'avoir
causé des blessures

graves à une femme
TROIS-RIVIERES, 16. (PCL) —

Luclen Béliveau, 21 ans, de Bt-Cé-

lestin, & été trouvé coupable per

un jury d'avoir infligé intentionnel-

lement de graves blessures corpo-
rell's à Mme Roméo Croteau, de
Bte-Gertrude, le 22 mai dernier.
Beliveau, qui connaîtra sa sentence
Je 28 novembre, avait tiré trois coups
de feu en direction de Mme Croteau.
M avait blessé cette derniére, de
méme que sa fille, Jeannine
—_— 

Pour le camp de
vacances “Mont-Réal”
Une partie de cartes est organi-

ode au profit du Camp de Vacances

*“Mont-Réal”’. Elle aura lieu, mercre-

di prochain, le 18 novembre à 8 heu-

res du soir, dans les salles du Col-

ge de Montréal, (1931 ouest, Tue

Sherbrooke). Invitation pressante &

tous les parents de nos éléves, aux

amis et aux anciens. Les billets en
vente au Collège. WE. 7397. Station-

nement gratuit organisé pour les au-  tomobilistes.

 

San. torium de Rosemont

 

Bénédiction d’un nouveau

kiosque pour les malades
Son Exec. Mgr Conrad Chaumont, évêque auxi-

liaire de Montréal a présidé la cérémonie de bénédic-
tion, hier après-midi, en présence d’un grand nombre
de bienfaiteurs du Sanatorium Saint-Joseph de
Rosemnnt, d’un nouveau kiosque destiné, comme l’a
exprimé M. Donat Turcotte, “à égayer les malades,
à leur donner ainsi qu’aux gardes-malades, un bon
moyen de récréation. C’est un commencement!”

Le kiosque est <difié à l'extré-
mité ouest de Ihôpital, à 5680
boulevard Rosemont, x Donat
Turcotte, autrefois ne l'Hy-1ro-Qué-
bec et maintenant à sa retruite,
un promoleur de la Société Riche-
lieu, et un membre du Club Riche-
leu-Montréal, a réuni les maté-
riaux et rassemblé les donateurs
du kiosque. “Devuls longtemps,
a-t-il dit au cours de ia réunion,
qui a suivi le cérémonie de béné-
diction, les Religieuses de l’hôpi-
ta] désiraient voir s'édifier quel

Preteen eee.

que chose à l'extéreur de l'Insti-

———

LA PATRIE, LUNDI 16 NOVEMBRE 1922

   
LORS DE LA BENEDICTION DU KIOSQUE AU SANATORIUM

BAINT-JOSEPH DE ROSEMONT — Bous la présidence de Son Exc.
Mer Conrad Chaumont, évêque auxilinire de Montréal, M. le chanoine

Raoul Drouin a béni le nouveau
I'hdpital-sanatorium Saint-Joseph

Kiosque, édifié sur le terrain de
de Rosemont, pour favoriser les

récréations et les loisirs des patients et des gardes-malades pendant
1a belle saison. On reconnaît ci-haut, de g. à d., à cette occasion,

« |

tution pour distraire les malades
Ce kiosque leur constituera un
excellent loisir, I) marque un bon
commencement”,

M. Georges Lalancette, conseiller
municipal, représentait Son Hon-
neur le mairt Camillien Houde. I
« félicité, au nom du Conseil muni-
cipal, “les généreux donateurs”. Il
a remercié tous ceux qui ont fourni
le matériel nécessaire,
M. Descheneaux, président des
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320e jour de l'année

Le soleil s'est levé à 7 h, O1 et se couchera à 4 h, 29

Prévisions mé-
téorolog iques
de l'Onserva-
toire du Cana-
da valables jus-
qu'à minuit ce
soir: Synop-
sia: Le ciel à
été nuageux
au-dessus de

Test de l'Ontario et de la plus
grande partie du Québec, le nuit
dernière. La journée auesi sera nua-
geuse, mais avec quelques éclair-
cies. Il fera un peu plus frais
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qu'hier, mais le temps restere doux
pour cette époque-ci de l'année.

Régions de Montréal, de l'Outa-
ouais, des Laurentides, des Can-
tons de l'Est et de Québec: Nus-

teux, avec quelques périodes enso-
leillées aujourd'hui. Doux. Vents
légers. Maximum aujourdhui à
Montréal, Ottawa et Sherbrooke,
46; & Bte-Afathe et Québec, 42.

Régions du BSt-Maurice, du Lac
8t-Jean et de la Bale - Comeau:
Nuageux aujourd'hui, avec quelques
légères chutes de neige. Doux. Vents
de l’Ouest de 15 milles devenant
légers ce soir. Maximum aujour-
d'hui à La Tuque, Chicoutimi et
Rivière-du-Loup, 38.
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patients actuellement hospitalisés,
a affirmé que “ce magnifique kios-
que, durant la belle saison, nous
permettra de respirer de l'air sain

au dehors. Ce lieu de distraction
sidera à hâter notre guérison".
M. Gaston Gagnier, architecte. qui

a tracé les plans et devis du kiosque,

a rendu hommage aux bienfalteurs.

I à parlé au nom des relipleuses
hospitalières, les Soeurs de !a Mi-
Béricorde de Montréal, ainsi qu'au
nom des membres du Consetl d’ad-
ministration de Imôpital. “Ce lieu
de promenade, dit-il, procurera du
repos aux gardes-malades et aux pa-
tients. Je remercie tout particuliere-
ment M. Donat Turcotte pour la
généreuse tâche qu'il a assumée et
menée à si bonne fin”,
M, le chanoine Raoul Drouin, qui

a béni le Kiosque. à dit: “L'Eglise,
par Je psaume qu'Elle met sur nos
lèvres, quand nous bénissons un
édifice, donne le sens de la cérémo-
nie d'aujourd'hui. Le péché et la
souffrance marchent de pair. Pé-
cheurs, nous le sommes, les uns
physiquement. les autres, morale-
ment. L'Eglise fait un appel cons-
tant à l'amour et à la générosité,
en ce qui regarde la plénitude de 'a
fo'. Nous contribuons & refaire la
vie des malades. Nous devons, cer-
tes, de la reconnaissance envers
ceux qui ont collaboré à cette cons-
truction. Souhaltons que ce kiosque
et l'hôpital alent la puissance de
refaire les forces des malades”.

La Révérende Soeur Saint-Coeur
de Marie, supérieure de l'hôpital,
ainsi que plusieurs religieuses de
l'Institution. M. l'abbé René Ba-
chand. curé de Notre-Dame du
Foyer, les RR. PP. René Ducharme,
Narcisse-Marie Gagnon et Salvator
Archambault, OFM. les docteurs
Marcel Verschelden, Fernand Gré-g

MM. Georges Lalancette, consetller municipal et représentant de

Son Honneur le maire de Montréal. M. Donat Turcotte, l'un des

artisans les plus dévouds de cette réussite, le docteur Adélard Groulx,

directeur du Service municipal de la Santé; Oswald Mayrand, directeur

de la “Patrie”, et le docteur Marcel Verschelden, surintendant médical

du Sanatorium.

goire, Robert Auger, Ernest Büus-
quet, Jules Brany, Jean - Paul
Wrault, Gérard Giguére Jean-Pler-
re Jean, Léo Lamarre, Gaston Le-
duc, Charles Lépine, Jean Longtin,
Pierre Larue et plusieurs autres, le
Juge Joseph Jean, Mme Joseph
Jean, présidente des Dames Patron-
nesses de l'hôpital, Mme René Ma-
jor, trésorièré, et le docteur René
Major étaient présents.
me———

A St-Thomas

1 mort, 2 disparus
dans un incendie
ST-THOMAS, Ont, 16 (P.Cf) —

Un homme a été tué et deux autres
manquent à l'appel à la suite d'un
incendie qui a ravagé hier l'tm-
meuble du Y.M.C.A, à Bt-Thomas
Deux hommes ont été blessés

Le corps de “nomas Dunn, 73
ans, de London, Ont., & été trouvé
à l'étage supérieur de limmeuble,
de trois étages après que le feu
eut été maitrisé.
Percy Woods, 48 anes, et Oliver H.

C. Webb, 63 ans, ont été hospita-
lisés, souffrant de brûlures Leur
état est satisfaisant.

Les deux disparus ont été Iden.
tifiés comme étant G. Russell
Grimmon, âgé d'environ 65 ans, de
Port Stanley, Ont, et W. Attaman.
Grimmon, un employé de restau-

rant de St-Thomas, a pris une
chambre .u YMCA’samedi soir tan-
dis que sa soeur, Mme W.-T. San-
born, avec qui l habite, était en
visite à Détroit. S& chambre était
située au troisième étage et elle fut
trouvée intacte par les pompiers
après que le feu eut été maitrisé, 

«Photo Roger Janelle—La Patrie)

mais le corridor avait été brûlé.
La chambre d'Attaman, au troi-

sième étage également, était intacte.

Plus de 30 autres personnes se sont

enfuis en pyjama ou en sous-vête-
ments. Un marchand de la ville,
Charles Cook, a ouvert son magasin

afin de fournir des vêtements et sa
femme a travaillé avec une machine
à coudre pour faire les altérations
nécestaires.
Le feu fut découvert pen Avant

b heures hier matin par un pen-
sionnaire qui fut éveillé par le
crépitement des flammes ct aver-
tit les autres occupants.
La brigade de St Thomas, aidée

de cing hommes et d'une pompe
venus de London, a combattu l'in-
cendie durant quatre heures avant
de le maitriser, Les deux étages
supérieurs ont été particlienent

détruite Les pompiers ont réussi
à sauver le rez-de-chaussee et le
gymnase.
On croit que le feu a pu être

causé par un fumeur négilgent au
deuxième étage, L'immeuble, cons-
truit en 1918, contenant #0 Ciam-
bres, était assuré pour 4200,000.
On évalue les domn.ages à plus de
$150,000,

 

Deux de ces trois
noyés sont repêchés
Les corps de James McNeechem,

de Los-Angeles, et de Car] Tis
church, 27 ans, de Montréal, ont

été repéchés hler au lac Baskatong,
à 120 milles au nord de Montréal.
Les deux s'étaient noyés quand
leur canot avait chaviré le 31 oc-
tobre, Le corps d'une troisième
victime, M. Jacques Dumas, de Montréal, avait été retrouvé ven-
dredi

 

 

 décoré pour la cérémonie de bénédiction per M. je
Exc. Mgr Co:rad Chaumont, évêque auxiliaire de M
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LE NOUVEAU KIOSQUE AU SANATORIUM BAINT-JOSEPH, D 3NT- . DE ROSEMONT — C'
Kiosque, lieu de loisir et dc récréation des patients de l'hôpital-senatorium Seuat-JosepérdeRosemont

chanoine Raoul Drouin, sous la présidence de Son
ontréal. Le kiosque est une réalisation de plusieurs

nateurs, raillés par M. Donat Turcotte. ®
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7 morts violentes dans
larégion métropolitaine

Sept personnes ont perdu la vie de façon tragique
au cours de la fin de semaine et un homme dont le
corps n’avait pas encore été repêché ce matin, s’est
délibérément jeté en bas du pont Mercier au début de
la soirée d” wer,
Dans les sipt premiers cas, les

victimes sont: M. Guy Précourt, 28
ans, 325, rue Lévis, Montréal. M.
Wilfrid Bonin, 48 ans, 130, rue Vi-
sitation, & Joliette. M. William R.
Robertson, 38 ans, 5523, avenue Mc-
Lynn, Montréal. M. Alfred Laliberté,
67 ans, 1575 boulevard Laurin, Ville
St-Laurent. Lisette Dicaire, 16 ans,
de St-Eustache. Denis Dion, 7 ans,
4488, rue Pullum et Serge Perrault,
5 ans, Ville Jacques-Cartier.

TUE EN REVENANT
DE SON TRAVAIL

M. Alfred Laliberté, l'une des vic-
times, a été tué instantanément,
vers 8 heures hier soir, quand il
fut heurté successivement par deux
automobiles, sur le chemin de Côte-
de-Liesse, en face de l'entrepôt
Goodyear, ou il travaillait et qu’il
venait de quitter.
Selon la police, M. Laliberté fut

d’abord heurté par une auto con-
duité par M. Marcel Létourneau,
31 ans, 2288, rue Panet. Au mo-
ment où ! était projeté sur Is
chaussée, une autre voiture, con-
duite par M. Elfie Goodkin, 788,
rue Ogilvie, et qui doublait celle
de M. Létourneau, l'écrasa à son
tour. La mort fut constatée par
un interne de l'hôpital St-Luc,
puis le corps fut transporté à la
morgue de la rue Bt-Vincent, à
Montréal, pour fins d'enquête du
coroner,
Le détective Roger Paiement, de

la Sûreté provincirle, a fait en-
quête avec les agents Léo Trot-
tier et Paul Aubertin, de la police
de Ville St-Laurent

A STE-ANNE-DES-PLAINES
Une jeune fille de 17 ans, Lisette

Dicaire, fille de Mme Vve Ovide
Dicaire, de St-Eustache, à été tuée
instantanément, vers & hrs hier
soir, lorsque l'automobile dans la-
quelle elle avait pris place alla
donner contre un poteau, sur la
Montée Gagnon, près de Ste-Anne-
des-Plaines. Le conducteur de ls
voiture, M. Jacques Hétu, dont Jes
parents résident à Laval-Ouest, a
été blessé et conduit à l'Hôtel-
Dieu de St-Jérôme. Le corps de la
victime n été transporté à la mor-
gue de Ste-Thérèse, où une enquête
sera tenue par le coroner du district.
Le détective Mike Detorquio, de la
Sûreté de la province, a fait les
constatations d'usage.

CYCLISTE TUE
Un père de trois enfants, M. Wil-

 

frid Bonin, 48 ans. de Joliette, à été
tué instantanément, vers 6 h., sa-
medi solr, alors qu'il voyageait à
bicyclette. sur la route 48, prés de
Joliette, et fut renversé par une
auto conduite par M. Aimé Allard,
de Ste-Elisabeth
Une enquête a été ouverte same-

di soir, per le Dr J. Lamarche, co-
roner du district, puis ajournée
‘sine die”. Le détective Roger Prie-
ment, de la Sûreté de la province,
& fait les constatations d'usage.
Une collision entre deux uuto-

mobiles survenue sur le boulevard
Métropolitain, à l'angle de in 1ère
avenue, à Lachine la-nuit der-
nière, à fait quatre victimes, dont
un mort, soit M. Guy Précourt,
28 ans. 325, rue Lévis, Montréal,
Selon le capitaine N. Couillard,

de la police de Lachine, la tragédie
s’est déroulée quand l'auto conduite
par la victime Précourt est entrée
en collision avec une autre conduite
par M. Jean-Guy Dépâtis, 5621, rue
St-André. Ce dernier s'en est tiré
indemne.
M. Précourt, transporté d'urgence

À l'hôpital St-Joseph de Lachine, y
succombe peu après son admission.
Deux autres personnes qui voya-

gealent avec lui, M. Gérard Mi-
gnault, 30 ans, 4676, rue Ste-Emilfe,
et Mlle Joyce Squires, 19 ans, 5225
ouest, rue Sherbrooke, furent légé-
rement blaesées et pansées à la mé-
me institution.
Le corps de M. Précourt fut trans-

porté A ia morgue de la rue St-
Vincent, à Montréal, où le coroner
tiendra enquête.

BOULEVARD DECARIE
M. Willlam R. Robertson, 38 ens

5523, avenue McLynn, à Montréal,
s'est tué dans la nuit de vendredi
à samedi lorsque la petite auto-

  

  

  
  
  

 

   
  

 

  

 

  

 

   

 

  

 

  

 

  

 

  
  

 

  

 

  

  

«Photo J -5. Benécal Le Pair +

INCENDIE À LACHINE. — Les pompiers de Lachine, sous les ordres de l'assistant - directeur Euclide

Lamarche, ont eu à combattre durant plusieurs heures, samedi soir, un violent incendie qui & ravagé

l'établissement de ls Modern House Furniture Limited, 830, rue Notre-Dame, angle de la 8¢ avenue. Les

bureaux de la Metropolitan Life Insurance et un établissement voisin, celui de “Machine Works

Limited”, furent gravement endommagés par l'eau et la fumée, mais furent épargnés par les flammes.

Cette photo fut prise au moment où les aspeurs venaient de circonscrire les flammes. Les dommages

mobile qu'il conduisait à heurté un
pilier du viaduc du Pacifique Ca-
nadien, sur le boulevard Décarie,
non loin de l'avenue Van Horne,
Al mourut instantanément et son
corps fut transporté à la morgue
pour fins d'enquête du coroner.

BLESSURES MORTFLLES
Denis Dion, 7 ans, 4488 rue Ful-

lum, est mort à l'hôpital Ste-Jus-
tine, samedi, 24 heures après avoir été renversé par une automobile

(Suite à la vage &

Deux Montréalais se
partageront $40,000
en prix de loterie

Trois Canadiens, dont deux de la région de
Montréal et un autre de Winnipeg, ont gagné de forts
montants d’argent samedidans la loterie de la Quebec
Army and Navy tenue à l’occasion de la course de
Manchester, Grande-Bretagne.

 

(Photo Guy Lemay la Patrie)
HEUREUX GAGNANT — Trois Canadiens, dont deux de ls région
de Montréal et un de Winnipez. ont gagné de forts moatants d'argent

samedi. dans la loterie Army & Navy, terue à l'occasion de la course

de Manchester, en Grande-Bretagne. ;æ premier prix de $40,000 a

été remporté par M. William Low, 54 ans, de Winnipeg. Les

Montréalais chanceux sont M. Jacques Mondor, pharmacien de

31 ans, travaillant à Louiseville, qud remporte 824,000 et M. E

Randall. un plombier de Verdun, qui votire 816.000. C'est M. et Mme

Randall, que l'on voit ici, en leur louis de la rue Wellington, à Verdun,
examinant leur ballet chanceux

Le premier prix de $40,000 a été
remporté par M. Willlam Lowe, 54
ans, un employé du CNR, qui de-
meure aux appartements Tuxedo,
de Winnipeg.
M. Jacques Mondor, pharmacien

de 31 ans de Montréal, travaillant
A Loutseville, a gagné le second
prix de $24,000.
Le troisième prix, au montant de

316,000, est allé à M. E. Randall,
plombier dans un hôpital de Ver-
dun.
La somme de $24,000 a été distri-

buée aux détenteurs des billets sur
les 22 chevaux qui ont terminé la
course. Chaque détenteur recevra
donc un peu plus de $1,000.
Trn autre montant de 824,000 sera

réparti entre les détenteurs des bil-
lets sur 12 chevaux qui ont com-
mencé la course mais ne l'ont pas
finie. Chacun d'eux aura environ
32,000.
M Mondur « déclaré hier dans

une entrevue, Qu'il était très con-
ten* et que l'argent fera sûrement
son affaire TI n'a pas encore déter-
miné ce qu'il en fera exactement.
C'était le quatrième billet de loterie
qu’il achetait.
M ERandall n'a pu être rejoint.

Ba femme s'est dite très heureuse
Elle n'avalt pas vu son mari depuis
qu'elle avait appris Ja bonne nou-
velle. “J'aimerais qu'l m'achète un
manteau de fourrure. Pensez-vous
Qu'il consentira?” a-t-elle demandé.
Lorsque Mme William Lowe a été

interrogée hier, elie a dit qu'il fai-
lait absolument qu'elle aille célébrer
l'événement avec son mari au cours
de 1a soirée. “C'est incroyable”, dit-
elle Quant A M. Lowe, il ne sait pes
encore ce qu'il fera avec l'argent. “Je ferai peut-être un voyage”,
dit-il

causés sont considérables.

Cambrioleur tué d'une balle à la
tête parla police de Sherbrooke

Son complice arrêté
 

Un cambrioleur qui récemment avait été détenu
dansles cellules de la Sûreté provinciale pour y être
interrogé en rapport avec plusieurs vols a été abattu
d'une balle à la tête par la police de Sherbrooke, à
la suite d’une échange de coups de feu, Son présumé

 

complice fut capturé quelques minutes après qu’il eut
— —

été abattu.
Le bandit, un récidiviste de 26

ans, Lionel Fontaine, a été pris
sur le fait alors qu'il était en train
de commettre un vol à la quin-
caillerie E. Morin et Fils, rue King
à Sherbrooke.
Fontaine qui & été libéré de pri-

son il n'y a que quelques semaines,
a été tué par trois policiers avec
qui il à échangé plusieurs coups
de feu. On trouva à ses côtés après
qu'il se fut écrasé à mort sur le
parquet de la quincaillerie un re-
volver automatique italien. L'arme
était un Barata de 9 mm. Son pré-
sumé complice, Maurice Lavigne, 23
ans, de Granby, s'est rendu 4 la po-
lice dés que Fontaine eut été abat-
tu. Il sera de plus interrogé en rap-

 

port avec plusieurs autres vois.
Les trois policiers faisaient leur

ronde habituelle, rue King, vers deux
heures, dimanche matin, examinans
soigneusement les portes des établis-
sements Commerciaux lorsqu'ils se
rendirent compte que la porte arriés
re de la quincaillerie avait été for-

cée,
En entrant dans l'établissement ile

conrtatérent que deux individus s'y
cachalent derrière un tracteur. Les
constables Jean-Claude De Blois,
Richard Blais et Aimé Lafrance,
donnèrent immédiatement l’ordre
aux inconnus de sortir de leur ca-
chette et de se rendre. Fontaine ré-
pliqua qu'il n'en ferait rien, puis tirs
un coup de Teu vers les policiers,

(wuite A Ia page 4)

Le pere et le fils poignardés,
bijoutier blessé d'une balle

Un pharmacien et son fils ont été poignardés par
des bandits samedisoir, alors que quelques heures plus
tôt un employé de bijouterie était blessé d'une balle
au cours d'un hold-up à Rosemont.
M. Léopold Benay 61 .arr, & été

poignardé au bras droit alors que
ann fila Maurice igi de 26 ans
était blessé au poignet droit, sa-
medi soir, lorsqu'ils ont résiste à
deux bandits qui Ynulalent com-
mettre un vol à la pnarmacie
Sana, 2406, ouest, rue Saint-Jac-
ques. Toug les deux le pere et le
fils ont été conduits à hôpital
Général ou ils furent pansés,

Selon la police, un homme d'en-
viron 40 ans accompagné d'un
complice déguisé en femme, sont
entrés dans ia pharmacie et y ont
acheté des liqueurs douces. Quel-
ques secondes plus tard lun des
intrus sortait un long couteau de
res goussels pour en menacer M.
Senay, et lui demander le conte-
nu de la caisse.
Au lieu de se rendre à l'ordre du

e&———.
bandit, le pharmacien lui resista
en criant à son fils qui travnille.t
à l'avant du magasin, de venis jul
porter main-forte. C'est à ce mo-
ment que le père et le fils ont subl
des blessures pendant que les bane
dits prenaient la fuite les mains
vides.
Un employé de bijouterie n été

blesré d'une balie de revoiver à un
pied, samed! matin, par deux bane
dite qui se sont emparés du Cone
tenu de la calme, une somme de
$100. La victime, M. Hirosha Kita,
employé ©: la bijouterie Pelchat et
Gauthier, 3116, rue Masson à Rose=
mont, fut condul à I'hôpital No-
tre-Dame où les autorités rappore
tent que son état est satisfaisant,
Le voi a été commis vers les dix
heures.
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MYSTERE IMPENETRABLE — Pris de 150 policiers. membres de la police de
Montreal et de la Sûreté provinciale ont effectue, samedi, une baiive dans la région
de Joliette et sur la route numéro 48. rellan: Montreal A Jolette, pour retrouver les
mains de in victime du meurtre de in rue Bourbonnière. Leur travail n'a toutefois
apporté aucun fruit. Voici quelques photos prises lors des recherches. En haut à

supérieurs donnent leurs dernières instructions :
sergent P. Lafreniere à retrouvé ur soulier, une plaque de licence et quelques autres

identité de la victime du meurtre de la

gauche, les efficiers

L

 

au centre, le

rue Bourbonnière reste entourée de mystère
Des recherches effectuées samedi par près de 150 policiers sur la route

Montréal-Joliette n'ont pas encore conduit à la découverte des mains de la
victime du meurtre de la rue Bourbonnière.Il est possible que d’autres policiers,
mais en moins grand nombre cette fois, retournent aujourd'hui dans la région
de Joliette y
travail avant les premières chutes de neige.

près de L'Amomption. on b's pas
encore réussi à identifier Je coms.

semaine mais que, jusqu'à mainte-
nant, toutes celles qui avaient été
vérifiées n'avaient rien donné.

La Sûreté provinciale à êté aler-
te à deux reprises hier. D'abord un
farcsur de bien mauvais goût a dit
avoir retrouvé les mains de la vic-
time à Saint-Canut, mais cette dé-
larstion c'est avérés complètement

fousse. Plus tard, soit vers les cing
heures hier après-midi. Je détective

Gaston Archambeult était appelé à
se rendre à Repentigny où ce qu'on
croyait être une main humaine ve-
nait d'être trouvée dans une auto-
moblie vuiée.

Ii ne s'agissait M toutefois que
dure patie d'animal, tout proba
blement une paite de singe. La po-
lice espére trouver au moins l'une

empreintes digitales ai )e @éfuni
avait un dossier judiciaire.

Interrogé, ce matin. l'inspecteur-
détective Ernest Prancoeur. chef in-|reté provinciale,
térimaire des détettivyes de Mont- coopérer avec la police de Montréal
téak à déclaré qu'on n'était pas plus se rendront aujourdhui dans le
avancé dans l'identification de Ja région de Jolietle pour y visiter
victime qu'on j'était lorsque je corps plusieurs cabanes à sucre et
& été découvert dans une ruclle dai

- . -

ursuivre les recherches. La police se presse pour compléter ce

 
»
Ia rue Bourbonnière. i] ¥ 3 mainte
rant trois semaines. Il en a de plus
profité pour remercier. au nom dv
l'assistant-directeur Wilfrid Bour-
don, et du capitaine-détective Henry
Bond. la Bûreté provinciale de la co-
opérasion qu'elle a apportée à la

 

ls demande de la police. nous
ia photographie de 

des mains de la victime afin de pro-:

A
public
"de

ne peo.
la tèéte de la victime. Pour

plus de connaitre la provenance
dune main de tabac trouvée au
fond de ia boite dans laquelle fut
retrouvée la tête, vendredi

7 morts.
(Suite de ta page 3)

non join' Ju domicile de ses parents.
La police rappo.te que ke véhicule
était conduit par M. Lucien Gra-
vel, 215$, rue Parthenais, qui s.op-
pa après l'accident.
A VILLE JACQUES-CARTIER
Un bamsin de cinq ana, Serge

Perrault, fils de M. Emile Perrault,
1995, rue Bt-Thomas. à Ville Jac-
Ques-Cartier, a été tué instantané-
ment, samedi après-midi, par une
auto, sur le chemin de Chambly.
aux Hmites de Ville Jaoques-Car-

 

 ther.
La police de Tendroit rapporte

Que le jeune Perrault revenait à 18
mabon, én compagnie de son père
après avoir reconduit ss jeune soeur
à l'autobus quand l'accident s
produisit. L'enfant et son père fu-j
rent alors renversés sur ls chaus-
née par une auto conduite par M
Henry-L Hatch. 38 ana, 413. rue toute information. joer St-Alexandre. Longueuil. Le corps!communia:

avec is police de Montréal à MA | du petix Perrault fut transporté à |

HA. 4148
7371 om avec La Séreté per,.rinelale | is morgue de la rue Bt-Vincent, à :

Montréal, pour fins d'enquête du,
| coroner. M. Perrault fut pour sa

cider à son identification par ses Cûreté de Montréal depuis le tat Part hospitalisé à Notre-Dame. I

début de cette cause.
De leur côté, les memores Ge

V'escousde des homicides de 1a 84-
tontinuant de

choirs à tebae. Ms tenteront

 

| aoutfre de fractures aux deux jam-
bes.

SAUVE DE LA NOYADE
Deux marins d'un navire amarré

au quai de la rue McGill ont res-
capé un débardeur qui venait de
tomber dans le canal Lachine se

4 | meat
dl La

matin.
police a dit que M. Alexandre

  

"Photos G:y Lamay—la Paine

effets. Aucune de ces choses n'intéressait la cause. A droite. le capitaine-détective
1d Tro'tier (A gauche), le licutenant-détective Ubald Legault ‘au centre), tous

deux de la Sureté provinciale, conférent avec le capitaine-détective Henry Bond, de
la Sûreté de Montréal. En bas à gauche, un groupe de cadets-policiers qui ont pris
part aux recherches sous les ordres du sergent-détective Marcel Saint-Pierre: au
centre, les sergents-détectives Marc Maurice et Earl McGrath fouillent les abords de
le route alors qu'à droite, deux constables provinciaux fent le même travail ailleurs.

 e
J. Gaudette, 28 ans, de Dartmouth,
Nouvelle-Ecosse, a été transporte
à l'hôpital St-Luc où les médecins
constatèrent qu'il n'avait eu qu'un
choc nerveux.
Le débardeur marchait sur le,

bord du canal quand il a fait cette
chute. Deux marins du 8S. Damia
plongérent dans l'eau et le rame-
nérent vers le qual. Ces marins
sont: Thomas McDonald, 20 ans.
de 1817, rue Nicolet, et Jean Ar-
senault, 23 ans, de 1855 est, rue
Rachel.

BLESSE DANS LE PORT
Un manutenteur de camionnette

destinée au chargement des navi-
res, M. Fernand Brulé, 19 ans, de
1597, rue Dorion, s'est fracturé une
jambe alors qu’il était à la com-
mande de ce petit tracteur.

L'accident s'est ptoduit au han-
far 19, soit au pied de la rue Berri
Suivant la version de la police, la
camionnette capota venirpour
frapper Brulé, qui. à son tour, fit
une chute dans un filet du navire
Qu'il s'occupait à charger,

|

M. A.J. WEST, qui vient d'être |
nommé rédacteur en chef du
“Montreal Daily Star”. M. Ken.

neth-B& Eddy a été nommé, de
son côté, gérant de la rédaction. |
M entrera en fonctions le 3 jan-

vier 1964 >

 

C- mbrioleur...
{smite de Ia page 3)

Un échange de coups de feu sui-
vit au cours duquel Fontaine fut
tué instantanément d'une balle à la
tête. Bon corps a été transporté à
Ia morgue de Sherbrooke, et l'en-
quéte du coroner sera tenue dès
aujourd'hui à quatre heures au Pa-
lais de justice. Quant à Lavigne,
i} sere traduit en Cour aujourd'hui
à Sherbrooke.

A MONTREAL
La police a révélé hier soir qu'un

Jeune homme de 17 ans a reçu une
balle dans la cuisse droite vendredi
soir alors qu'il cherchait à se sous-
tuile aux policiers Ces derniers
vcuiaient l'interroger au sujet d'une
tentative de vol d'automobile. Le
nom du jeune homme n'a pas été
divulgué en raison de son ége. Il
sers traduit en cour du bien-être
social dès qu'il sera rétabli de sa
blessure,

Convocarions
CANADIAN CLUB. — Aujour-

d'hui à 12 h. 9, au Windsor.
Conférencier: M. Freedmar, jour-
naliste. Sujet: “American Foreign
Policy and Communist China”.
Cet après-midi, 1 h. 30, bureau

du maire, des officiers
de l'Association des hommes d'ar-
‘aires canado-italiens.
Société St-Jean-Baptiste — Ce-

mlté régional de l'est: Sous les aus-
pices de la section S.-Jean - Vian-
Bey, réunion apéciale de tous les
membres de la Société habitant la
région est. Le Président général,
M. Emile Boucher sera l'invité
d'honneur. Rendez-vous à le salle
LOUSIANNE, 6435, 26e ave, Rose-
mont (angle Beaublen). Les dumes
seront admises et il y aura buffet.

Section Notre-Dame-du-T..S. Sa-
crement: Ce soir à & h. 30, à le aalle
Fymard, 4460 rue St-Hubert, as-
semblée régulière des membres: a)
Etude sur l'autonomie provinciale,
bl Etude dun plan dassurance
pour les sociétaires,

Section S.-Eunibe: Ce soir. A 8 h.
30. au sous-sol de l'église. 2151 rue
Pullum, assemblée mensuelle. Forum
Présidé par M. G.-A. Groleau sur
vn plan d'assurance pour nos mem-
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Tricentenaire de la Recrue

“C’est à ces valeureux que s'adresse

 

l'hommage actuel des descendants

 

"”

(M. le chanoine Lionel Groulx)
(par RENE BONIN)

“Cette Recrue de 1653 figure comme le plus fort
arrivage d’immigrants, au temps de la Nouvelle
France. Ville-Marie s’en est trouvée triplée. Bien
encadrée par de bons chefs, la Recrue s’est révélée ce qu'ils sont, grâce à l'apport Je
de la meilleure étoffe, Ces hommes,dont plusieurs sont
morts au combat du Long-Sault, arrivèrent à temps.
Ils ont sauvé, non seulement Ville-Marie, mais tout
le Canada. C’est à ces valeureux que s’adresse aujour-
d'hui l'hommage des descendants”,
Cet hommage à l'endroit des 1008——

hommes, membres de la célèbre Re-
———_euss

bres de la Ruecre, accompagnée de M

 

crue de 1653. arrivés au Canada,‘Alfred Perreault, président de la So-

alors une colonie de la France, le
14 novembre d'il y a trois siècles,
avec Paul Chomedey de Maison-
neuve, Je fondateur de Ville-Marie,
et avec Mère Marguerite Bour-
geoys, la fondatrice de la Congré-
gation Notre-Dame, cet hommage
M. le chanoine Lionel Groulx, direc-
teur de l'Institut d'Histoire de I'A-
mérique française, l'a exprimé au
banquet de célébration de ce tri-
ceptenaire par la Société Généulo-
gique canadienne-‘~angaise.

8. E. Mm. JETTE

La réunion s'est déroulée au
Club 400, à 1423, rue Drummond,
à la suite de la messe pontificale,
en l'église Notre-Dame, célébrée
par Son Exc. Mgr Edouard Jetté
évêque auxiliaire de Joliette, lui-
méiñe descendant d'un membre de
la Recrue. Le R. P. Azarie Ménard,
O.M.i., membre de la Société Gé-
néalogique, agissait comme prêtre
assistant. Le R. P. Lucien Cam-
peau, 8.J., directeur de la Société.
et M. l'abbé Jean-Denis Cadieux,
secrétaire de l'épiscopat canadien.
à Ottawa, servaient de diacres
d'honneur. M. Lucien 8ylvestre,
vice-chanceher de l'évêché de Jo-
liette, était le maître de cérémonie.
M. Jean-Baptiste Vinet, PS.S.,

curé de Notr:-Dame, à expliqué au
prône le sens de la fête. Mgr Oli-
vier Maurault, P.88., PA, recteur
de l'Université de Montréal, et M
Maximilien Lacombe, PBS. supe-
rieur provincial, les RR. PP. Ar-
change Godbout, O.F.M., Léon Pou-
Mot. SJ, et Anthime Desnoyers.
O.M.1,, membres d'honneur de la S0-
clété Généalogique, assistaient au
sanctuaire,

CEUX QUI ONT FAIT
BOUCHE

Aprés la messe pontificale, une
gerbe de fleurs à été déposée au
pled du monument du Chevalier
Paul Chomedey de Maisonneuve, à
la Place d'Armes, par le jeune Pierre
Godin. descendant de l'un des mermn-

clété Généalogique. M. Roland Au-
ger, secrétaire de la Boctété, a fait
l'appel des noms de cux qui ont
fait souche, au son du clairon: Jean
Auger dit Baron, Maurice Averty dit
Léger, Urbain Baudreau dit Gra-
veline, Paul Benoit dit Livernois,
René Besnard dit Bourjoly, Jacques
Boivin dit Panse, Etienne Bouchard
Miche! Bovier, Urbain Brossard.
Jean Cadieu, Guillaume Chartier,
Pierre Chauvin dit le Grand-Pieire,
Honoré Danny dit le Tourangeau,
Julien Daubigeon. Jean Dentau, Ma-
rin Reniau dit Destailly, Pierre De-
sautels dit Lapointe, Fiacre Duchar-
me dit Lafontaine, Jean Dumay-
Demers, Simon Galbrun, Jean Gas-
teau, Pierre Gaudin dit Chatillon,
Guillaume Gendron dit ia Rolan-
dière, Jean Gervaise, Louls Guertin
dit le Sabotier. Marin Heurtebise,
René Houray dit Granmont, Tous-
saint Hunault dit Deschamps, Ma-
rin Janot dit Lachepelle, Urbain
Jetté. Mathurin Jousset, Etienne
Lert, Mathurin Langevin dit La-
croix, Gilles Lazon, Jean Lemer-
cier dit Laroche, Simon Leroy,
Pierre Martin dit Larivière, Nicolas
Millet dit Le Beauceron, Jacques
Miiot dit Laval. Jean Milot dit Le
Bourguignon, Jacques Mousseau dit
Laviolette, Pierre Papin, Hugues
Picafd dit Lafortune, Jean Pichard,
Claude Robutel dit St-André, Mi-
chel Théodore dit Gilles et Jean
Valiquet dit Laverdure.

M. EMILE FIGEON
Bon Exc. Mgr Edouard Jetté a

ensuite présidé le déjeuner de la
fête au Club 40v. M. Alfred Per-
reault, le président. présenta les
orateurs. M. Emile Pigeon, conseil-
lee municipal. représentait
Honneur le maire de Montréal. "81
les quelque 150 personnes, du temps
de 1853, à Ville-Marie, revenalent
de nes jours, dit-i, elles verralent
une population de plus d'un million
et demi habiter Montréal, la deuxiè- Bon|

ville a grandi tellement vite que
nous avons peine à suffire à la tà-
che. Nous souffrons autant que nos

‘’ancétres, Cependant, nous essayons
de donner à Montréal tous les ser-

| vices requis, pour lui garder son ti-
tre de métropole”.

| M. ANDRE MALAVOY
! M. André Malavoy, du Service
du tourisme français, à signalé que
l'Amérique du Nord est comme
écartelée dans les roses des vents.
Un axe physique se dessine, dans :a

direction nord-sud, pendant que

l’axe historique a été planté, dans
la direction est-ouest L'économie a
tenaance à suivre l'axe physiqu?;

mas les Canadiens français sont

 

l'Europe. Vous avez gardé des liens
avec la France, de l'attachement
pour elle, qui vous a donné vos an-
cêtres”. -
MGR OLIVIER MAURAULT

Mgr Ollivier Maurault a affirmé:

“Nous n'aurons jamais assez d'ad-

miration pour l'héroïsme de nos an-

cétres, ni jamais assez de volonté

pour les imiter. I! me semble qu'il

y a quelque chose à faire. Si Mont-
Téa) est la Ze ville française, l'e-
trang?r, qui y vient, ne le sent pas.

Nous avons notre langue à soigner,

nos affiches à changer; le bilinguis-

me à protéger. Que nos ancêtres

soient pour nous un exemple, un

motif d'espoir, un encouragement à
bien travailler”.
M. le chanoine Lionel Groulx

avait fait l'exposé des circonstances
qui ont fait naltre le besoin de la
Recrue de 1653. Mgr Marolleau, de
I'Anjou. en France, assistait au
banquet.

IRetraite de Mgr
J.-A.Laflamme
PORTLAND. Maine. (PA) — Mgr

Joseph-A. Laflamme, 79 ans, curé
de la paroisse Bt-Joseph à Bidde-

iford Maine, vient de démissionner
à -ouse de sa santé chancelante.
Mgr Daniel-J. Feeney, évêque co-

adjuteur do Portland, dit que Mgr
Lafiarmmme deviendra curé honoraire
et rontinuera d'habiter le presbyté-
re St-Joseph.
Originalre de Ste-Germaine, Mgr

Lafiamme a falt ses études au grand
séminaire ae Montréal et a été or-
doré prêtre en 1899.

—2>—

Territoire annexé

à Shawinigan-Falls
SHAWINIGAN—Le conseil de vil-

le de Shawinigan-Falls a unanime-
ment décidé l'annexion à la cité de

 
,Snawinigan-Falis de la partie de la;
municipalité de Sainte-Fiore connue
‘sous le nom de Shawinigan-Nord.

Il ne manque plus à la décision du
conseil, pour entrer en vigueur, que
l'assentiment du lieutenant-gouver-
jneur-en-consell, Le consell a défait
le projet d'annexer, en méme temps
que Shawinigan-nord. le territoire
complet des municipalités de Shawi-
nigan et de Shawinigan-est,
 

me ville francaise du monde. La
=

 
AU TRICENTENAIRE DE L'ARKIVEE DE LA CHUEBAit, RÉECRUF.

ve

~ Son Exc. Mgr Edouard Jette,

lvcer Janelle—Ta Patri

évéque auxiliaire de Jolictte. un descendant de la celèbre Recrue de 1653, à célébré, hier matin. la messe
pontificale en leplise Notre-Dame, à l'occasion de ce tricentenaire. Sur la Place d'Armes. au rmnument
Maisonneuve, il y eut déposition d’une couronne de fleurs et l'appel de ceux de la Recrue, qui ont fait
souche. On reconnait ci-hauli, de gauche à droite, Mile Jeanne Grégoire, vice-présidente de la Société
Généalosique canadienne-française, gui & organisé ln fête du tricentenaire. M. le chanoine Lionel Groulx,
president de l'Inst.lut d'Histoire de l'Amérique française, le petit Pierre Godin, descendant de l'un de la
Recrue, Alfred Perrcanlt, président de la Société Géuéalogique. Son Exc. Mar Jetté, Mgr Olivier Mau-
rault, P58., PA, recteur de l'Université de Montréal, et M. Roland Auger, secrétaire de la Société

Ciénealgique,
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LUNDI 16 NOVIEMERE

3.00- 430—Musique
430- 500—Les Nations Unies
n00- 515—Telestory Time
615- 52—Hobby W:reshop
530- G26—Club és 16
600 700—Musique
T00- 715-—Tablc:4
1.15 730—Tr.e-Montréal
1 30- 100-Explor.ng Minds
800- 815—L'Actuslté
815- 830— Vous êtes temoin
830- 900—Siudio
2U0- 930- Reportage: Margær.:e

Bourgeois
$30-10.00—Pereiga Intrigne
10.00-11 00—-8:ud:a One

 

MARDI 13 NOVEMBRE {muse 1a perte du cœtrat 8 Xk |
230- 3 30—-Mstinee Party
320- 345-Garry Moore Show
243 430Musique
430- 500—Cnied Nations
5u0- 5S15—Plane: Toiex
815 530—How about That?
5 20- 6 00—Casse-cou
00 700--Mus.que
00- 7 15—Tablo:4
15 730--Entrez mans frappe

730- 746—Lez Nattome Ures
7 45- G00—Varté:es musicales
800 818-—L'Actuallté
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Cing maisons détruiles par
un incendie a Saint-Martin

, La circulation sur le boulevard du CuréLabelle
a été interrompue pendant plus de six heures, hier
après-mididans la région du village de St-Martin par
suite d'un incendie qui a détruit cinq maisons.
Douse personnes qui habitaient +—

ces différentes maisons ont vu une Martin, M. Alphonse Goyer se sont
bonne partie de leurs biens détruits {rendus eur les lieux afin daider les
par des flammes alors que les pom- snistrés
plers de trois municipalités eom-

 

- pr=

battalent l'incendie.
Les flammes furent nperçues par

Ln passant dans la maison habitée
per M. R. Tremblay et il courut
sonnes l'alarme dans un restaurant
voisin où on demanda les pom-
piers. Immédiatement les pompiers |
de l'Abord-à-Plouffe se rendirent
sur Jes lieux. Cependant, à leur|
arrivée. les flammes s'étaient com-
muniquées aux maisons voisines.
Les pomplers de Bninte-Rose se
rendirent aussi sur les Heux et fi-
nalement on eut recours aux pom-
plers de Monntréai pour éviter une
conflagration,
Le feu avait commencé vers 2 h

50 hfer après-midi et était mattrine
vers 8 h. 15 hier soir. Au moment
de l'incendie 1! n'y avait qu'un lo-
cataire dans l'une des maisons, les
autres s'étant absentés pour une
raison ou pour tne antre.

LES SINISTRES

Jusqu'à l'arrivée des pompiers
de Montréal, on 2 fait usage de
camions-citernes pour arroser les

,brasiers. Le travail s'est effectué
sous la direction des chefs Plaisan-
,©e de Montréal et Aimé Beaure-
igard, de Ste-Rose. Les villagens
de St-Martin se sont aussi faits vo-

llontaires à eette occasion.
———i.

Les perspectives de
paix sont meilleures

(Sie Winstem Churebill)

LONDRES, 16 (Reutersf) — Le
premier ministre Churchill à dés

j clare aujourd'hni que les perspec-

tives de paix sont meilleures e
que l'univers est “en voie de gué-

Dans un message adressé au can-
jdidst Conservateur dans une élve-

  
Les personnes évincées de leurs, V9P Complémentaire dans le mord

TAAISONS, QUI, incidemment, etaient de Londres. le premier ministre a
toutes en bois sont: M. Ernest, Affirmé que les conservateurs p i=
Nolin, un veuf: M. Gérard Benoit | rent le pouvoir il y a deux ans

et son épouse: M. Gérard Plonffe et ; Quand les choses allaient de mal en
son épouse: M. R. MeKem, son Dis
épouse et sa fille: M. R. Tremblay. “En dépit des millions que les
son épouse et sa fille. et M. Henri aocialistes avaient obtenus de FA-
Miller. Quelques pièces de mobiliers ‘ mérique, nous glissions rapidement
ont pu être sauvées, mais le reste vers la banqueroute”, dit-il “Mam-
n'est plus que ruines. Une autre tenant, 11 exise un changement

maison, celle de M. et Mme Joseph |marqué. Nous sommes soiv:bles et
Maisonneuve, a été considérable- jnous avons rrconstitué nos res°r- |
ment endommagée par le feu, qui a ves, Nous sommes sur le chemin de |

  LES NOUVEAUX MODELES HUDSON 1956 — Une silhouette plus basse. un style extérieur nouveau,
un chic intérieur et un moteur 4 “action instantanée” avec super-induction sont les nouvelles earne-
téristiques du nouveau sedan “A super-réaction” ci-dessus, Dans la photo du bas, on voit ie sedan
Hudson Hornet 1954 avec son apparence plus longue et plus basse. son intérieur luxueux et son moteur
à action instantanée développant 168 c.v. Crs deux vostures distinctives sont les représentantes de la
ligne impressionnante des modéles 1954 comprenant le Hudson Hornet. te Hudson Wasp et le Super-
Wasp, le Hudson Jet, le Super-Jet et le Jet-Liner. Les nouveaux moteurs Hudson à “action instan-
tanée” avec super-induction établissent de nouveaux standards de puissance et de performance pour les
moteurs à haute compression. Ce sont des modèles rée lernent remarquables.
  

menacé l'un des murs.
Les automobiles out été invités,

pendant ce temps, à rebrouss.r che-
min ou suivre le chemin du bord
de l'eau A I'Abord-a-Plouffe.

Afin de diriger Ia circulation. In
police provinciale avait délérué le
lMeutenant M. Cartier pour diriger

les operations Il était assisté de
MM. Jean Béliveau, Cérard Ie-
gault, Pa cal Vanditorrt.
Le matre Louis Jarry, notaire,

Je conseiller Josaphat Lavoie et le
eecrétaire de la municipalité de St-

l'indépendu éc i .

“En réalité, nousreprenons nue,Calme suicide |
d’une femmealture normale. Le temps nous in-

diquera ce que nous pourrons faire
de plus” La police rapporte qu’une femme

dans Holdborn et St-|non encore identifiée et Axée d'en-
viron 35 ans, s'est volontairement

L'élection
Pancras-sud aura lieu jeudi pro-

enlevé Ia vie en se pluçant calme-
ment la tête sur un oreiller placé

chan. Le lutte promet d'être vive.
Les conservateurs détiennent pre-

asnteatent iine majoré de 26 mem- [en travers de la vole ferrée, à l'an-
bres à Ia Chambre des Communes gle des rues Anvers et Durocher
où à: existe deux sièges vacants. Ils |pour attendre le passage d'un con-

vot ferrovimire qui la tua instanta-
nément.
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DEPOSITION D'UNE GFERAXK
MAISONNEUVE. — A l’occasion
de l'arrivée de Ia Célèbre Recrue de 1653, sous le commandement
de M. le Chevalies Paul Chomedey de Maisonneuve, le fondateur
de Vitle-Marie, dont on voit ci-haut le monument, un pompier de
Montréal depose In gerbe de

Géuéalogique canadienne-française

apportenaient autrefois à des tra-
! vollistes.

- Le corps de la malheureuse fut
trouvé quelques instan:s après le
passage du convoi, à quelques pieds
seulement de la voie. T1 fut trans-
porté à la morgue de ln rue Bt-
Vincent. pour {ins daulopsie et
d'enquête. |

Dévaliseur d
tronc au bagne
Un spécialiste du vol du tronc

des pauvres dans les églises, Romeo
Roger, beé de 23 ans. a été con-'
damné 4 trois ans de begne par le
juge Eugène Lafa ‘ame, samed:
matin
Reger s'est reconnu ceupable

d'avoir été trouvé en possession
d'eutilr de cambriolage au moment
où il tentait de forcer un tronc, à |
Teglm Baint-Jean-de-Jésus. |
Le dossier judiciaire de l'accuse

révèle Qu'il fut relâché du bagne
Apres avoir purgé une sentence pour
avoir violé un trone et qu'il n déjà
commis quatre autres offenses du
même genre dans le passé.

a —_—_———

Deux ans de bagne!
Arthur Desnoyers, sans adresse

connue, à été condamné à deux ans
de bagne par le juge Eugène La- :
fontaine, samedi magn.

. : Le prévenu était reconnu cou-
pable d'avotr commis une série de
vois au moyen de faux chèques et
& demauds de recevoir an sentence

+ limmédiatement. Le président du |
Tribunal. aprés avoir constaté que
Fascusé avail wn dossier Judiciaire,
lui evila deux sne de bagne
Desnoyers s'était reconnu eoupa-

die d'avoir oblent, avec de faux
+ |chigues, les marchandises sutvan-

tes: un apperetl de radio, de $114;
na Appareil de télévision de $675.
un radio de $72. et enfin un autre
apparetl de télévision de 3668
ee

t détenu
Une camera de $200 et $40 en

argent ont été volés en fin de se-

 

(Photo Borer In olin La Patrtes

DF FLEURS AU MONUMENT
de la célébration du tricentenaire  pfleurs offerte par D Société  

maine à l'établissement du photo- taire, M. l'abbé Armand Lamy e: de
rraphe Gaby. 1175. rue Drummond. M. Jean Crète.
Selon Ia police, le voleur à brisé Je’
vitrine pour s’Introduire dans le Potier sonBeer

magasin. Peu après le vel UN ‘1, forét dans une trentaine de campssuspect à été arrété el conduit aux échelanmés entre Saint-Michel des
cellules de la Sûreté. M s'agit d'un Saints et la Mattowus.
jeune homme de 22 ans, du Cap-
Breton. Dans chaque camp, Son Exceller-

ce parlera aux bûchereus et ‘ir apa EN
Les chantiers de Mer riesse chaque matin dans un endroit

different.

TROIS-RIVIERES. — Son Excel. Ce sera la seconde tournée du
lence Mgr Qeorges-Léon Pelletier ‘genre, enr don Excelirree Mgr Geer-
entreorend une grande tournée pes-Léon Pelletier à visité délé nos
des «. antiers de la Mauricie du 16 chantiers coepératifs
Au 20 novembre, ainsi qu'à la mi- A la mi-décembre, Son Excellence
décembre. !se rendra dans la région de San-

Lundi. le 16 nayembre. Son Excel: maur pour y visiter plusieurs mis-
lcnee partait pour Sa::-Michel des Hers de travnilleurs de la forét en
Saints, en compagnie de son secré- , Haute-Mauriete, .

 

 

SUR LA SCENE D'UN INCENDIE. — M. L Bchector, propriétaire

de ‘Modern House Furnishitg Lid.” 830, rue Notre-Dame, 4 Lachine,

contempie ici les ruines fumautes de sou établissement ravagé par un

ineeurdie qui nécesaita une alerte générale, tard samedi soir. Deux

établissements voisins ‘urent aussi endommagés per les flammes.

M. Schector est photographié en compagnie du lieutenant Jean-Paub
Desmarais de la brigade des Incendiss de Lachine.
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Le kiosque de la Charité
Tel est le nom qu'il conviendrait de

donner au confortable kiosque dont
viennent d'être dotés les malades de
l'Hôpital-Sanatorium Saint-Joseph du
Boulevard Rosemont. C'est qu'en effet
ce pavillon, à la fois solide et élégant,
a pu être bâti grâce aux dons charita-
bles d'un grand nombre de bienfaiteurs
qui ont répondu aux appels de monsieur
Donat Turcotte. Vinfatigable Comman-
deur de l'Ordre Équestre du Saint-
Sépulcre de Jérusalem. Qui dira la
somme de dévouement qu'il a fallu pour
organiser et mener à bien cette œuvre
de charité? Baigné de soleil et d'air
pur. ce kiosque servira d'oasis aux
centaines de malades qui. tour à tour.
surtout durant la belle saison. iront y
retremper leurs forces. Les bonnes
religieuses de la Miséricorde, qui diri-
ent le vaste Hôpital-Sanatorium Saint-

joseph. bénéficieront aussi du confort
tonifiant qu'offre ce nouveau pavillon
de repos. dont la bénédiction solennelle
a eu lieu hier après-midi, en présence
d'ure multitude de personnes, amies de
l'œuvre. Monsieur le chanoine Drouin.
de l'Archevêché. officia à cette béné-
diction. en présence de Son Excellence
Mar Conrad Chaumont. évêque auxi-
liaire de Montréal. Les discours pro-
noncés pendant la solepnité par les
autorités tant civiles que religieuses
firent ‘ressortir les mérites des divers
donateurs de tous les matériaux qui
sont entrés dans la construction du
kiosque. La principale leçon à tirer d'un
peste si généreux, c’est oue l'apostolat
laïque peut accomplir des merveilles
avec le concours d'âmes généreuses oui
savent faire la part des pauvres et des
malades lorsqu'on fait appel à leur
esprit de charité.

ener

La moralité et l'éducation
par Conrad LANGLOIS

C'est une grande erreur de considérer
la moralité uniquement du point de vue
des princtnes religieux ou encore uni-
quement du point de vue d'une meil-
leure observance des lois. Personne
n'ignore que la pratique du vice est
incompatible avec la vie surnaturelle,
mais si les gens ne se préoccupent plus
de l'au-delà comment la religion pour-
ra-t-elle les ramener à des habitudes
de vie nlus saines? À moins. évidem-
ment. d'un miracle! D'un autre côté,
les lois resteront lettre morte dans la
mesure où les citoyens n'accorderont
pas leur appui à l'autorité pour en as-
surer le respect.

La situation ne laisse pas d'être
grave. Des statistiques révèlent que les
profits annuels réalisés par les diverses
régies provinciales des boissons alcoo-
liques au Canada dépassent $121.293.-
000, tandis que les recettes se sont
élevées à près d'un milliard et quagt
de dollars. Line enquête de la Jeunesse
Ouvrière Catholique a démontré que
bien rares sont les jeunes qui économi-
sent, mais qu'au contraire même ceux
qui gagnent peu gaspillent beaucoup
et que la plupart s'endettent davantage.
au lieu d'épargner. à mesure que leurs
revenus augmentent. C'est au point
que des jeunes assomment les gens
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en plein four pour leur arracher quel-
ques dollars et que les vols à main
armée se multiplient malgré des sen-
tences de plus en plus sévères. H n'en
saurait être autrement. Une fois qu'on
à pris l'habitude de satisfaire tous ses
instincts, on ne reculera devant rien

pour assouvir les passions de plus en
plus exigeantes.

Espérér la conversion spontanée
des vicieux serait bien illusoire. Sous
le régime de la libre entreprise et de la
démocratie. on ne pourrait pas non
plus priver les gens des occasions de
se livrer à l’immoralité, si c'est le désir
d'un grand nombre.

Le remède se trouve dans une meil-
leure éducation familiale. M. Léon Pa-
tenaude. parlant à l'Ecole des Parents,
avait bien raison. croyons-nous, de pla-
cer entre les mains des pères et des
mères de familles la responsabilité de
changer l'état de choses actuel.

Il ne faudrait pas croire que les
jeunes d'aujourd'hui sont nécessaire-
ment mauvais. S'ils vont se perdre dans
des lieux d'amusements plus ou moins
louches, c'est qu'on ne leur fournit
pas les moyens de se récréer autrement.
11 faut rendre le foyer plus intéressant,
attirer les jeunes dans des endroits
convenables, trouver le moyen de les
occuper à des passe-temps agréables,
mais sains et, si possible, utiles.

Le malheur, c'est que les parents et
la plupart de nos gens se déchargent
trop sur les autres de leurs responsabi-
lités. Sans doute, les prêtres enseignent
la religion à l'église et les enfants re-
çoivent une certaine éducation dans les
écoles. Mais, le reste du temps, n'est-ce
pas surtout aux parents à s'occuper de
leurs fils et de leurs filles?
Nous nous plaianons d'être nauvres.

de ne pas avoir les’ moyens de nous
instruire ni de nous bâtir des maisons.
mais si nous donnions davantage aux
jeunes des habitudes de récréations
saines, de perfectionnement personnel
par l'étude et l'épargne, notre avenir.
à tout point de vue, ne tarderait pas à
s’annancer sous des auspices plus fa-
vorables.

. ,
La loi de régence

par Roger DUHAMEL
Les modifications à la loi britannique

de régence s'effectueront sans aucune
difficulté, puisque c'est le désir de la
reine et puisque c'est aussi conforme
au bon sens le plus élémentaire. De
quoi s'agit-il en effet? De permettre au
mari de la souveraine, le duc d'Edim-
bourg. d'assumer la régence au cas où
sa femme décéderait ou deviendrait in-
canable de régner avant que le prince
Charles ait atteint l'âge de dix-huit
ans: d'accorder l'autorisation à la reine-
mére Elisabeth de faire partie du con-
seil d'Etat constitué chaque fois que le
monarque doit quitter le pays, comme
le fait se produira au cours du mois de
novembre: enfin, de reconnatire que le
prince Charles, habile à régner à dix-
huit ans, pourra aussi devenir régent
au même âge dans le cas d'une maladie
grave de sa mère.
Dans son message. la jeune souve-

raine a invoqué l'argument de l'incer-
titude humaine pour conavincre les
parlementaires de procéder à ces diffé-
rents amendements. Comme nous tous.
elle ignore de quoi demain sera fait et
elle veut assurer la permanence de sa
dynastie. Elle tient surtout à ce que ce
soit son mal qui puisse agir pour la

sauvegarde des intérêts de leur fils.
Rien de plus normal. Une régence de
Philippe est beaucoup plus naturelle
qu'une régence de la princesse Marga-
ret, si charmante et souriante qu'elle
soit.
A propos de cette jeune femme, on

doit penser que le projet de loi lui agrée
entièrement. Elle se voit en effet libérée
d'une contrainte susceptible de devenir
génante. Même s'il est actuellement
peu question de son idylle avec un bel
officier d'aviation, elle peut envisager
l'avenir avec plus de sérénité. Le four
où elle souhaitera unir sa vie à un gar-
çon qui n'a pas de sang bleu dans les

 

veines, elle aura beaucoup moins d'obs-
tacles a surmunter. L'opinion publique
acceptera plus facilement le mariage de
la princesse Margaret avec un “ma-
nant”, quand celle-ci n'aura plus la
responsabilité d'assumer, le cas échéant.
la tutelle du futur roi.

a

Les voyages interplanétaires
par Alonzo CINQ-MARS

li est depuis assez longtemps question

de faire des voyages interplanétaires.

De nombreux savants apparemment

sérieux passent leur temps à étudier les
moyens de transporter des humains
d'abord jusqu'à la lune. puis jusqu'aux
diverses planètes du svstème solaire.

Dans plusieurs pays, il s'est formé des
associations qui se donnent pour mis-

sion de satisfaire la curiosité humaine

sur ce qui se passe dans les planètes

autres que la nôtre. Il paraît que les
savants de ces associations savent

maintenant tout ce qu'il faudra pour
accomplir ces voyages interplanétaires.
Ils ont déjà préparé les plans des
appareils volants nécessaires à ces

envolées gigantesques et de leur outil-
lage, prévu toutes les précautions que
les voyageurs interplanétaires auront à
prendre, calculé les sommes que tout
cela coûtera, etc. Ml ne leur manque
qu'une chose qui est toutefois fort
essentielle: l'argent.

La Grande-Bretagne est le pays où
les recherches des savants sur Jes
envolées interplanétaires font le plus de
bruit. M. Valentine, ancien président
de la British Interplanctary Society.
dans un mémoire au‘il vient de présen-
ter a la succursale Midland, a Birming-
ham. a déclaré que les excursions dans
la lune seront faisables d'ici à une
vingtaine d'années, à condition au'on
dénense une somme d'environ $R40.-
000 000 rien que pour la première
exploration lunaire par des humains qui
n‘v débarqueront même pas.

Le programme est déjà comn!st+. En
premier lieu, avx environs de 1965. on
enverra vers la lune un appareil à
réaction autoquidé, muni d'instruments
enregistreurs de toutes sortes, et qui
reviendra sans avoir touché à cet astre.

Cette première exnérience devra coûter
la bagatelle de $140.000.000. Puis. vers
1975, des hommes feront le même
voyane dans un autre appareil plus
compliqué. mais ils se contenteront de
reaarder la June d'assez loin sans y
débarquer. (On pourrait dire «alu-
ner >.) Cette denxième envolée coûtera
beaucoup plus cher. soit $700.000.000.
Enfin. vers la fin du siècle, on se rendra
jusqu'à Mars et à d'autres planètes,
mais sans y débarquer non plus. (On
pourrait dire « aplanéter ».)

Il fardrait danc dépenser près d'un
milliard de dollars pour aller voir la
lune de près sans en toucher la surface.
Combien en faudrait-il pour aller explo-
rer véritablement la lune et les plans-
tes ? Et. ou prendre tout cet argent? I]
paraît assez paradoxal que le pays ou
les savants s'appliquent le plus à la
réalisation des voyages interplanétaires
soit zelui où l'argent manque le plus.

Avant de dépenser des milliards pour
de problématiques voyages interplané-
taires, ne serait-il pas préférable de
compléter d'abord l'exploration de notre
propre planète qu'on est encore loin de
connaître dans tous les coins? Et
surtout ne vaudrait-il pas mieux orga-
niser l'économie de tous les peuples de
notre globe terrestre afin qu'aucun
n'y souffre de la faim. comme c'est
malheureusement le cas?

on ——

Les mots qui vivent
— Les enfants, dés qu'ils ont l'esprit ou-

vert, sont capables d'une grande générosité.

 

 

D suffit de leur Indiquer la route montante, -

ils y vont. Ils sentent obacurément le mé-

rite de ls privation... Sans cette éducation

du sacrifice, la première et la plus néces-

saire. toute la vie sera médiocre.

RENE BAZIN

A quoi sert l'archéo-

logie? Les gens “pra-

tiques” qui posent cette
question pourront trou-

ver désormais une ré-

ponse auprès des apéclalistes du programme

d'assistance technique de la FAO. Si en effet

on savait depuis longtemps aue les pays de

l'Afrique du Nord et du Proche-Orient

avaient été le grenier de l'Empire romain,

grâce à un merveilleux système d'irrigation,

cette connaissance restait. essentiellement

théorique. Mais, petit à petit, les fouilles

mettent à jour les restes de réscaux -qui

pourront parfois être restaures après bien

des siècles d'oubli, et faire renaître les ver-

gers. les vignobles et les oliverales de l'an-

tiquité classique. Un exemple précis est celui

que décrit M. W. Lowdermilk, spécialiste de

l'étude ‘des sols, envoyé par la FAO en Israël.

Visitant la partie méridionale du désert du

Neguev, {i a pu voir les vestiges des nom-

breuses citernes construites par les Naba-

téens qui, groupés autour de leur capi:ale

Petra, ont connu leur apogee entre 200 av.

JC et 200 ap. JC. Ils conservaient ainsi l'eau

des violentes inondations saisonnières typi-

ques des régions semi-désertiques et leurs

méthodes étaient encore appliquées lorsque

l'Islam supplanta Byzance. “Des milliers de

citernes,” explique M. Lowdermilk, “avaient

éte creusées dans le calcaire au pied des

collines”. Le long des principaux torrents.

des citernes peaucoup plus spacieuses étaient

ménagées dans les falaises crayeuses. Leur

capacité atteignait de 25.000 à 76.000 pieds

cubes ." Les experts de la FAO se pro-

posent aujourd'hui de déblayer ces citernes

et d'y conserver l'eau nécessaire à la remise

en valeur de cette région naguère florissante.

Les Nabatéens. savaient aussi comment on

peut accumuler l'eau de pluie dans le sol

Dans le Neguev, l'eau sous-jacente es: saline

et donc Inutilisable. Mais selon M. Lowder-

milk, l'accumulation pouvait se faire sur une

base annuelle, Les Nabatéens semblent avoir

connu également certaines lois régissant

l'humidité des sols. “L'efficacité de leurs

méthodes de diversion des eaux”, explique

M. Lowdermilk, “est prouvée par l'applica-

tion constante qu'ils en ont faite à travers

les siècles” On admet généralement que le

climat de la région n'a pas sensiblement

changé depuis l'Empire romain. Il faut donc

présumer que les mêmes méthodes donne-

raient les mêmes résultats. On rencontre

aussi dans le Neguev un autre phénomène

longtemps resté inexpliqué: il s'agit d'in-

nombrables tas de silex régulièrement es-

pacés. On pense desormais que ces tas

servaient à condenser la rosée qui abreuvait

un cep de vigne ou un olivier planté au

centre. Certains passages de la Bible sem-

blent corroborer cette intéressante théorie.

Actuellement, les interstices entre Jes silex

sont obturés par les sables et le vent ne

peut plus passer pour condenser l'humidité

zur la facé intérieure dea pierres. La mission
de ia FAO à recommandé de reconstruire
Quelques tas et de mettre la théorie à
l'épreuve. En cas de succès, le Neguev re-

verrait fleurir les vignes et les oliviers après

Un oubli d'au moins treise siècles. (UNESCO)

os

Propos d'hygiène
Par temps de pluie ou de neige, il faut por-

ter des caoutchoucs ou des galoches. Des

pleds froids et humides ouvrent souvent la

porte & des rhumes et à des refroidissements.

* ®  &
A approche de la saison froide, 11 est bon

de se rappeler qu'il est dangereux de faire

démarter une voiture dans un garage fermé.
Les vapeurg d'oxyde de carbone sont inodo-

res, insipides et incolores... et mortelles.

* ® *

Quand 11 fait frais, on est toujours tenté

de prendre le tramway ou l'autobus pour ale
ler au travail ou à l'école, ou pour en revenir.
En faisant à pied une partie du chemin au

moins, on prendra ainsi une partie de l'exer-
cice en plein air indispensable.

* * *

81 vous ne savez pas nager, prenez des Je

cons pendant lhiver dams un des centres où
on enseigne ia natation. La natation vous
procurera un exercice salubre. ENe peut, un
jour ou l'autre, vous sauver la vie ou celle
d'une autre personne.

L'archéologie

au service

de lagriculture

 

 



 

DEUX JAPONAISES représentant l’'Amicale du Levant, du Japon

sont photographiées en compagnie de Son Eminence le Cardinal

Paul-Ernile Léger. archevêque de Montréal, peu après avoir apporté

hommage fleuri de leur Amicale.

LA PATRIE, LUNDI 16 NOVEMBRE 1953

L'affaire White

M. Truman racontera

“tous les faits” à

la nation américaine
| WASHINGTON. 18. (PAL) —
Quelques démocrates du Congrès
se sont aujourd'hui raîtiés au pré-
“sident Truman, comme il se préph-
| ait à discuter lé cas de Harry
Dexter White à la radio et à la
(tepar ce soir

Le parti minorita.re semble‘ pren-
;dre le dessus, dans cet incident qui
| pourrait entrainer des difficultés
| pour l'administration Eisenhower
au cours de la prochaine session du

! Congrès,
| Le procureur général M. Herbert
Brownell, & promis d'autres révé-

|lations concernant le cas de White.
On sait qu'il a accusé Truman
d'avoir promu White au poste de
directeur américain du Fonds mo-
nétaire international, après que le
FBI eut appris à l'ancien président
que White était un espion.
Après avoir dit que rien de tel

n'est arrivé, Truman va prononcer
ce soir, à 11 h, hne, un discours à(Photo Armour Landry)
la nation dsns lequel il raconters

 | "tous les faits”. Hier soir, à Inde-
:pendence, Missouri, 1 à affirmé queMarguerite Bourgeoys citée en |ensmise

exemple par le cardinal Léger
(par MARIE-OLIVE PINTAL)

La fédération des Amicales des anciennes élèves
des RR.SS. de la Congrégation Notre-Dame a célébré
samedi dernier, à la Maison-Mère à Montréal, le
tricentenaire de l’arrivée

Marguerite Bourgeoys en terre canadienne.
Les amicalistes ont d'abord assisté*—————————

à une messe d'action de grâces
suivie du petit déjeuner. Puis les an-
ciennes élèves représentant 87 Ami-
cales Notre-Dame se sont réunies
dans la grande salle de I'institution.
Lors de cetle assemblée, Mme Louis
Philippe Lussier, présidente générale
de la Fédération, traits de “l'esprit
de Mére Bourgeoys dans la vie ami-
caliste”. Mmes Dominique Beaudin,
Jean Penverne, Eugène Sénécal, A-
D. Archambault, Mile Marguerite
Robillard et Mme Paul Goye:te dis-
cutèrent tour à tour de la question
des retraites fermées et récollections,
du Service de Préparation à la Vie,
des Cercles d'Etude, de la formation
chrétienne au Cinéma et à la Radio,
de la charité et des oeuvres et des
moyens d'action.

LE CARDINAL

De nouveau réunies dans l'après-
midi, les anciennes avaient Je bon-
heur d'entendre Son Eminence le
cardinal Léger au cours d'une allo-
eution où il exhorta vivement les
filles et recrues de la pionnière de
Ville-Marie à imiter ses vertus chré
tiennes.

—"Une réunion amicaliste, dit Son
Excellence, doit non seulement évell-
ler le feu du souvenir, faire prendre
contact avec la source de vie spi-
rituelle, intellectuelle et effective,
mais aussi vous retremper dans l'a-
postolat de l'Eglise". A l occasion de
cette réunion qui revêt un caractère
spécial, 1a célébration d'un enniver-
saire glorieux & fructueux, le Car-
dinal demanda une pleuse pensée
pour celle qui est au catalogue de la
Sainteté aussi célèbre après les 300
ans de sa vie apostolique.

EXEMPLE ET APPEL

Cette féte, precisa Son Eminen-
ce, Qui permet de comprendre
mieux la puissance de l'apostolat,
est aussi un appel et un exemple
Tout comme Jeanne d'Are, Mar-
guerite Bourgeoys a répondu à
l'appel. Saus ressource Aucune, la
pucelle sauva la France, de même
votre fondatrice vint vers notre
pays nouveau alors porter le mes-
sage de l'Evangile. Tous nous avous
Une mission à remplir, danse la fa-
mille, au travail ou dans ia société.
Toujours nous devons être des té-
moins de ia Sainte Parole et ac-
cepter les tâches distribuées par
Dieu “Comment songer à es pro-
pre vie, à son bonheur, demande
Mer Léger, lorsque l'âme des en-
fants est soulllée, la Jeunesse me-
nacée par des moeurs que la so0-
ciété paganlse, le foyer subit une
attaque violente de la part des rn-
nemis de l'Eglise. lee institutions
€ la patrie menacées?” “Chère
amicalistes, êtes-vous prêtes à mar-
cher sur les traces de vertus de

{8 Assisté à une conférence où le
cas de White a fait l'objet de dis-
cussions.
White a été nommé nu Fonds

Monétaire au début de 1946. 11 y
est demeuré plus d’un an, après
quoi, d'après Truman, il a été con-
gédlé; on lui a donné la chance
de résigner. White est mort en
1948, quelques jours après avoir dit
Qu'il n’était ni communiste, ni es-
pion.
Plusieurs journaux ont fait écho

aux déclarations de personnages
qu'ils n'ont pas nommés et qui au-
raient dit qu’on gardait White en
vertu d'une entente avec le FBI,
pour empêcher les communistes de
croire qu'il était surveillé.
Le FBI a refusé de se prononcer,

mais de scurces dignes de foi, on
à appris que le FBI n'a pris aucu-
ne entente de ce genre.

de la Bienheureuse Mère

 

votre fondatrice? Qui sauvera
l'Eglise? Non les mondaines, adep-
tes des modes sataniques mais des
Ames d'élite trempées, fondues dans
l'Esprit de l'Evangile.

LE MONDE MODERNE

S'adressant encore aux amicalis-
tes le Cardinal Iéger déclara que Coma SU

le monde moderne est dur et re- QU'AS-TU FAIT ?
MILWAUKEE, — Mme Helengarde les choses du point de vue

!“ANTE
: ZZ par On. CR DEAN—==(
La médecine et l'avion

L'une des plus nouvelles spécialités médicales, c'est La médecine de
Tair. On estime en effet qu'il y a dans l'aviation environ 600 médecins
qui sont passés pur les écoles de médecine de l'air, Dans ce domaine,
les problèmes sont à La vérité fort nombreux et it doit exister une grande
coopération entre les médecins et certains spécialistes, tels que tes
ingénieurs, lex bliuchimistes, les phystologistes, les physiciens, ete. Et faut
beaucoup de ncience, d'habileté et d'entraînement pour comprendre et
traiter les problèmes de physiologie de l’organiame dus à la force de
Evarité, à la haute vitesse, à la diminution de l'oxygène, au malaise
de ta décompression, à Ia fatigue physique et nerveuse, à ia fatigue
des yeux, à la chaleur et au froid.

Q — On m'a dit qu’il était dangereux de prendre des lavements
trop souvent. J'en prends un par four Qu'en pensez-vous ?

R. — Il y a Iavement et lavement. Je ne connais qu'un cas od um
lavement quotidien soit nécessaire, C eat celui où une partie du rectum
oun du gros intestin n été enlevé & cause d'un cancer ou d'une tameur,
Dans ce cas-là, le bout de l'intestin est aflaché a Ia peau de l'abdomen
et le lavement est nécessaire chaque jour. Pour tout autre cas. le
lavement quotidien peut être nuisible à l'intestin. EI détruit les conditions
normales et rend les intestins paresscux. La constipation n'est pas une
raison suffisante pour prendre un lavement chaque jour. Dans Ia
plupart des cas, la constipation peut être guérie rapidement.

   

 

 

Le prochain article du Dr Dean,intitulé : “Les plaies de Lit”, paraitre
dans la “Patrie” de mardi, 17 novembre.

Son Exe. Mgr Giovanni Panico
délégué apostolique au Canada

OTTAWA, 16 — (PCf) — La nomination de
Son Exc. Mgr Giovanni Panico, archevêque titulaire
de Giustiniana, en qualité de délégué apostolique au
Canadaa été annoncée par le bureau du délégué
apostolique à Ottawa. le 12 avril 1893, et à fait ses études
Le bureau du déléqué apostolique théologiques à l'université de La-à dit qu'il n été informé de la no- tran ordo prés

mination par cablogramme venu tre seuREté nné
de Rome.
Le nouveau délégué apostoli 8 E Mgr Panico a été nonce

au Canada succéde à 8. E. Mer apoctoligue en Bolivie, en Argen-
Hdebrando Antoniutti tout récem- neeralovhquie

wt

pen
toi: à nment nommé nonce apostolique Ia on dir tique inle de

Madrid.
41 postol! lu région de la Sarre sise entre ls

Le bureau du délégué a que France et l'Allemagne.

 

matériel. “On construit dit-il de
beaux édifices pour les arts, le
sport et pour abriter Jes richesses
de In terre, tandis que les pauvres
et les déments vivent dans les tau-
dis”. “Malheur à la société dont le
coetr ne vibre plus devant ces mi-

dit qu'il croit que le nouveau délé-
gué apostolique, âgé de 58 ans est
actuellement à Rome Un
parole du bureau a dit qu'il n'a pas
été informé de la date d'arrivée du
touveau titulaire au Canade.

8. E. Mgr Panico ast né en Italie,

Dettlaïff demande le divorce, Elle
explique que son mari exige qu'elle
lui fasse chaque soir le récit de as
Journée, ce qu'elle tient pour “ad-
missible”, et note en sténo tout ce
Qu'elle lui dit avoir fait, afin de
pouvoir procéder, le lendemain, à
des vériflcations qu’elle considère

Le 8 décembre 1038 il était nome
mé délégué apostolique en Australie
et créé archevêque titulaire. D a
vermuté au Pérou en qualité de
nonce apostolique en septembre
1948.

j8er exprimant aussi la joie qu'elles

sètes, s'écrie Le conférencier, la
main de Dieu s'apaisera sur elle”.
Personne cependant ne peut vivre, -
des souvenirs du passé et des mo- ' §
numents du présent, on demande
aux femmes d'affermir leur volon-
té et de former un barrage vivant IR
afin que la jeunesse trouve un clu- ‘
mat de vertu et de charité”. Seule
la détermination à lutter avec l'E-
glise contre ce qui est contratre à
la fol et à la morale fera de vous
des filles continuatrices de l'oeu-
vre de la Bienheureuse, et capa-
bles de donner à Ville-Marie sa
physionomie de cité chrétienne ter-
mins Son Excellence.

MME LS-PHILIPPE LUSSIER

Mme Louis-Philippe Lussier, pré-
sidente de la Fédération avait au
début de cette réunion présenté les
hommages des Amicales à Son Ex-
cellence le cardinal Paul-Emile Lé-

 comme “insultantes”.

   

 

  

 

  

  

  
  

 

  

 

  

 

  

 

  

 

  

  
ressentalent de saluer la présence
du prince de l'Eglise, premier Car- }
dinal de Montréal et formula aussi
des voeux pour la glorification de !
la Blenheureuse Mère Marguerite
Bourgeoys du Canada.

Les anciennes élèves se groupé-
rent ensuite à la chapelle pour le 14
Salut du Saint-Sacrement et de là |;
ae rendirent à l'oratoire de la Bien-
heureuse où des déléguées des ditfé-
rentes Amicales présentérent dos
fieurs entre autres, deux Japonaises
revêtues du costume national, ap-
portant l'hommage de l'Amicale du
Levant, au Japon.

 

A RAMBOUILLET. — L'ambas-9 .
ssdeur soviétique en France,

L abrutissement Serge Vinneradov, ci-dessus, sem-
OTTAWA. — Les bénéfices de la

|

ble des plus heureux au retour
vente des lUqueurs enregistrés par

|

d'une excursion de chasse dans
les gouvernements provinciaux du-

|

Je domaine du président Vincent
rant l'exercice financier qui s'est| Auriol à Rambouillet, prée de
terminé le 31 mars ont atteint| Paris. C'était la première fois
8121293.000 comparativement à| qu'un représentant russe accep-
8111,863,000 pour l'exercice précé- tait de se Joindre au reste du
Les revenus nets sont passés de corps diplomatique pour cette $1,048,000.000 à $1.221,000.00, partie de chasse annuelle

{

"se sont déjà entendues sur un bon

sait à la Yougoslavie, la ville même

on croit que la Yougosia-‘e consen-

à l'Italie, C'est la largeur de cette 
Tito offre de céder
Trieste à l’Italie

ROME,16— (PAF) — La nouvelle offre faite par
le président Tito de Yougoslavie de céder à l’Italie le
port de Trieste soulève aujourd’hui parmi les diplo-
mates la conjecture qu'une conférence à cinq sur le
territoire disputé de l’Adriatique est imminente.
Les cercles diplomatiques estiment

aussi que l'Italie et la Yorgosiavie

 

sente une diminutior. des demandes
yougoslaves. Le 10 octobre, Tito
avait demandé que la ville soit au-
tunome, sous souveraineté italienne
ct que le reste de la zone passe à
la Yougoslavie,

Les diplomates d'icicrolent qu’une
conférence à cing se prépare. A
cette conférence, les Etats-Unis, la
Grande-Bretagne, le France, l'ita-
lle et la Yougoslavie chercheralent
une solution aux questions qu'a sou-
levées la déclaration du 8 octobre,
à savoir que ies troupes d'occupa-
tion anglo-américaines sc retireront
de la zone A et qu'elles céderont le
territoire à l'Italie,

nombre de points importants. rela-
Uvement au territoire de 285 milles
carrés et habité par 375,300 per.
sennes et que les deux pays récla-
ment.
Parlant à Belgrade, hier, le ma-

réchal Tito a rononcé dramatique-
ment à ss réclamation sur Trieste
même et déclaré que la ville devrait
retourner à I'Ttalle. Mais {1 a récla-
mé pour son pays le reste de la sone
“A”, pays de fermes ei de vignobles.
La ville même, de 300.000 Ames, ext
surtout de population italienne. mais
les autres 25.000 habitants de Ia
zone sont surtout yougoslaves
Tito a aussi donné l'avertissement

que toute future expansion ita-
lienne aux dépens des Yo igosla-
ves aménerait un conflit. A un ral.
lement politique il a dit que “la
Yougosiavie ne fera pas la guerre
pour Trieste”, mals le sous-ministre
aux Affaires étrangères, M. Ales
Bebler, à expliqué plus tard que
son chef ne parlait que de la ville
même et non detoute Is zone A.
81 le territoire envuonnant pas-

 

°
La protection ou

» . . ”

la réciprocité ?
WASHINGTON. — Le président

Eisenhower a refusé d'augmenter
le tarif sur les pipes de bruyère. On
en conclut que le régime républi-
cain se montrera plus libéral en
fait de protection et fera la sourde
oreille aux partisans de l'exclusion
des produits étrangers du marché
Américain. La question sera soule-
vée au Congrès à l'occasion de la
prolongation d'une année du traité
de réciprocité conclu vers 1930 par
Cordell Rull, traité qui expireza le
30 juin,

de Trieste se trouveralt isolée: mais

tira & ofder une bande de littoral

bande qui causera le plus de dis-
cussion.

Le discours de Tito, hier, repré-
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Q. — Mes parents s'opposent à ce

que f'épouse celui que j'aime par-

ce qu'il s'attarde souvent & jouer

les cartes avec les amis et qu’il a
pris l'habitude de boire.

Mais il me promet de s'amender
lorsque nous serons mariés et j'ai
conflance qu’il tiendra parole. Il
m'aime tellement,

Faut-il suivre l'avis des miens et
Temettre à plus fard notre mariage?

COEUR FIDELE

R.— Vous n'auriez certes pas tort

de vous montrer prudente et d'at-
tendre pour engager définitivement

votre" liberté que votre futur vous
ait donné des preuves sûres de ses

dispositions à améliorer sa con-
duite.

La passion du jeu, celle des spi-
Titueux ne se guérissent pas facile-
ment et quand l'influence d'une
fiancée ne réussit pas à opérer la
trarsformation souhaitable, il y a
grand risque que l'épouse échoue
à la tâche.
Géraldine R.:
Oui, on me dit que ces deux émf-

Dents personnages sont frères.

Q.— Quand fat eu complété mes
études dans un pensionnat, mes pa-
rent ont décidé de me jaire
poursuivre le cours classique et j'ai
terminé cette année ma philoso-
phie.

Agée de dix-neuf ans, fe suis
flancée depuis six mois à un ce-
marade qui fait présentement un
stage dans une université étran-
gère. Nous projetons de nous épou-
ser dès son retour l'an prochain.
Dans Fintervaile, je prépare mon
trousseau, Nous nous écrivons beau-
coup, mais je vous avoue m'ennuyer
parfois terriblement et, souvent,
éprouver malgré moi un vague sen-
timent d'inquiétude. Comment
chasser les idées noires?

BERNARDE
R.— Votre lettre ne mentionne

pas si vous avez des aptitudes pur
un art quelconque ou si vous êtes
en mesure d'exécuter vous-même
les travaux de couture, exigées par
la préparation d'un trousseau. Dans
les circonstances, il vous serait je
crois trés avantageux de œulvre
des cours d'enseignement ménager
ou de faire du service bénévole
dans un hôpital d'enfants

‘Tout en vous fournissant l'occa-
sion de vous distraire sainement
duran: Cette longue absence, cela
vous permettra d'acquérir un com-
plément de formation qui vous
sera très utile, dès maintenant et
sûrement plus encore au cours
des années à venir.

Déprimée :

Essayez donc d'oublier ces pé-
nibles choses ou du moins dy son-
ger avec moins d'amertume. Ce
n'est pas en vous laissant envahir
par la neurasthénie que vous ferez
de votre vie un succès.

Récapituler à tout propos vos
chagrins passés, ressasser les ral-

sons que vous avez d’envier le sort

de celle-ci où de celle-là, appa-

remment mieux partagée que vous.

ne peut tout au plus servir qu’à
intensifier vos ennuis présents et
à paralyser vos ambitions
Si vous souhaitez retirer de la

vie votre part de bonheur utilisez

les honnêtes moyens à votre dis

position pour atteindre le but fixé.

Ensuite, avancez bien droit de-

van: vous sans vous laisser rebuter

NI émouvoir par les obstacles.
Ile s'aplaniront, n'en doutes pas.

Maman de Luce:
Vous réussirez à moderniser cet

ameublement devenu démodé
que vous souhaitez placer dans la

chambre de votre jeune fille, sim-

plement en supprimant le pled de

lit pour ne lalsser que la tête que

vous ferez peindre de couleur pâle:

ivoire, lavande où beige. Le chil-

fonnier et la table de toilette de-

vront êtré de nuance identique et

vous harmoniserez la couleur des

murs A celie de l'ameublement, soit
en optant pour un heureux oon-

traste ou pour un ton dégradé.

Des tentures et des fronces en

eretonne glacée, aux dessins écla-

tant, un couvre-Hit en coton satiné,
piqué, de nuance uniforme complè-

trront bien la décoration de Ia pièce
dont l'atmosphère rafraichie plaira
sûrement à votre grande fillette.

   ca re 7 ef manoir él art

CONSEIL DE BEAUTE. — Si vous devez faire prendre votre photo-
graphie, appliquez d'abord une crème de base et choisissez une poudre
d'un ton miel. Appliquez celle-ci à l'aide d'une houppe soigneuse,
 

Des petits trucs culinaires qui
intéresserontles cordonsbleus

La cuisine de tous les jours est peut-être celle

 

Le filage de la laine
Les principes fondamentaur du filage de la laine restent les

mênes, malgré trois siécles de progrès. Mais, contrairement aur

coutumes de nos grand-mères qui n'ufilisalent la laine brute que

pour des fins strictement “ménagères”: couvertures de laine, car-

pettes, draperies, etc. nos filatures canadiennes ont élargi leur

champ d'action et fabriquent aujourd'hui les costumes, manteaux,

Jupes et même des robes servant à vétir nos élégantes. Aussi, con-

vient-il d'ajouter que les lainages dits “artisanat” sont appelés à

jouer un grand rôle dans ce domaine; rôle à peine commencé, mais

déjà en plein essor ..

“HIER”: Il y a plus de 300 ans, les premiers colons de la

Nouvelle-France filaient et tissaient, dans leurs propres habita-

tions, assez J'étoffes diverses pour subvenir aux besoins ménagers

des cantons à la ronde. Ce n'est pourtant qu'au début du 19e

riérle que les étoffes de laine furent fabriquées Industriellement

du Canada, partout où des cours d'eau pouvaient être utilisés pour

activer les machines à tissage et servir & l'apprét et au transport

des étoffes, lorsque terminées. Ceci marqua le début d'une fière

industrie canadienne.

“AUJOURD'HUI”: Il ertste aujourd'hui au Crnada 230 fila-

tures qui fabriquent des étotfes à vétements, des couvertures,

tapis, rarpettes, feutres, ete. Elles se sont toufours tenues au courant

des progrès et des derniers perfectionnements. Ces produits de nos

filatures canadiennes sont d'aitleurs d'une qualité égale, sinon

supérieure, aur tertiles de n'importe quel pays du monde entier.

“CONCT.USION" : Ajoutons toutefois qu'au cours des ans, l’in-

dustrie de la laine a grandi sans pour cela marcher de pair avec

le marché canadien qui réclame de plus en plus de laine .. et pour

cause, Nos ferventes adeptes de la mode ne sauraient se passer de

ces produits de chez nous: de ces magnifiques lainages doux et

moelleur; si chauds et si confortables tout à la fois. Aussi continu*-

ront-elles à les réclamer à grands cris, #* cela jusqu'à ce mile

 

  

qui présente le plus de petits problèmes si on en juge
par les nombreuses questions adressées aux Econo-
mistes ménagères de la Section des Consommateurs,
Ministère de l’Agriculture du Canada. Elle répondent
individuellement aux lettres reçues mais fidèles à
leur devise “Aider ct servir” elles veulent rendre
service à un plus grand
maison.

C'est pourquo! elles commencent
Ici la publication d'une série de
conseils et de petits trucs irés uti-
les pour simplifier le travail et le
rendre plu: efficace
Pour faconner rapidement les

biftecks hachés, !l suffit d'étaler
le viande en sourhe uniforme de
l'épaisseur désirée, généralement
un demi-pouce, puis de la diviser
en carrés ou en rectangles, Le bif-
teck sera plus tendre si on à soin
de ne pas trop tasser la viande.

On peut préparer des galettes de
viande hachée sans y toucher di-
rectement. Il suffit d'étendre la
viande uniformément sur un pa-
pler ciré et de rouler en serrant
légèrement comme pour un gh-
teau roulé, Refroidir debout afin
que le rouleau de sa forme et
trancher de l'épaisseur desirée.
Pour réussir la cuisson d'un bif-

L'art
| DE BIEN SHABILLER

 

 

 
 

Pour paraître plus
grande?

Un costume de teinie unie
avantagera davantage. {pore frais,

numbre de maîtresses de
—

teck haché, faire chauffer d'abord
le poélon et le saupoudrer de sel
fin, Y placer la viande et laisser
cuire jusqu'à ce qu'on puisse la
décoller très facilement à l'aide d'un
couteau et d'une fourchette. Retour-
ner et cuire l'autre côté de la même
façon. Si on auit bien cette techni-
que le bifteck est bruni uniformé-
ment, 1 ne se brise pas, il a bon
goût et est cuit complètement.

Afin de prévenir les éclsboussu-
res, se servir d’une fourchette et
d'un couteau pour retourner les
viandes qu'on fait frtre à la poéle.
Conserver les cartons vides de

graisse pour y façonner les pains
de vlande en un beau rectangle.
Les boites vides de café et de pou-
dre à pâte sont aussi très prati-
ques pour mouler la viande hachée.

Voici unc fags moderne et pra-
tique de cuire un pain de viande:
démouler sur un papler dalumi-
nium, replier Je papler de manié-
re à entourer le pain d'un rebord
qui retiendra le jus à la cuisson:
déposer directement sur le gril du
four ou dans une léchefrite et cui-

| re comme un rosbif,
Dans la cuisine française, on ap-

pelle “appareil* une réunion d’in-
grédients de différentes natures
destinés à une préparation cult-
naire: appareil à pains de viande,
à croquettes, etc.

Si l'appareil à croquettes semble
trop clair, il suffit de le remettre

À chaleur modérée.
L'appareil à croquettes est tou-

jours plus facile à manipuler lors-
qu'il est blen refroidi.
Pour faire dea croquettes en forme

de gros bouchons, de galettes ron-
des, rouler d'abord la préparation

Pour les gourmets.
TOURTIERE AU VEAU

ET AU JAMBON

Faire une farce de veau «1 tasse
de veau haché; % tasse de sauce
blanche assaisonnée d'oignon, d'é-
corce de citron, de sel et de poi-
vre»
Doubles une asslette À tarte pro-

fonde de pâte à l'eau chaude. Po-
ses alors dans le moule des cou-
ches alternées de tranches de veau,

, de porc frais et de farce. Couvrez
d'une couche de pâte et culsez au

| four pendant 1 heure où % d'heure
‘d'après la dimension de la tourtiè-

  
re, Quand elle est refroidte, verser-
y de l'asple fruid par un trou dans
la pâte et laissez refroidir. On peut
faire usage de jambon au Îieu de

sur le feu et de le laisser diminuer

occupent une place de premier

ordre sur notre marché cana-
dien / 2,
 

sur une planche enfarinée, refroidir
et trancher.
Pour paner les croquettes fac!ie-

ment et avec succès, les façonner
au goût et à l'aide de deux four-
chettes, les passer d'abord dans la
farine salée afin de les assécher,
puis ensuite drns un mélange d'oeuf
et de lait. kgoutter et déposer 3
ou 4 à la fois sur de la panure fine
étalée sur un papier ciré. En sou-
levant les coins du papier ramener
la panure à la aurface des cro-
Qquettes lesquelles se trouvent ainsi
panées légèrement.
La saveur des viandes panées et

des croquettes est grandement amé-
Horée sl on a soin de saler tout ce
qui sert À les enrober: farine, mélan-
£e oeufs et lait, panure fine.
On peut paner les croquettes une

heure ou deux à l'avance sans crain-
dre que la panure ne devienne hu-
mide sl on a soin de les placer de-
dout l'une À côté de l'autre sur une
tôle ou un plat.
Pour servir des croquettes vrai-

ment croustillantes à l'extérieur et
moelleuses à l'intérieur il faut avoir
soin, au sortir de la friture, de les
égoutter sur un papier. Les mêmes
techniques s'appliquent dans le cas
de toutes les friture: côtelettes, ea-
calopes, etc,
——

Nous avons
le beau rôle
(PCH — Cette race de femmes

martyres, condamnées par leurs ma-
ris à demeurer prisonnières de leurs
devoirs famillanx, tend de plus en
Flus à disparaître. Les hommes sont
je: Cendrillons modernes.
Dans un article publié dans un

magazine paroissial d'une ville du
Norfolk, en Grande-Bretagne, le
Révérend F. A. Gillion affirme:
“Les maris de notre génération sont
coux qui poussent les carrosses et
Téalisent les suggestions de leurs
femmes en ce qui concerne le
lavage de la vaisselle, les soins à
donner au bébé et les améliorations
à apporter à la maison.”
Le pasteur britannique va plus

loin et précise: “Les membres de
| nos clubs pour hommes sont d'âge
{ moyen. Les jeunes maris doivent
rester à la maison, leurs épouses
appartenant à trop d'asmociations.”
2222

Le maillot de laine
redevient populaire

(PCI) — Le maillot de bain tout
(laine fera, selon toute apparence,
une rentrée sensationnetle. l'été pro-
chain. Maïs ai populaire quil de-

 
| vienne. les Journalistes qui ont! ad
[assisté 1a ermaine dernière à la]
| presentation de vétements de plage

organisée par les dessinateurs cali-
forniens ne croient pas qu'il réussisse
à détrôner complètement le “bikini.”
Un seul modèle de ce genre fut

présenté. Le manufacturier a avoué
cependant qu'il n'espérait pas le
vendre à Boston. Il à affirmé par
contre avoir reçu de France piu-
sieurs demandes pour ce maliiot.
Le maillot de laine à culottes

bouffantes sera le grand favori de
l'été prochain. Celles qui fréquen-
tent les plages et rarement vont &
l'eau auront toutefois le choix entre
des costumes de brocard. de “hiffon,
de velours et de dentelle, qui soni
peu pratiques, mais chics. .

  

Boléro crocheté
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PATRON No 785 — C
cheté sera blen pratique. D'abord
il rehaussera l'apparence d'une toi-
lette d'après-midi et servira tout
aussi bien de gilet de lit. Le point
de tricot est facile à erécuter.
Le PATRON LAURA WHEELER
comprend toutes les indications
nécessaires au succès du travail et
vous est offert dans les tailles fu-
véniles suivantes: 2 à 12 ans.

envoyez la somme de 40 cents
plus 3 cents pour la taxe,

en mentionnant très listhlement: Nom, resse, faille et le numéro du trod
gate rerFo A: Bute deg

+. ln “Patrie”. est, rue Ble-
Catherine, Montréal, *

 

 



Chez les Femmes
Universitaires
La deuxième réunion de la Socié- ‘

té des Femmes Universitaires de
Montréal aura lieu au Cercie Uni-
veraitaire le samed‘, 21 novembre,
de 3 à 8 h pm Le RP Ber
nard Mailhot, OP. de l'Institut
psychologique, prononcera une cau-
serie intitulée: “Personnalité femi-
nine”, 1
A Tissue de la conférence le thé

sera servi. Tous les membres et
leurs amis sont cordialement invi-
tés.

Débutantes
Au nombre des débutantes qui

aeront présentées au bai annuel de
Ia Société Salnt-Ardré, le 27 no-
vembre prochain, on remarque:
Miles Heather Allan, Maryse An-
grignon, Ghislaine Archambault,
Cynthia Balrd, Fiona Bogert,
Daphne Caron, Marguerite Cou-
pey, Judith Dobell, Francine Geof-
frion, Linda Blair Gordon, Ciris
tian Haslett, Mary Home, Joyce
Kirkpatrick, Judy Kirkpatrick,
Anne Lucas, Judith McGreevy, An-
nabell Mitchell, Katharine Mol-
son, Zoe Molson, April Ann Nu-
gent, Beatric Pollock, Camilia
Porteous, Ana Poweli, Martha
Quinn, Carol Reaper, Mary Koer-
ner Reid, Ruth Reynolds, Busan
Robertson, Peggy Ross, Margaret
Malcolm Stewart, Jill Tiunmins,
Busan Tynan, Elizabeth Vale, Ma-
ry Elizabeth Ross Wathen et Be.
verley Webster,

A la Société d'étude
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M. et Mme Lucien Joseph dont le mariage fui béni dernièrement en
I'église Saint-Anselme. Mme Joseph, née Denise Cardinal est la
fille de M. et de Mme René Cardinal. Le marié est le fils de M. et de
Mme Jean Jaseph, tous de Montréal, «Photo Studio de Guire)

exécula le programe de chant, Québec, après avoir passé quelques
sous ia direction de la R. S. Jean-

|

jours en ville, l'invitée de Mlle
de-l'Eucharistie, Mme Goulet tou-

|

Francine Geoffrion. Elle était parmi
chait l'orgue. M. Donat Bourrelle

|

les déSutantes qui furent présentées
servait de témoin a son fils, à Son Excellence le gouverneur gé-
La mariée, au bras de son père, |nérai du Canada, vendredi‘dernier,

portait une robe de satin et den- {lors du bal des petits souliers de la
telle nelge à Jupe-crinalme, un voi-

|

Ligue de la Jeunesse Féminine.
le de tulie maintenu Sous un bane M. et Mme Cyrille Felteau, de
deau de pierres du Khin et de per- .
les et un bouquet d'orchidées, Québec, sont de ps-sage à Mont

 

 et de conférences
M. Maurice Bedel, homme de !vt-

tres. scra le conférencier Invité à ls
réunion de la Société d'étude et de
conférences. demain après-midi, à
3 hres au Salon Princé-de-Gatl+
de l'hôtel Windsor. Il a intitulé sa
causerie “Évolution du romant'ame
de sentiment en romantisme d'ac-
tion” Le public est admis.

Prochains mariages

d'oeillets et de chrysanthèmes.
Mme Simard, mère de la mariée| M. et Mme Georges Laurie, de

| Québec, é.alent de passage & Mong.portait une robe de crépe bleu, un réal derniers.
‘chapeau et des accessoires assor- M ces ours “ol 4 De
, tis et un bouquet d'ceilicts blancs, . et Mme J.-Rolan naereau.
Mme Bourrelle, mère du marié, |de Montréal, étaient de passage à

b Québec ces jours derniers,portait une robe lilas d'automne,
Mlle Angéline McKenty, IH, deun chapeau marine et des oelllets

roses à l'épaule. Sherbrooke, a visité ses parents à
Montréal. ces jours derniers.A l'usue de :a cérémonie, il y eut

réception à la demeure de M, et de Mlle Lise Bélanger, de Sher-
Mme Simard, où les salons étaient; brooke, s'est rendue à Windsor ces
décorés de fleurs de saison. M. et |JOurs derniers, l'invitée de Mile Cé- En l'église do Saints-Anges de. Mme

Lachine, lundi le 30 novembre sera
béni le mariage de Mlle Hélène

Bourrelle partirent ensuite line Lahaie.
Niagara. Pour voyager, Mme| Mles Monique Blanchard et Filo-pour

Bourelle portait un costume bleu, rette Cloutier, de Sherbrooke, ont
Ranger, fille de M. J.-B. Origène ‘un manteau de lainage champagne, passé quelques jours à Montréal.
Ranger, de Lachine et de Mme Ran-'

rer, décédée avec M. Jean Guay.'accessoires de chevreau noir,
fils de M. Jean Guay, décédé et de
Mme Guay, de Baint-Lambert. ©
M Samuel Bronfman et Damme | TemarqualssM.etM Bourrelle,!

“M. Arthur Renaud, Mlle PaulineBronfman, O.B.E, annoncent le ma-
Tlage de leur fille Aileen Minda
avec le baron Alain de Gunzburg.

Jean de Gunzburg, de Paris, Fran-
ce. Le mariage sera célébré mardi

un chapeau de plumes bieues et des QUEBEC
Parmi les invités de l'extérieur on Le dimanche vingt-cing octobre,

Bourrelle, Mlle Françoise Bourrelle,
Antoinette Smith, M. J.-B.

fils du baron et de la baronne | MieA! M. Raymond Bourrelle,

Edwidge et Exilda Bourrelle, Mme
Dorina Bourrelle, M. Gilles Bour-

Mme Donat ont eu lieu les fiançailles de Mile
Rita Baribeau, fille de M. J-
Edouard Baribeau, décédé, et de
Mine Baribeau, de Portneuf, à M
Robert Frenette. fils de M. Lactan-
ce Frenette. décédé, et de Mme Fre-
nette, de Quebec. Les fiançailles ont
été bénites par le chanoine Irénée

née d'un double volant de tulle. Un
petit bonnet de dentelle retenait
son court voile de tulle illusion et
son bouquet se composait de bou-
tons de roses. Mme J.-A. Rodrigue,
mère de la mariée, portait une robe:
couleur prune aux lignes droites
entièrement formée de plis français,
une toque de feutre de même ton
drapée d’une voilette, elle avait une

! cape de vison et une orchidée mauve
‘au corsage. Mme Julien était vêtue

d'un deux-pièces de lalnage cre-
vet'e, elle était colffée d'un feutre

,beige- rehaussé de plumes de paon,
elle avait des accessoires bruns et
des roses talisman à l'épaule.
A l'issue d'une réception à !hôtel

Suint-Louis, les nouveaux mariés
‘sont partis pour les chutes Niagara.
, Mme rRodrigue portait alors un cos-
tume chocolat au lait sous un man-
teau français brun et beige, un
chapeau corail orné de plumes de

| même teinte et des accessoires en
| cutr naturel. A leur retour, les nou-
!veaux époux résideront à Sainte
Poy.

: Jupe ballerine festonnée était or-

 

—————

Ils tiennent promesse
Les membres 4-H n'ont pas failli

A leur promesse et depuls six ans
|1ls continuent et développent da-
i vantage à chaque année leur pro-
gramme pour l'embellissement de
leur patelin. Encore cet automne,
des milliers d'urbres et d'’arbustes
ont été plantés et des travaux con-
sidérables de nivellement ont été
entrepris et seront complétés le
printemps prochain.

Il y a six ans, lors de leur con-
grés annuel, les membres des
clubs 4-H avaient pris l'engagement
solennel de faire l'embellissement
des écoles et ‘des propriétés publi-
ques de leur paroisse. Ils ont tenu
leur engagement et les membres
4-H sont maintenant lancés dans
un programme continu d’embellis-
sement. Plusieurs municipalités ou
corps publics réalisant le beau tra-
vail fait par les 4-H. ne craignent
pas de leur confier l'embellisse-
ment des parcs et des endroits
publics. Un grand nombre de clubs
accordent ainsi chaque année plus
de 1000 heures de leurs activités
au programme d'embellissement.
Afin d'encourager ceux qui se

dépensent à une aussi belle réali-
sation, le club St-Laurent-Kiwanis
accorde à chuque année des prix
d'une belle valeur. En 1953, ces
prix ont été gagnés par le club
féminin de St-Noël (Matapédia) et
par le club masculin de Nicolet (Nicolet).
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Les PATRONS
DE LA “PATRIE”

 

 

 

PATRON No 4894 — Ce patron de
robe d'après-midi conviendra tout
spécialement aur personnes de
taille un peu forte Le corsage

ajusté est enjolivé dun col a
pointes et la jupe est formée d'un
empiècement d'où partent des pan-
neaux fronces.

Le PATRON No 1894 vous est offert
dans les demi-tailles suivantes:
14'e, 16%, 18'5, 20%, 22'; et 24's,
La grandeur 16'x requiert 4% vys
d'un tissu de 39 po. de largeur.
Pour obtenir les patrons de la “Patrie”

Four obtenir ses patrons de la “Patrie”

envoyez lo somme de 40 cents

plus 3 cents pour la taxe,

en mentionnant très lisiblemnt. Nom,
adresse, taille et le numéro du patron
désiré. Adressez le tout à: Bureau des
modes, in “Patrie”, 180 est, rue Sie
Catherine, Montréal,

  

 

le ler décembre à Paris. relle, M. et ptRoger raging Frenette, frère du fiancé,
" 1 x M. et Mme Jose unier, es _ . i

Bour relle-Simard Mignonne et Eliane Meunier, M et ae jeuetvingt neufoctobre.M
Récemment, en l'église Sainte. Mme Jean-Paul Meunier, M. Robert} es fiançailles de Mlle Suzanne Bou-

Marguerite-Marle, de Magog, M. l Meunier, Mille Claudette Meunier, tet, fille de M, et de Mme Paul-L.
l'abbé Edmond Parent bénissait le |M. et Mme Eugène Bussière, M.|poutet, de Québec, avec le docteur
mariage de Mlle Gisèle Simard,| Wilfrid Mongeon, M. et Mme Lucien Jean-Claude Paquette, M.D. fils de
fille de M. et de Mme Wilfrid Si- Mongeon, Mme Jean-Paul Léonard, l'honorable Albiny Paquette et de
mard, avec M, Claude Bourtelle. Miles Liliane Saint-Arnaud. Marley, Paquette
fils de M. et de Mme Donat Bour- Anne Desrochers, Lucile Kovachik, M. et Mme Gustave-A. Beau-
Telle, de Montréal, Des oeciliets et
des pompons décoraient le sanc-
tuaire et la nef. Pendant ia messe,|
la société chorale des jeuurs filles

 

M. Charles Perrier, tous de Montréal.

Déplacements
Mlle Lily Drolet est retournée à

Mile Gisèle Caron, fie de Mme L. Canou, de Montréal, et M. François
Gagnon, fils de Mme Paul Gagnon, de la Côte-des-Neigne, dons le
mariage sera bént dans l'intimt té, samedi le 21 novembre, en

l'église du Trés-Saint-Nom-de-Jésus, de Malsonneurs,

dry annoncent le mariage de leur
fille, Claire, avec M. Benoit War-
ren, notaire, flls de M. J.-Rolland
Warren, notaire et de Mme Warren,
de la Malbaie. La bénédiction nup-
tiale leur sera donnée dans I'intimi-
té, le lundi vinet-trois novembre,
en la chapelle Saint-Louis de la
Basilique.

Rodrigue-Lesage
En l'église Notre-Dame du Che-

min, M l'abbé Moïse Roy, ami de
ls famille. & béni dernièrement, le
marlage de Cécile, fille de M. Abei
Lesage, avec M. Jacques Rodrigue,
fils de madame J.-A. Rodrigue. Pour
la circonstance, des palmes et des
fleurs saisonnières orualent le sanc-
tuaire et l'autel; des boucles de
tulle indiquaient les bancs des in-
vités. Pendant la messe, M. Henri
Vallières était à l'orgue, Mile Marie
Ruelland et Mile Jeannette Lessard,
de Montréal, cousine du marié, ont
interprété un programme de chant.
M. Jullen Vézina accompagnait sa
belle-soeur et M. Robert Lépine ser-
vait de témoin à son beau-frère.
Le@ mariée portait, sur un fourreau
de collet chile et fermé en avant
par satin blane, une robe de den-
telle française au long corsage ajus-
té 4 une rangée de petits boutons,

   A UNE REPRESENTATION THEATRALE, — La famille royale
assisiait récemment à une’ rprésentation théâtrale donnée dans le
but de venir en aide au fond de secours des acteurs. Au cours d'une
réception qui suivit cette représentation, James Baxter, 8 ans, file
de l'actrice Jane Baxter qui jouait dans la pièce, offrit des gerbes
de fleurs aux deux reines et à la princesse. On Je voit ici faisant

la révérence devant la princesse Margaret,
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solennelle de doctorats
honorifiques à la faculté de Droit
 

{5e anniversairede la faculté.-Message de]
l’U. de Paris.--Eloges des récipiendaires

À l’occasion du 75e anniversaire de la faculté de
droit de l’université de Montréal), huit doctorats en
droit “honoris causa”ontété décernés, samedi après-
midi, en séance solennelle, en présence de Son Em.
le cardinal Paul-Emile Léger, chancelier de l’univer-
sité et des gouverneurs et professeurs de l'université.
MrA l'ouverture de la séance, Me

Heuri Mazeaud, professeur à l'uni-

|

Présenta Me Gustave Monette etvereité de Paris a lu le message de Me Henrl Mazeaud.
félcitatior sulvant: Mgr Olivier Maurault, recteur de
La Faculté de droit de l'Univer-

!

l'université, s'adressa en ces t:rmca
site de Paris, heureuse de s'associer 6X récipendaires.
À la célébration du 78e anniversaire MON. DUPLESSIS
de la création de la Faculté de droft| . rmettez-moi. nt toutede ‘Université de Montréal, adres- chee estermo souhaiter la plus
ge aux maîtres et aux étudiants de! cordiale bienvenue et de vous direce centre brillant de culture juridi- I t 6
Que ses félicitations très vives pour aJoleae hivAnalogellepas
la grande oeuvre scientifique qu'ils e 1 y ison de fa-
ont réalisée et aes voeux les plus, POUT VOUS comme la miaison 3eordiaux pour la prolongation et je, Mille, puisqu'elle abrite la Fucultédé“rloppement de cette oeuvre. à laquelle vous appartenez- et ne iuiportez-vous pas, depuis de longuesSouhalte que les liens qu! existent à
entre les deux Facultés deviennent années, l'intérêt le plus attentif ?

Messieurs,plus étroits, notamment par l'orga-
nisstion Yun travail en commun et M. Maurice-LeNoble* Duplessis
par des échang=s encore plus fré- est né aux Trois-Rivières, d'un pè-
quents de professeurs etd'étu-diants,

|

re qui fut tour à tour député et ju-
œusceptibles de faire progresser la ge; en bon fils. ll s’adonna lui aus-
science juridique dans les deux si au droit et à la politique.

pays. Ti se rattache à Montréa] tout au-
Et soulignant que l‘union des £ant qu'à Québec. Enfant. il à étu-

peuples prend sa racine dans l'unité gis gy collège Notre-Dame des Nei-
de leurs droits, règle de leur vie, ges qui fut le berceau de l'Oratoi-
salue avec émotion les juristes ca- re Saint-Joseph. Plus tard, il a

Tadienafrançais promoteurs et dé-| fait son droit” à la Faculté de
ferseurs d'un droit civil par lequel  yUniversité Laval de Montréal.1a province de Québec et la France | sous le comptons parmi les plus, . a CS
mont pas cessé d'appartenir à ja l\lustres de nos anciens. Il s'en est
mime communauté juridique. souvenu généreusement, tout par-
“Permettez-moi”, & dit Me Ma-| iiaement lors de la campagne

soad, d'ajouter quelques mots à © de souscription de 1927. Dans les
message. L'accueil affectueux que |temps difficiles 11 est venu au se-
J'ai reçu de l'université de Montreal |cours de son Alma Mater et, afin
m'a permis de prendre contact avec |je l'affermir sur ses bases et ax
vous et de sentir combien VOUS |grer gon avenir, il a d'abord mis
maintenes étroit le contact intellec- |aur pied e pourvu des pouvoirs

tue] entre nos deux pays. Vous fai-[yécemaires la Société d'Adminis-
tes rayonner sur ce continent la

|

tration qui nous a converti de ses
langue et la pensée française. À

|

ailes pendant onze années: puis, en
la faculté de Droit revient le devoir |1950, i! nous à octroyé une nouvelle
de porter très haut le droit français,

|

Charte et nous à pourvus d'un Çon-

 

PR Res ;
L'HON. MAURICE DUPLESSIS, DOCTEUR DE L'UNIVERSITE DE MONTREAL — A l'occasion du75e anniversaire de la faculté è= Droit de l'université de Montréal, celle-ci a décerné, samedi après-midi, en séance solennelle. le titre de docteur en droit “honoris causa” à l'honorable Maurice Duplessis,premier ministre de la province et patron du Comité d'honneur des fêtes du 75e anniversaire. Surnotre photo, de gauche à droite : Son Eminence le cardinai Paul-Emile Léger, chancelter de l'université,l'hon. Maurice Duplessis et Mgr Olivier Maurault, recteur de l'université.

torat. I] fut élu en 1927 et réélu cipes, du droit et de la pratique est un exemple vivant de ces fils desept fois dans la suite. constitutionnels, possédant en ou- |la terre qui savent s'élever par leurI n'a cessé de réclamer pour Ja Ître de mémoire une connaissance

|

travail et leur intelligence aur plusprovince de Québec, 1a liberté de |étonnante des textes législatils de hautes charges de l'Etat. Fils de eul-

   
|

pensée et d'action dans les domai-|la Province de Québec, M. le Pre- tivateur, né à LaPatrie, dans lesnes économique et constitutionnel. |mier Ministre est admirablement Cantons de l'Est, 11 est maintenantLa province lui doit des lois bien- [armé pour la bataille parlementaire. | président du Sénat du Canada.
faisantes qui Ia mettent au ler| Nous permettra-ton d'ajouter ci] D'abora élève du Séminaire de St-pans de a Panfédération. D'autre lune touche plus personnelic. CelHyscinthe, puis. du Colles oepart personne plus que lui n'est en jiutteur a conservé l'ancienne tradi.

|

Montréal et de notre Séminaire deSvell lorsque se manifestent les ter-

|

tion de l'homme de loi parfaiement Philosophie, 11 fit son droit & notredances centralisatrices du gouver- désintétessé et n'escomptant pourlui

|

Pacuité et fut admis au barreaunement fédéral Il met alors à nous aucune récompense; et cette Altre en 1908. Il était conseil du roi en
défendre toute s@ fougue et fout! marque de caractère qui est l'indéfec- 1919, ayndic du Barreau en 1925, bâ-son esprit. Jouteur redoutable, 1 &ltible fidélité à ses amitiés. tonnier de Montréal en 1940, mem-transposé sur les bancs de la Cham-

|

L'Université de Montréal s'honcre bre du Constil Privé de la ReineLre les procédés de l'avocat au pré- elle-même en proclamant aujour-|en 1953.toire. d'hui l'honorable Maur‘ce Duplessis| En 1939, 11 avait bien voulu ac-
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ce droit fondé sur le christianisme sert de Gouverneurs. Grâce À la Profondément attaché à la tra-et les maîtres de votre faculté ont Société, nous avons vécu, nous dition juridique française avec une
yraiment conscience de leur tâche. avons terminé nos bâtiments de la [vive intuition de l'équité naturelle,Tlus ont, conscience d'apprendre uhe montagne, nous nous y sommes parfaitement au courant des prin-
vie d'où Je Christ n’est pas exclu inatallés: grâce au Conseil. nous
et de l'action de vos juristes dépend nous développons selon le rythme
l'avenir des hommes puisque Dieu accéléré qui s'infipose. et nous réa-
a don ré aux hommes le soin de por- liserons sans doute Quefques-uns de
ter son message”. nos projets d'avenir.
Aprés la lecture de ce memage| Mais nous voulons honorer au-

seaud, Me Louis-Emery Beaulieu
présenta successivement !honora-|sa carrière le droit et la politique
ble Maurice Dupleæsis et l’honora- [ont collaboré intimement. Ce n'est
ble Elie Beauregard. L'honorable|pas à dire qu'il brigua les suffra-
juge Bernard Bissonnette présenta |ges de ses concitoyens dès son en- anniversaire de la facul
honorable juge Paul St-Germain|trée dans la profession. Tout en lanciens réunis en cette occasion ont jMe L-J-P. Lamarche. L'hono- [s'intéressant de près aux campa- 2
Table Arisie Brossard présenta Mé|unes ciectoraiee, à pratique 1e d'ar Répondant aux voeux du  vestre, Enfin Me Maximilien Caron [avant d'affronter lui-même l'élec- association des anciens de

ag 2a [4
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AUX FETES DU The ANNIVERSAIRE, DE LA FACULTE DE DROIT DE L'UNIVERSITE LE MONT-
REAL. — Vendredi soir ont débuté, à l'Université de Montréal, les fêtes du 75e anniversaire de la
Faculté de Droit de cette institution. Au-delà de 500 anciens ont assisté à la première manifestation
en présence de nombreux universitaires. Ci-haut, on remarque, de gauche à droite : Me A. Dansereau,
Me Paul Larocque, Me Maximilien Caron. Me Emery Beaulicu, patron du comité d'honneur, Mer Olivier
Maurault, recteur de l'Université de Montréal. Me Henri Masaud. représentant de la Faculté de Droit de  l’université de Paris, le fuge André Montpetit, Mgr Georges Denies, vice-recteur de IV. ds M., ot M.
André Bechand, directeur das relations extérieures de l'univerrité de Montréal

docteur en droit “honoris causa".

L'HON. ELIE BEAUREGARD

“L'honorable sénateur Beauregard

Création de l’Association des
fau Ue Dites potetaman2=5| Anciens de la faculté de Droit

A la suite des fetesgrandioses qui ont marqué, en fin de semaine, le 75e
de droit de l’Université de Montréal, plus de 500

eté les bases d’une association des anciens,

cepter de faire partie de la So-
ciété d'Administration de l'Univer-

{Suite A la page 13)  
juge André Montpetit, président du comité d’organi-Jean Martineau et Me Georges Syl- [pendant une quinsaine d'années [sation de ces fêtes, ils ont voté à l’unanimité une résolution créant la nouvelle
la faculté de droit.
Un eomité provisoire a été fo

et comprend: le juge André Mont-

petit, président; Me Maximilien

Caron. vice-doyen de la faculté de

droit et Me Paul Larocque, vice-
présidents: Me André Bachand, se-

crétaire et Me Arthur Dansereau,
trésorier.

le but de cette association est
de rendre plus fréquentes les ren-
cantres entre anciens et d'apporter
à l'université l'aide quelle entend
recevoir de ses anciens

Vendredi eoir, aprée la séance

d'ouverture et le diner buffet,
Je anciens de la faculté de
Urott ont assisté à la première

projection & Montréal du fim “mM”

Fabre”. avec Pierre Presnay Same-

di matin, ils assistérent à la messe
célébrée à l'université par le cur-

dinal-chancelier de =d'université.

Aprés le messe, Son Eminence le

 

cardinal Paul-Emnile Léger s'entre-
Uint avec de nombreux anciens

Avant Je dîner et la visite de lu
Miversité, un grand nombre d'entre
eux participérent au symposium, au-
quel prirent part Me Renrl Ma-
seaud, professeur à l'université de
Paris, Me André Nadeau, avocat au
barreau de Montréal, of M. Wolf-
rang Friedmann, directeur du Cen- ’
tre de droit comparé à Toronto. On
étudia les tendances actuelles en
matière dc responsabilité civile.

Dang l'après-midi de samedi eut
Leu la collation en séance solennelle
de huit doctorate £n droit “honoris

causa” de l'université de Montréal
ct Je solr en l'hôtel Windsor. le bane
quer de cluture @roupant les plus
hautes peffonnalités religieuses of <viles de la province,
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Pour préserver l’avenir soyons
les gardiens

(L'hon. Maurice Duplessis) ÿ— —-— —
t par PAUL COUCKE)

“Puisqu’il s’agit d’une
parlerai de coeur à

réunion de famille je vous
coeur et vous confierai tout

d'abord quelle importance énormej'attache à ce titre
de docteur en droit que vous venez de me conférer”,
a déclaré, samedi soir, l’hon. Maurice Duplessis,
devant plus de 800 anciens de la faculté de Droit de
l’Université de Montréal, réunis en l'hôtel Windsor
pour le banquet de clôture des fêtes du 75e anniver-
saire de la faculté de Droit.
“D y « 40 ans,a-til dit, “que j'ai

laissé l'université. Je me souviens
encore du bon juge Mathieu ami
des étudiants et du juge Lafontaine,
pour qui j'avais énormément d'ad-
miration, ainsi que du juge Ar-
chambhanlt

“75 ans, c'est long dans la vie
des individus et long dans la vie
dune faculté. 75 ans de dévoue-
ment et de désintéressement. Au-
Jourd'hui, tes étudiants jouissent
de plus d'avantages que nous. Il
est donc juste d'attendre davantage
d'eux.”

LE DROIT
“N'oublions jamais que notre

force réside duns l'économie de
temps. Les heures perdues ne se
retrouvent jamais. La clef du tra-
vail est dans l'effort. Il est néces-
agnire de redire aujourd'hui ces vé-
rités premières.”
Parlant du droit, le premier mi-

nistre déclara notamment: “La
source du droit est éternelle. C'est
la législature édictée par le Juge
supréme. I} n’y à pas de plus belle
profession que celle du droit, que
celle de e triompher le droit,
de faire triompher la justice.
A l'heure actuelle 11 y a une

tendance au moindre effort. Le
droit ne souffre pas de négligences.
Il & un frère jumeau qui s'appelle
le devoir, le devoir bien rempli.
Trop souvent dans notre ma-
Estrature, la doctrine est mise de
côté. Il n'y à de parfait que la
loi du Juge supréme et cette doc-
trine, source du code civil francais.
Notre droit civil est la sauvegarde
de nos traditions nationales, de
nos prérogatives. Il est plus que
nécessaire, et i] est indispensable
de ne pas écorcher les principes
fondamentaux de notre droit fran-
cals. Notre code civil doit être in-
tangible dans ses fondements. I}
met en lumière la dignité de l'être
humain, cette dignité trop aguvent
oubliée. Je vous demande oe soir
de bien vous pénétrer de l'actif que
représente le droit français et pour
protéger l'avenir d'être les gardiens
jaloux de nos lois. Rappelons-nous
Que les biens matériels ne valent
Jamais les valeurs morales.

LES UNIVERSITES
Les universités passent présente-

ment une période difficile Aux
Etats-Unis, elles connaissent aussi
de graves problèmes financiers. Ces
Problèmes doivent être ceux des
universitaires. L'université forme
une élite et cette élite est la gran-
de armée de la Nation. De cette
élite. doivent naître les. pi thro-
Pes qui aideront jes univ n
est nécessaire que les Canadiens
français fassent leur devoir et qu'à
Tinstar des Canadiens anglais ils
soutiennent leurs universités Le
gouvernement ne peut pas tout fale
re seul, mais avec l’aide de tous
nous serora dans ie bon chemin.
Des étudiante m'ont demandé ce

que je pensais de la de année de
droit. Avant tout, je dois dire que
deux examens devant le Barreau
me parnissent excessifs. Il me sem-
ble qu'un étudiant qui à travaillé
strieusement pendant ses études
universitaires, doit être aulomau-
quement reçu au Barreau, Le re-
caler aux examens du Barreau me
semble une injustice. II faut trou.
ver un moyen pour déterminer
exactement les pouvoirs du Barreau
et ceux de l'université.
Trois années de droit me parais-

veut être suffisantes les jeunes
doivent travailler le plus tôt pos-
eible, 11 est inutile de demander
Sux parents les sactificre d'une 4

année d'études. Le vrai but de cette
4e année est de limiter le nombre
des avocata la profession semblant

ns
encombrée. Mais encore une fois,
elle ne me paraît pas une nécessité
absolue.
“Marchons toujours de l'avant",

& dit I'hon. Duplessis en terminant.
“N'archons de l'avant en nous sou-
venant cependant qu'il n'y a pas
de progrès sans le maintien de nos
traditions.”
Le premier ministre fut présenté

par Me Martineau. bâtonnier de la
province et remercié par Me Syl-
vestre, président de la Chambre des
notaires tous deux nommés l'aprés-
midi, docteurs en droit “honors
causa” de l'université de Montréal.

PERSONNALITES
Parmi les personnalités présentes,

on remarquait, entourant Son Emi-
nence le cardinal Paul-Emile Le-
ger, chancelier de l'université:
Mme L.-Emery'Beaulicu, l'hon. séna-

teur Elle Beauregard, nouveau docteur
en droit et l'un des vice-pr sidente
d'honneur; l'hon. juge Robert Tasche-
Teau, jure de a Cour Suprême et doc-
teur en droit de l'université: Mme
Omer Côté, l'hon. Juge Garon Pratie,
doyen de ls faculté de droit de l'uni-
versitd Laval: Mgr Georges Deniger,
vice-recteur de l'université de Montréal;
Mme Paul 8t-Germain, Me Henr Ma.
seaud, délégué de ie Pacults de droit
de l'université de Paria, nouveau doce
teur en droit: Me Jean Martineau, BA-
tonnier géuéral du Barreau de la pro-
vince, nouveau docteur en droit: Mme
Oller Renaud, Je notalre Eugére Poi-
rer, gouverueur de l'université: Mme
W -C.-J, Meredith, le notaire Marce! Fa-
nbault, secrétaire gén ral de l'univer-
sité de Montréal: le notaire Geo -Henri

nérale des diplôm & de l'université de
Montréal: Mme Louis Casaubon, Me
Gustave Monette, nouveau docteur en
droit; Me Maximilien Caron, vice-doyen
es directeur des études de la Paculté
de droit.
M. André Burprenant, président des

étudiants en droit, Mme Maximilien On-
ron. Je notaire J-P. Lamarche. nou-
veau docteur en droit M. Louis Ca-
æubon, trésorier zén rai de l'univer-
site, Mme Gustave Monette, I'hon Oller
Renaud, gouverneur de l'université.
Mine Marcel Faribault, le notaire Geo.
Sylvestre, président de la Chambre des
notaires et nouveau docteur en droit,
Mme G.-H. Béguin, l'hon juge Pau!
St-Germaln, nouveau docteur en droit,
Mme Eugène Poirier, Me W.-C.-J. Me-
redith, dofen de ta Faculté de droit
de McGill, Mme Garon Pratte, hon.
Omer Cow, secritalre de Ia Provinee
Mgr Olivier Maursult, Recteur de
l'université, Elie Beauregard,
l'hon. juge Gerald Pauteux, Juge de
la Cour Bupréme et l'un des vice-pré-
sidents du Comité d'honneur, Mme
André Montpetit, Son Honneur le mai-
re Houde, l’hon. juge André Montne-
Ut, président du Comité d'organiss-
tion dea fétea du 75e anniversaire, Me
L.-Emery Beaulieu, doyen de Is Pacul-
té de droit de l'univeraité de Mont-
réal, Mme Gérald Pauteus, l'hon. B.-L
Patenaude, Gouverneur de l‘université.
Me Arthur Dansereau, Me Robert Tel-
ller, Mme André Bachand, Me Jean

Me Antonio Perrault, Mme Jacques
Perrault, hon. juge Bernard Bisson-
nette, Mme Be. Asselin, l'hon. Juge
Bt-Jacques, Mme Jeanne White, le
notalre Victor Morin, Me Philippe
Perland, Mme Jacques Cartier, Me
Gérard Deinge. le notaire Mare Le-
roux, M. le juxe J Lagarde, Mme Phil
Periand, Me Paul Larocque, Mme Ai-
bert Mayrand. Mme Ariste Brossard,
Me Jacques Perrault, Me J -Ed. Labe!-
je M le juge Arte Brossard, le no-
talre J.-A Bavoie. Mme Arthur Danse-

rorque. 'hon juce Phil Cousineau «
M. André Bechand

Collation...
(Suite de \a page 12)

sité de Montréal, devenue en 1950
le Bureau des Gouverneurs. 11 était
nommé, en 1940, membre du Sénat
du Canada, dont U est, depuis 1949,
le président. En cette qualité, 1 fut
un dex délégués officiels du Parie-
ment au couronnement de 86 Ma- jesté Elisabeth II.
Avocat conseil, en 1835. du Gon

Séguin, président de l'Association rt]

reau. l'hon Ed Assiin, Mme Pau! La- :

DOCTEUR

premier ministre de la province, a
causa” de cette institution. Sur

 

“HONORIS CAUSA” DE
MONTREAL. — A l'occasion des fêtes du T5e-anniversaire de lafaculté de droit de l'université de Montréal, l'hon. Maurice Duplesaus,

ca bare

L'UNIVERSITE DE

DER

été créé docteur en droit “honoris
notre photo, le premier ministreTeçoit des mains de Son Eminence le cardinal Paul-Emile Léger,

chancelier de l'université, son parchemin de ductorat.

 
vernement fédéral auprès de la
commission d'enquête Turgeon sur
les industries textiles; président en

, 1940, de ja commission d'enquête du !
‘tramway de Montréal, 3! s'occupa !
ausst de politique, et présida en
1957 la convention libérale’ provin-
; claie à laquelle l'honorable Adélard
| Gombout fut choisi comme chef du
parti

Il résume lui-même sa carrière,
en ces quelques mots: ‘’exercice in-
tensif de ma profession, depuis qua-
Tanie-êlng ans, sauf quelques cour-
tes incursions dans le domaine des
affaires et de la politique”.
Pour ce qui est de la politique,

nous venons de la aignaler; quant
aux affaires, qu'il nous suffise de
dire que plusieurs grandes compa-
gnies d'assurance ou industrielles
l'ont introduit dans leurs conscila,
oar c'est un rage, aux décisions ré-
fléchies et sûres.
Cette sagesse, à l'instar de plu-

sieurs autres grands avocats, il

 

 

la manifeste dans l'oreanigtinn
de ses loisirs, qui sont le jeu d'é-
checs, la lecture, les voyages et
surtout la vie à la campagne, sur
une ferme, où 1! s'occupe des fleurs
Combien nous camprenons que,

& un légiste si hien équilibré, no-
tre Paculté ait voulu exprimer son
approbation et ses félicitations
A cet effet, je Ine fais une joie

de proclamer l'honorable Elie Beau
regard, Docteur en droit honoris
causa” de l'Université de Mont
Téa]
L'HGN. JUGE PAUL ST-GERMAIN
Au cours des fétes de son Jubilé,

notre Faculté de droit se devait
d'honorer quelques-uns de ses an-
ciens qui se sont distingués dans
les principales carricres ouvertes
aux avocats: la politique — c'est
fait! — )a magistrature, le simple
exercice de la profession. Dans ia
longue lignée de savants Juges
qu'elle a préparés à leur future des-
tinée, la figure de l'honorable juge

A
 

 

Jalouxde nos lois
Paul 8t-Germain @ retenu son ate
tention.
D'abord élève des Frères de son

village natal de Chambly, puis des
Messieurs de Saint-Sulpice au Coi-
lège de Montréal, enfin étudiant en
droit à l'Université, le jeune Paul
St-Germain, dès son admission à
la pratique, en 1895, exerça dans
le bureau où il avait fait sa ole.
ricature, sous la direction de MM,
Beaudin, Cardinal et Loranger.
Dang la suite des années, ce bue
reau sers doublement Je sien, puise
qu'il en deviendra le chef et y au-
Ta pour associé son fils Jean.
Jusqu'en 1931, il y travailla deve-

nant entre-lemps Conseil du Rol,
Trésorier du Barreau et Bâtonnier,
Recherché pour la prudence de sea
«pinions et l'étendue de son savoir,
une clientèle de choix, qui voyait
rn lui l'un des plus éminents civie
hstes de l'époque, lui confia de très
importants intérêts, qu'il dut aller
maintes fois défendre jusque de-
vant le Conseil privé de Londres.
Devenu juge en 1831, aux applause

dussements du Barreau et de la Ma-
ristrature, l'homme de loi contis
nuera à dispenser sa science et les
fruits d'une longue expérience, 8es
magnifiques dissertations seront
longtemps citées et consultées, non
pas seulement pour la vigueur de
l'argumentation, mais aussi pour
l’objectivité dans l'exposé des règles
doctrinales et jurisprudentielles.
A la aclence juridique, l'honora-

ble Juge ajoutait la noblesse du
caractère, ‘la droiture du cour et
de l'esprit. Pendant près de soixan-
te ans, infatigable aerviteur du
droit, il n'a connu gu'ertine et ad-
miration. Grand honnéte homme,
il a donné, dans toutes les phases
de sa carrière, l'exemple du travail
en profondeur et de la probité.

L'Université de Montréal, en
hommage à ce magistrat, ai blen
selon son coeur, proclame avec joie
I'honorable Juge Paul &t-Germain,
Docteur en droit “honoris causa”,

Me PHILIPPE LAMARCHE
“L'hérédité, chez Jes notaires,

semble sévir plus rigoureusement
que dans toute autre profession,
Nous avons ici l'exemple d’une fa-
mille qui, dans l'espace d'un atècle
en aura produit huit: les deux frée
rea Denis et Olivier, ayant donné
trois fils et un neveu à la profes-
sion, et l’un des fils Philippe, ayant
engendré Lambert. lequel à engen-
dré Rémi. (Total: 277 années de
pratique).
“Celui que nous hono-ons an.

Jourd'hui est Philippe, fils d'Olivier,
(Suite à la page 15)
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VER Jeeps Jurmbine La Patrie)DROIT — A l'occadon du 75e anniversaire de« de Montréal, l'université de Paris n délégué pour la représenter Meauteur de nombreux ouvrages sur Je Droit. Eur notre photo, de gauche
ité de Droit de l’université de Montréal: MmeAlbert Mayrand et Me Henr} Maseaud
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Les rumeurs de la ville
A PRO MUSICA — Le Quatuor à cordes Budapest l'un des plus célèbres
comme les plus anciens nous a fait une présentation remarquable du
Quatuor en sol mineur opus 25 No 1 de Brahms. Le concert avait lieu
comme à l'ordinaire au Ritz-Carlton sous les auspices de Pro Musica
C'était le second concert de ia saison. Le quatuor de Brahms était une
des principales contributions à la musique de chambre. Il est rarement
entendu ici. Il est typiquement un échantillon de Brahms dans sa
meilleure veine. On trouve dans cette oeuvre une cadence pour piano qui
fut jouée de façon splendide par Arthur Balsam. Le reste du programme
comprenait Je Quatuor en do majeur de Mozart qui commence par une
dissonance et le quatuor en fa majeur opus 18 No 1 de Beethoven qui

fut la première incursion du maitre dans cette forme musicale. Le
quatuor Budapest conserve d'emblée sa grande réputation par ce concert
Qui restera mémorable.
PENSEE — Examinons si ce que tu promets est juste et possible, car
la promesse est une dette. — Confucius.

WALTER SCHUMAN — Un qui a fait du bon chemin dans le
monde musical depuis In fin de La dernière guerre . . . c'est
Waiter Schuman, Effectivement ses formagions de choeurs sont  devenues célèbres à (ravers les Etats-Unis, et une des mell'eures
entre elles fournit l'accompagnement musical dans la présentation |
de Paul Grégory. “John -Brown's Body” qui débutera sur la scène
du Théâtre Her Majesty's le lundi 23 novembre courant, pour |
une semaine de représentations quotidiennes en soirée, avec
Tyrone Power, Anne Baxter et Raymond Massey. Walter Schuman

est le compositeur et l'armangeur de Is musique et des effets
qui accompagnent l'adaptation théâtrale de l'oeuvre littéraire de
Stephen Vincent Benet par Charles Langhton. Son dernier ssécès
international en date, au moment ow in présente tâche lui fut
confiée, était la composition et Farrangement de ta musique qui |

t accompagner la réalisation de Walt Disney, “Snow White”.
Une de ves pièces les plus populaires est certainement le fameux
“Dragnet Theme”. Richard White, un des’ collaborateurs de
Walier Schuman, dirige sur scène le choeur de la plèce “John
Brown's Body”.

DIVERS — Le Théâtre du Nouveau Monde a débuté sa nouvelle saison
sur le bon pied avec "Philippe et Jonas” d'Irwin Shaw, au Gesu — Le |
T.NM. fait brillamment la relève du Théâtre des Compagnons — Jean
Dalmain est remarquable dans l'emploi de Jonas dans cette oeuvre.
Ti incarne avec un naturel parfait un brave Papa qui sait un jour
défendre sa fille contre les menées d'un gangster — Guy Hoffman ne
manque pas de brio dans le rôle d'un petit cuisinier de Brooklyn qui
se console de ses montagnes de spaghetti en taquinant le poisson le soir
aux quais de Brooklyn avec son ami Jonas qui lui fuit une femme
neurasthénique — Jean Duceppe est nn dur de dur dans le rôle de
Goff — La mise en scène de Jean Gascon est brillante et les décors
de Jacques Pelletier sont splendides — Les effets sonores dans les scènes
du port sont bien dans l'atmosphère souhaitable — Jose Ferrer a
commencé une ssison de huit semaines pendant Jesquelles 1! jouera
Quatre oeuvres pour lever des fonds pour le New York City Center. Une
malson qui monte des oeuvres artistiques sans profit. Ferrer a débuté
au salaire minimum de l'union des artistes avec Cyrano de Bergerac —
Le Burcau de censure de Boston a livré une guerre efficace au burlesque
Qui florissait dans la ville Intellectuelle de l'Amérique du Nord. Deux
théâtres célèbres pour leurs exhibitions ont fermé leurs portes: le
Howard et le Casino. Des causes ont été faites contre les propriétaires
après que la police eut filmé leurs spectacles qui furent plus tard jugés
indécents — L'autre soir à l'opéra de Wilmington dans le Delaware, le
soprano Irene Jordan devait prendre un train et dut abandonner la
scène à Ia fin du deuxième acte de “Cavaleria Rustirana”. Laurene Butler
qui chantait l'emploi de Lola la remplaça sans que l'auditoire s'en aperçut
«vant le balsser du rideau Cela rappelle qu'en 1906 Tetraxzini ne
parut pas sur la acène du Met pendant deux actes entiers elle était
emnrisonnée dans un ascenseur qu’elle avait pris pour descendre dans
us loge après le premier acte d'un opéra...

VERGOR

THE ROBE — Jean Sunmous, Richurd Burton et Ernest Theasiger, ce
dernier dans le rôle de l'empereur Tibère dans le film clnemascope 

AU CINEMA DE PARIS — Voici Gérard Philippe et les trois “Belies
de Nuit”, Martine Carol, Magali Vande] et Gina Lolobrigida. Une
ézène du film “Les Belles de Nuit”, le chef-d'oeuvre de René Clair,

 

Le théâtre
 

“Philippe et Jonas”
(par Maurice Huot)

Le Thtâtre du Nouveau-Monde a
Teprs en fin de semaine au Ge.d
sa troisième saison consécutive,
avec une version française de Ma -
cel Duhamel du mélodrame comi-
que d'Irwin Shaw “The Gentle
People”. Cette oeuvre a été jouée
à Paris pour la première fois en
français par la compagnie Grenter-
Hussenot en décembre 1952, sous le
titre de “Philippe et Jonas”.
La pièce est en deux actes et 10

tableaux qui, à notre sens, for-
ment une série de sketches savuz-
reux bien prop.es à deventr un hon
film d'action. Nous serions porté
à croire que Shaw a plutôt pensé
en termes de scénario qu'en termes
de théâtre. Peu Iimporte, telle
qu'elle’ est présentée au Gesù. l'oeu-
vie se recommande par son co-
mique et par une philosophie de la
vie qui se défend bien.

C'est en deux mots, l'histoire de
deux pauvres bougres, l'un un pa-
pa résigné et l'sut e, un cuisinier
dans ur petit établissement qui s'é-
vadent de leur existence terne, par
les plaisirs anodins de la pêche aux
quais de Brooklyn. Ce sport. ils le
pratiquent tous les soirs avec fer-
veur, et par là, Jonas échappe aux
plaintes monotones de sa femme
neurasthénique, tandis que lau.re
oublie les montagnes de spaghetti
qu'il doit appréter tous les jours,
aux côtés d'Angelina sa patronne
encombrante.
La vie serait assez supportable

pour les deux pêcheurs qui révent
d'échanger leur canot & moteur
pour un yacht au long cours ca-
pable de leur perme*tre d'aller pe-
cher l'espadon aur les côtes plus
au sud. Cependant, survient dans
leur vic un dénommé Harold Go!f.
requin à tête humaine, qui terro-
rise les petits pécheurs du port de
New-York en leur extorquant de
l'argent sous prétexte de surveiller
leur embarcation et de les “proté-
ger”, Sous l'effet du chantag* et
des menaces, ce gangster réussit à
faire signer un papier timbré à
Philippe et Jonas par lequel {ls lui
sont redevables d'une somgne de

31,000 payable à tant par semaine,
avec un intérêt de 6 pour cent.
De plus, Goff entend fréquenter

aussi la fille de Papa Jonas oon
gTé mal gré. Jeune fille un peu ré-
veuse, Stella est séduite par ce
voyou aux allures de faux millton-
naire et on verrs comment les deux
timides pécheurs réussiment À se
débarrasser de ce dangereux pe:-
sonnage. qui entend s'installer dans
leur vie par des moyens peu catho-
liques.

Le premier acte a été foué avec
beaucoup d'élari et de brio par ia.
troupe à le tête de laquelle domi-
nait Jean Dalmain dans le rôle de
Papa Jonas. Dailmain à littérale-
ment enlevé cet emploi et c'était
avec plaisir que nous le revoylons
sur à scène du Gesù. Son naturel
ne se démentit jamais. Guy Hoff-
mann, en Philippe. n'a jémais
mieux joué. Plein de rondeur, ii à “The Robe” gardé à l'affiche du Palace. nis souvent la salle en joie, notam-

Qui a pris l'affiche au Cinéma de Paris.

TTS TERS TVWA

| L'HORAIRE DU FILM
BAINT-DENIS “est arrivé à Pa-

ris“: 12.20, 3.52 10.00.
de Butterfly”: 1.41, 3.03, 3.25. ;

CINEMA DE PARIS—"Belies de Nuit”:
1158. 217. 4.30, 7.03, 9.30.

LOEWS—“From Here To Etermity”:
10.18, 12.30, 2.50. 5,05, 7.20, 9.35.

 

| PALACE—“The Robe": 435, 1155,
2.70, 4.50, 7.20. 9.45.

CAPITOL—"3talag 17": 10.00, 12.15,
230, 4.50, 7.05, 9.25
PRINCESS — “Flight to Tangier“!

10.05, 1225, 245, 5.05, 725, PAS.

ORPHEUM—"Plunder of the Sun”:
.10.10, 1.10. 4.05, 7.00. 1000.—Wali of
Death™: 1.40, 2.35, 5.30. 8.30.

IMPERJAL—“Gun Belt”: 11.15, 155,
4.40, 720, 10.03.—"Phantoms From Spa-
ee”: 9.53, 12.35, 320, 600, 845

ALOURTTE—"Jeux Interdit
1.10, 3.20, 530, 745. 9.35.
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l'ambiance et l'atmosphère désira-
bles.
Nous reprocherions à la pièce

certaines longueurs surtout au
deuxième acte, notamment dans la
scène du bain du turc où pourtant
Fernand Doré brille dans l'emploi
d'un faillt qui philosophe amère-
ment sur la vie. Le tableau pré-
paratoire au meurtre de Goff au-
rait pu aussi être écourté.
“Philippe et Jonas” n'est pas une

grande pièces et ceux qui l'ont
Jouée le savent. mais c'est une piès 

ment dans1a scène de l'assassinat Ce qui comporte de bons moments
| de Goff et dans la demande en ma-
riage à peine
:Jeat-Louis Roux a bien joué ie]
jeune prétendant tendu et timide
‘Qui «aspire à la main de Stella Good-
man, la fille de Jonas. Denise Pel-

‘letier a été tordante dans le rôle
de Florence Goodman, l'épouse né-

vrosée. C'est un des meilleurs rôles
de sa carrière. .

| D'ailleurs. la scène où elle parait

avec Dalmain est unodes sommets

de l'œuvre, un petit biiou de

sketch! Monique Miller l'héroïne
de “Zone” n'a pab déçu ceux qui

avaient misé sur son talent, Dans,

le rôle de Stella elle à été émou-|

vante et sensible. La scène où Papa :

Jonas cherche à la dissuader de fré-
;quenter Harold Goff le gangster a

été pour elle une occasion de briller. |

Jean Duceppe qui se spécialise

depuis quelque temps dans les rôles

de durs a campé un parfait

- gangster.
|, Courte mais amusante silhouette |
de Germaine Giroux en Angelina. «
Cette apparition partait la touche
de l'expérience du théâtre. Jean.
Gascon a préféré œ'effacer dans!
cette ceuvre et ne fait qu'une brève
entrée en scène dans le rôle d'un
officier perquisiteur. Nous le retrou-
verons sans doute dans un rôle plus
substantiel plus tard. Jean-Louis
!Paris à campé un juge d'instruction |
sun peu caricatural, mais c'était |
dans la pensée de l'auteur, sauf
erreur, que ce sketch soit une satire
d'un certain genre de justice toute
humaine.
La mise en scéne de Jean Gas-!

con était excellente, même supé-
rieure. Les décors très ingénieux
de Jacques Pelletier, effets so-
nores très réussis, l'éclafrage habile
n'ont pas peu contribué au succès
de la pièce, en la plaçant dans

 

 

CAFE DE L'EST, — Pour la pre-
miére fois dans l'histoire des
cabarets montréalais Le Poune,
Mme Rose Ouellctte, à Accepté
de présenter son numéro comique
sur la acéne d'une boite de nuit.

| Le Café de l'Est garde à l'affiche
cette grande vedette pour une
seconde semaine avec sa parte- |
naire Mme Juliette Pèêtrie. Le
spectacie met en outre à l'affiche
les célèbres danseurs Valinos, le |
chanteur populaire et me. Gilles
Morneau. Pour la ‘anse, Stan
Wood et aoû orchestre et Chuck

à l'orgue 

voilée d’Angelina. justifie la mise en
de comédie et dont l'originalité

scène. Nous
(Suite à la page 15)
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“THE ROBE"
(en Cinema cope)
(en technicouleur)

Richard BURTON —~ Jean SIMMONS

VLEET=e
“FLIGHT TO TANGIER"

(en trols dimensions)
(em technlcouleur)

Joan FONTAINE — Jack PALANCE

rere (JALIL
“PLUNDER OF THE SUN"

aussi
“WALL OF DEATH"
—e

LOEW'S Fm
“FROM HERE TO ETERNITY”
Burt LANCASTIR  Moalgomery CLIFT
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“STALAG 17"

William HOLDEN — Don TAYLOA
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“GUN BELT"
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“Phantom From Outer Space”

CLAUSmine
“JEUX INTERDITS”

Beigite FOSSEY — Georges POUJOULT
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Au Séville

Hank Snow

le Troubadour
Hank Snow, le Troubadour de

l'Ouest canadien, vedette du
“Grand Ole Opry”, de la radio, de
la télévision et du disque, est arrivé
à Montréal et ses nombreux admi-
Tateurs pourront l'entendre au
thédtre Séville, ou 11 demeurerp
pendant une semaine et ou Il chan-
tera ses airs favoris tels que “I'm
Moving On”, “The Gold Rush Is‘
Over” et autre mélodies de cow-
buys.
Hank Snow est un Canadien né

en Nouvelle-Ecosse, soit a Liver-
pool. et c'est au Canada qu'il s'est
d'abord fait connaître: mais ce
n'est cependant que depuis quatre
ans seulement qu’! fait fureur aux
Etats-Unis où il st connu, d'un
océan à l'autre, come le “Singing
Ranger” tant à cause de ses chan-
sons de cow-boys que ses ballades
de cheminots.
Snow a fait beaucoup de choses

dans la vie avant de devenir chan-
teur célèbre. Il a été mateilot
d'abord comme tous les vrais Néo-
Ecossais; i] a été bicheron, ven-
deur, débardeur et decida ensulte
de devenir chanteut professionnel
et de se lancer À la radio. Sa pre-
mitre audition a été un succès et
il ne fut pas long avant d'obtenir
un programme commercial au poste
CHNS ou il chanta accompagné
d'un ensemble de cing instruments
et oul il se donna le nom qui devait
Jui rester: le
Plus tard, il fut la vedette d'un
programme radiophonique agricole
et fut en demande dans de nom-
breuses expositions agricoles ot:
dans des fêtes champêtres. |

C'est par l'entremise du poste de
radio KRLD, de Dallas, Texas, que
Hank Snow connut la renommée
aux Etats-Unis. Quelques-uns de
ses disques furent envoyés à Dallas
et les disc-jockeys de l'endroit les
firent entendre à leurs auditeurs
qui réagirent des plus favorable-
ment.
Par la suite, Hank Snow devait

enregistrer plusieurs autres sucuès
dont certains sont de ses propres
compositions, par exemple: “The
Rhumba Boogie”, ‘Lady's Man” et
“With This Ring I Thee Wed".
Depuis janvier 1950, Hank Snow

a été la vedette du programme

“Grand Ole Opry”, qui est radio-

diffusé de Nashville, Tennessee, et
qui est considéré comme jun des

bons programmes de radio aux

Etats-Unis. De plus, Hank Snow

est aujourdhui considéré aux

Etats-Unis même comme le meil-

leur interprète de chansons du
terroir.
Le spectacle comprendra, en ou-

tre, les Rainbow Ranch Boys, Sleepy
McDaniel, Radio Dot et Smoky.
A l'écran, un film de long mé-

trage et des sujets courts.
—eet—

"Philippe et Jonas”
(Suite de la page 14)

sommes sûrs en tout cas qu'elle

était de nature à plaire à nombre
de Canadiens qui connaissent les

Etats-Unis et les moeurs de ce

pays car c'est une piéce tout à
fait “yankee” qu'on nous montre
là. En général, la traduction est
bonne sauf pour quelques expres-
sions qui font cliché comme le
sempiternel "On ne peut rien vous
cacher” que l'on retrouve dans la
bouche de Goff.

I1 y a Aussi quelques autres vé-
tilles de traduction qui tapent les
nerfs d'un “canayen” parce qu'elles
semblent avoir été fabriquées pour
plaire À un auditoire parisien.
Quand il s'agit d'une pièce ame-

ricaine, 11 devrait y avoir deux sor-
tes de traduction: l'une pour Paris
et l’autre pour Montréal car nous
sommes certains que nous du Ca-
nada ne voyons pas les Américains
du même point de vue que les
Français. Nous comprenons en tout
cas peut-être mieux leur esprit car
notre civilisation est semblable à
la leur dans le temps.

Si nous nous arrétons toutefois
Aux éléments universels de l'oeuvre.
I! est évident que la traduction de
Duhamel est au point On Aurait
pu toutefois beaucoup diverger sur
les details En somme, ceux qui
veulent passer une bonne soirée
feront bien de ne pas manquer
“Philippe et Jonas” c’est du théâtre
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MARGARET TRUMAN, ACTRICE. — La chanteuse Margaret
Truman est photographiee ici duns deux attitudes de son role qu'elle

atenu à la télévision au Paul Winchell Show. Margaret truman qui a
déjà assumé des rôles de comédienne à la TV jouera alors son premier
rôle dramatique. La fille de l'ex-président Truman a démontré beau-
coup de talent aux répétitions. Son partenaire est Paul Winchell
 

Collation...
(Suite de la page 13)

che. Il à commencé à exercer sa
profession en 1890, et en l'an de
grâce 1953, il l'exerce encore. Cette
longévité et cette fidélité à la vo-
cation lui donnent déjà deux titres:
A notre admiration. Mais jetons un
bref coup d'oeil sur sa carrière.
Elève au Collège de l'Assomption

Jusqu'en rhétorique, puis étudiant

“Singing Ranger”. jen philosophie su Collège d'Otta-
wa, ot il se familiarisa avec lane
glais, le jeune Philippe Lamarche
commença l'éude du Notariat à
l'Université Laval de Montréal en
1887, et fut admis à la profession
en 1890. HN pratiqua pendant 14 ans
à St-Henri de Mascouche, occu-
pant dans son village toutes les
charges municipales ou scolaires,
au cercle agricole aussi bien qu'à
1a fabrique, accessibles à un notal-
re. En 1904, 11 s'établit à Montréal,
exerçant pendant quelque temps
avec son cousin, Me Vglmore La-
marche, chez qui il avait fait se

cléricature, puls depuis 1920 avec

son fils Lambert. En somme, la

profession du notarlat à l'état par,

si j'ose dire. sans rien de sensa-

tionnel; le notariat selon la vieille
tradition.

C'est là précisément ce que no-

tre Faculté de droit a voulu mettre

en relief — un peu comme le Sou-

verain Pontife qui, en cez derniers

temps, a élevé sur les autels plu-

sieurs saints dont la vie fut toute

simple, mais d'autant plus pleine

de mérite.
Dans cet esprit. le Recteur de

l'Université de Montréal décerne

au vénérable notaire Philippe La-

marche le Doctorat en droit “ho-

noris causa”.

Me JEAN MARTINEAU
“Me Martineau m'a mis au défi

de rendre sa biographie digne d'at-

tention, “Malyré votre unagina-

tion, m'a-t-11 dit, vous n’y parvien-

drez pas”, Voyons donc ce qu'il en

est,
D'abord cet avocat al modeste

est le fils de l'honorable Paul Mar-

tineau, juge de la Tour supérieure

à Montréal, ce qui est un bon

commencement, Il fit ses humani-

tés au Petit Séminaire de Suint-

Hyacinthe et au Collège Saint

Laurent, et je ne crois pas que ces

deux maisons d'éducation consi-

dérent cela comme indifferent, TI

termina ses études de droit au

moment où notre Université s'é-

mancipait. de Laval et devenait

l'Université de Montréal, date mé-

morable. Libéral en politique, il

fut, en 1931, président de la Jeu-

nesse libérale de Montréai: il prit,

en 1934-35 une part active à la

fondation de I'Action Libérale Na.

tionale, joignit un temps le Bloc

Populaire, puis en 1045 se slabi-

lisa ….

Son rôle politique ne s'explique-

rait pas sans des dons oratoires re-

marquables. Ces dons ont facilité et

orienté sa tâche d'avocat. Il ne fait

pas. dans son durtai, Ja besngne de

né en 1866, à St-Henri de Mascou-,

réal en 1953 et bientôt après bâton-
nier de la Province

Il est vrai que je ne puis pas
donner ic) une liste de compagnies

l'administrateur, mais cela n'est pas
essentiel A la profession, M. Jean
Martineau peut sen passer. La Fa-
culté de droit de l'Université l'a jugé
ainsi, puisqu'elle me prie de lui dé-
cerner le doctorat en droit “hono-
ris causa”: ce que je fais avec em-
pressement.”

ME GEORGES SYLVESTRE

“Un notaire, oul, fils et frére de
notaire, né à Sherbrooke, élevé à
Sherbrooke d'abord chez les Frères
du Sacré-Coeur, puis au Séminaire
8t-Charles, bacheller "summa cum
laude”, étudiant à l'Université de
Montréal, bachelier en doit en
1923, exerçant tout de suite dans
l'étude paternelle, exerçant encore
maintenant sous la raison sociale
Sylvestre et Sylvestre, représentant
Je district de St-François à la
Chambre des notaires, dont il est
le président, membre du conseil
exécutif provincial de l'Association
du Barreau Canadien, président
honoraire de la “Conference of
Governing Bodies of the Legal
Profession in Canada”, commission
pour l'érection civile des paroisses
dans le diocèse de Sherbrooke,
membre du comité catholique du
Conseil de l'Instruction publique:
notaire, ouf, mais Me Georges Byl-
vestre a trouvé le moyen d'être bien
d'autres choses encore.

Sans doute sa connalssance du
droit l'a-t-elle aidé à pénétrer dans
I' “Ascot Metals Corporation Ltd",
dans la “Quebec Nickel Corporation
Limited”, dans l'‘“Albert Metals
Corporation Limited”, dans l'“Eaat-
earn Mutais Corporation Limited”,
et dans la Caisse Populaire de
Bherbrooke-Est, dans la Chambre
de Commerce, dans l'Assoctation
Touristique et dans l'Association
forestière des Cantons de l'Eat.
enfin dans le bureau des marguil-
lers de la paroisse St-Jean-Baptiste
— milleux trés divers où un hom-
me de loi est toujours utile et par-
fois indispensable.
Le croira-t-on, Me Sylvestre »st

en outre un anortif et un artiste.
Dans cette région des Cantons de

le noble sport du sk!: notre notaire
en fut l'un des plonniers et anima-
teurs; jadis président du club et de
l'école Hillcrest, 11 est maintenant
président de la zone...

Skieur, Me Sylvestre est auts' mu-
sicien. Déjà, à l'Université, il diri-
genit l’orchestre ct la chorale des
étudiants: 1] fut directeur du choeur
de sa paroisse pendant un quart de
siècle, il est membre & vie de "Har.
monte de Sherbrooke”, 11 à été direc-
teur de la fanfare des “Fusillers de
Sherbrooke”, président de l'Asso-
ciation des fanfares amateurs de Ja
province, directeur des “Concerts de
Sherbrooke”, l'un des Jondateurs de
l‘“Ecole Estivale de Musique du
Québec”. Le theatre ne lui est pas in-
différent, car Il fit partie de l'ancien
“Cercle Dramatique de Sherbrooke”. ll'avoué, mais pluté. celle du plai-

i deur, dont 11 avoue que ai “elle est

‘la partie la plus vivante de la pro-

fession, elle en est aussi la plus

décovante”. Je doute fort que ce

presimisme Jui soit dicté par des

échecs personnels. Car Je le vois

porte sur la main par ses associés
qui ne l'ont Jamais quitté, et tenu professionnel de très belle qualité.

Aussi bon qu'on puisse en voir dans
n'importe quelle ville du monde,

en haute estime par ses collègues
{du Barreau qui l'élurent dans leur
conscil en 1951, tAtonnirr de Mont-

Aucune activité de ses concitoyens
‘re lui est étrangère : Croix-Rouge.
Banque de sang, Amicales d'Anciens
tlèvez, Aide aux Séminaristes, Croi-
sade du chapelet : le notaire Geor-

! ges Bylvestre est partout. Et cette
| ubiquité convient parfaitement à 88
vocation de notaire qui est d'être le
guide éclairé et prudent de la #0-

|clété au oillieu de laquelle I vit,
A Me Georges Sylvestre, l'Univer-

aité de Montréal est heureuse de dé-

dort 1] serait l'avocat conseil ou|

: Tout en conservant

l'Est tonte en monts et vallons, fleurit

cerner son Doctorat en/droit “hono-
ris causa !”

Me GUSTAVE MONETTE
Me Gustave Monette est né A

Saint-Philippe; il a fait ses clas-
siques au petit Séminaire de Ste-
Thérése, son droit à l’Université de
Montréal ‘alors succursale de La-
val), sa cléricature chez le Béton-
nier Bisaillon, et débuta dans la
pratique, en 1911, au burcau de
l'honorable Esioff Patenaude, qui
fut ministre fédéral et lieutenant-
Rouverneur de la province, avec qui
il fut associé pendant vingt-six ans
A deux reprises, il tenta d'entrer

dans la politique, d'abord au tour
début de sa carrière, en 1911, puis
en 1930. Les électeurs de Laprairie-
Napierville Jui rendirent le service
de le laisser à sa profession.
En 193%, il fonda son propre

cabinet, sous la raison sociale Mo-
nette, Filion, Meighen, qui accueil-

lit dans la suite plusieurs associés
de marque. Me Monette 8'intéressa
wrincipalement aux affaires de
dinit civil et constitutionnel, de
droit commercial et municipal, et
à l’occasion, de droit criminel, af-
faires parfois fort enchevêtrees et
retentissantes.
De 1930 à 1934, le gouvernement

fédéral le chargea de la poursuite
de toutes les offenses contre la loi
des drogues nmarcotiques: il reussit
alors à déceler et à détruire une
grande organisation internationale

pour le commerce des stupéfiants

Avocat conseil dans plusieurs
causes importantes de droit civil et
constitutionnel, il representa en
particulier la province de Québec
au Consetl privé, dans les procès
résultant des lois économiques et
sociales passées par le Parlement
fédéral au cours de la crise de
1930 et des annees sulvantes.
Conscil en lol de 1a Relne, Me

Monette fut btonnier de Mont-éal,
et bâtonn'er général de la Provin-
ce, en 1947.

Quarante ans et plus de prai-
que juridique où il à su mener à
bien les affaires les plus délicates
et cette préférence marquée pour
les quezttons constitut onnelles, mé-
ritalent bien d'attirer l'attention
de notre Faculté sur la cartière de
Me Gustave Mone:te. A sa de-
mande l'Université se fait un pinl-
sir de lui décerner son Doctorat
en droit “honoris causa”.

Me Henri MAZEAUD
“Votre vie se divise en tros par-

ties très nettes: avant la seconde
guerre mondiale, pendant la guer-
re, après la guerre.

Vous êtes né dans les tout pre-
miers mois de ce siècle, à Limoges.
En 1919, vous étiez avocat à la cour
de Lyon et secrétaire de la Confé-
rence des Avocats: vous aviez 19
ans! Bientôt, en 1921, vous obteniez
voire doctorat en droit és-aciences
Juridiques, avec une thèse sur “Le
commencement de preuve par écrit”.
et. en 1924, votre doctorat en droit
ès-aciencezs politiques et économl-
ques, Avec une thése sur “Le vote
privilégié dans les sociétés de capi-
taux”. Enfin, en 1926, reçu ler au
conrours de droit privé, voñs étiez
agrégé des Facultés de droit. À cet
te époque, vous enseigniez déjà, À
la Faculté de droit de Lille, le droit
civil et le droit international privé.

étiez professeur À la Faculté de droit
de l'Université de Varsovie, de 1931
A 1839,
français d> Varsovie, de 1934 à 1939.
et vous êtiez nommé, en 1938, pro-
fesseur de droit civil à l'Université
de Paris,
La guerre éclate Ici je n'ai pour

me renseigner sur vos agissements
que la liste de vos décorations.
Dans sa concision, elle est éloquen-
te et ouvre des horizons surpre-
nants. Que vous Ayez Ia Legion
d'honneur, la Croix de guerre avec
palme et étoile d'argent, la Mé-
daille de 1a Résistance avec roset-
te: cela nous émeut sans nous
etonner, Mais que vous ayez aussi
la Croix de guerre polonaise uvec
palme, La Croix du Mérite aver
glaive en or, la Mé-laille des Com-
battants norvégiens; que vous
soyez chevalier de ‘Virtuti milita-
ri”, Commandeur de l'Ordre Royal
du Cambodge et “ommandeur de
Polonia Restituta Où êtes-vous
done allé durant ces années terri-
bles et qu'avez-vous fait? Nous le
saurions peut-être s! nous lisions
le livre que vous avez publie en
collaboration avec vos trois rd
res: “Visages dans la tourmente*,
Mais laissons-lj ces propos guer-
ricrs el revenons à la paix et au
droit,
Vous êten resté professeur à Ia 

Faculté de Paris; vous avez été

15
membre de la Commission de ré-
forme du Code civil français, de
1945 à 1950, et vous êtes depuis
1949, membre du Conseil d Admi-
nistration de l'Université de La.
Sarre, Et vous avez beaucoup ecrit:
traités, articles, notes, rapports.
Outre un “Traité théorique et

pratique de la responsabilité civile,
signé de vous et de votre frère ju-
meau, et qui a atteint quatre edi-
tions. vous avez publié des “Prine
cipes de réforme sociale” en 1946:
des Guides d'exercices pratiques
pour la Licence en droit, des Me-
thodes générales de travail (on Jon
voit que le professeur, en vous, est
toujours présent), trois volumes de
Droit civil, adaptés aux 3 années
du cours, un volume de Droit n=
ternational privé, et maints articles
dans la Revue Trimestrielle de
Droit civil, dans le recueil Dalloz
et le recueil Sirey, enfin des rap-
ports du plus vif intérét, à Paris,
sur “l'Influence du Code Napoléon
sur les droits étrangers”, et à
Royaumont, sur “le Développement
du divorce, ses causes, ses remèdes”,
Monsieur, ce simple exposé de

votre nc:ivité et de votre courage
est pour nous l'un grand exemple,
Vos mérites d'homme de loi et
d'universitaire ont inspiré à notre
Faculté de vous recommander à un
dostorat d'honneur. C’est pourquoi
Je vous proclame Docteur en droit
de l'Université de Montréal.”
Me Gustave Monette répondit au

nom des nouveaux docteurs et dé-
clara notamment: “Vous m'avez
confié, Monseigneur le Recteur, une
tâche bien agréable, mnis combien
délicate. Me faire le porte-parole
des éminents juristes, dont I} m'est
donné aujourd'hui de partager
l'honneur qu’ils reçoivent. est un
écueil si dangereux qu'il me fallait,
pour l'entreprendre, rien moins que
la bienveillance et lautorité de vo-
tre commandement,

En rendant hommage à notre
Université, je veux sahier ces no-
bles précurseurs, curés de paroisses
et instituteurs modestes, qui, au
presbytère ou à l'école du rang. ont
lentement et péniblement édifié le
corps de notre enseignement pri=
maire. Ils nous ont évité un ree
tard de croissance qui aurait pu
nous être fatal.

Nous nous tournons ensuite, aven
une reconnaissance émue, vers les
premiers fondateurs de notre ene
seignement secondaire, humbles cu-
rés et religieux qui, pour perpétuer
dans la colonie conquise la haute
fonction du sacerdoce et le verbe
français, établirent et dirigèrent,

| par grands labeurs et sacrifices, ces
collèges classiques et petits sémi-
naires, dont la chaude lumière ane
nonçait déjà l'aurore de la grande
université, et qui sont restés forte=
ment intégrés dans sa structure.
Ces institutions avalent paré aux 

ce titre, vous |

et Directeur de l'Institut

grandes nécessités de l'heure: elles
ont maintenu le flambeau de la foi
et nous ont ouvert le champ de la
culture gréco-latine et des profes-
sions Hbérales. Elles nous ont donné
des chefs religieux et politiques ap-
tes à promouvoir nos meilleurs in-
téréts sous le nouveau régime pare
lementalre où allalent maintenant se
Jouer nos destinées. Elles ont sauvé
e: augmenté IMhéritage.
Nous voulons rendre notre hom-

mage aussi à la Faculté de Droit,
dont c'est aujourd'huil'heureux an-
niversaire.

Monsieur le Doyen, grâce au ma-
gistère si remarquable de votre en-
selgnement, et & la sagesse que
Vous apportez depuis longtemps au
sein du Conseil, grâce à la vocation
lumineuse et si attachante de M.
le Directeur des Etudes, et & Ia
valeur rayonnante de son corps ene
seignant. la Faculté de Droit a ate
teint une maîtrise et une renom=
mée dont nous ne saurions trop
vous féliciter.
Eminence, Mgr le Chancelier,

vous qui apportez tant d'inspiration
et de sollicitude à notre Université
et la couvrez d'un si grand éclat,
veuillez bien accepter, pour vous-
méme et pour elle, nos hommages
1espectueux et notre vive reconnaise
sance.”
————

{Provincial mariste
BOSTON. — Le nouveau supé-

rieur de la province Mariste de
Bo:ton est le R. P. Jacques Lam-
bert, 8.M. 11 remplace le R. P. Cyr-
J. Parent, 8M.

Originaire uu Maine, le Père
Lambert est né A Brunawick en
1913. 11 a terminé ses études théo- loriques à Rome, où U fut ordonne
né prêtre eu 1937.  
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Bourse de Montréal
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Quebec Power Co.
gagne davantage

Los recettes brutes de la compa-
gnie Quebec Power ont augmenté
de 105 pour cent dans les neuf
premiers mois de l'année par rap-
port à la période correspondante
de 1952, et son bénéfice net s'est
accru de 396.234, soit de 17 cents
l'action. C'est ce que révèle l'état
intérimaire rendu public aujour-
dhul par le président JA. Fuller.
Les frais d'exploitation, les im-

pots et l'amortissement se sont ac-
crus de 109 pour cent.
Une grande partle de l'augmen-

tation de $634,004 réalisée dans les
recettes brutes, soit $612.803, l'a été
par la division de l'électricité, 88,-
449 par la division du gaz, et la
différence de $12,842 est provenue
de sources diverses.

Les impôts stir le revenu et sur
les bénéfices ont monté de $34,089
par suite de l'accroissement du re-
venu imposable.
Déduction faite de toutes les char-

ges, le bénéfice net s'est élevé à
3616871, soit & $1.11 par act on or-
dinalre, à rapprocher de 8520637,
ou 94 cents par action, durant les
trois premiers trimestres de l'an
dernier. Après prélèvement du di-
vidende qui est passé, cette année,
de 25 à 30 cents l'action par tri-

mestre, le surplus des neuf pre-

miers mois de 1953 à été de $118.993
contre $108.739 dans la période cor-

respondante de lrn dernier.

Nomination à
Chrysler Corp.
M. C. Allan Foran, de Toronto.

vient d'être nommé au posté, nou-

vellement créé, de’ consetlier Juridi-

que de ia Corporation, nous annon-

ce M. Frank J. Hogan, trésorier de
la Corporation Chrysler du Cana-
da, Limitée.
M. Foran est né A Winnipeg et

praliquait sa profession à Toron-
to depuis l'obtention de son diplô-
me, à Osgoode Hall, en 1950. TI était

Aussi professeur adjoint à cette mé-
we Institution.

 

Mines non inscrites
Cours fournie par G. KE. leslie & Ue,
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Greenlee |
Stutopendant
Inti Asb

Maritime
Meta Uran .
Montgumerz
Mindus .
Moly of Can
Natl Mal .
New Augur
Nipiron ..
Nurbean .
Norcourt
Oba:ak! Old
Ont Nickel
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Pascar
Provincia).
Pershing Ma
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Rand Mi
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sm. Michaels
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Tomisks .
Troysoo
Uddten
Vanze
Wesley .
Young Dave
York Asbestos

Hausse de l’emploi
et des salaires
dansles industries

L'emploi. les salaires et le gain

hebdomadaire moyen dans Vindus-

trie ont avancé au début de sep-

tembre au regard d'un mois et
d'un an plus tôt, d'après le rapport

préliminaire du Bureau. L'emploi

a légèrement reculé en Nouvelle-

Ecosse-au regard d'août — surtout

dans la construction de routes —

tandis que les avances enregistrées

dans les autres provinces varlaient

de 01 en Alberta à 09 au Nou-
veau-Brunswick.

L'indice de l'emploi industriel s'é-

tablissait à 193.1 le ler septembre

contre 192.2 le ler not et 1908 le

ler septembre 1952. En même

temps, l'indice hebdomadaire des

salaires et passé de 442.7 en sep-

teunbre 1952 et 471.1 le ler noût

dernier à 474.7 ler septembre 1953.

Le salaire hebdomadaire moyen, à

357.67 le ler septembre, surpassait

de 15 cents son niveau d’un mois
plus tôt et de 83.12 celui d'un an
plus tôt.
L'industrie manufacturière a ac-

cusé une amélioration modérée de
0.7 p. I0OU dans l'emploi et dans

les salaires depuis le ler août, l'in-
dice atteignant un nouveau sommet
dans les deux cas. Au regard de
septembre 1952, l'emploi & avancé
de 3 p. 100 et les salaires, de 78
p. 100. Le guin hebdomadaire moyen
n'a accusé aurun changement gé-
néral dans le mois, mais a avancé
de 4.6 p. 100 depuis septembre 1952.
Dans l'ensemble, les changements

dans l'emploi n'ont pas été pronon-
cés dans les Industries non manu-
facturières. L'abatage à accusé une
faible avance. La situation de l'em-

ploi dans l'industrie minière à subi

les effets de conflits industriels,
principalement dans le Québec et
l'Ontario. La: construction et le
transport, l'emploi et les commu-

nications ont embauché plus de
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Bourse Conodienne
Haut Bas Jrrm.

338 Anglo-Can Pulp 231, 23% 21%
AN1123 Anglo-New BY 8%

1275 Brown Cu. .,.. B81 84 Bly
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Chargements de wagons
Les chemins de fer canadiens,

durant la deuxième semaine d'oc-
tobre, ont chargé 74.709 wagons,
diminution de 4,775 ou de 6 p. 100
par rapport aux 70.484 wagons de
la période correspondante de l'an
dernier, Le total cumulatif des
wagons chargés depuis le debut: de
l'année se chiffre par 3,160,597, soit
88.834 de moins qu'au cours de la
période correspondante en 1952
(3.240.431).
Dans les deux divisions de l'Est

et de l'Ouest, les chargemeals ont
diminué pendant a semaine ter-
minée Je 14 octobre et le nombre
des wagons charges à baissé de
3631 pour s'établir à 46511, dans
l'Est, et de 1,144 pour s'arrêter à
27,798 dans l'Ouest Depuis le dé-
but de l'année, le total cumulatif
a également diminué dans les deux
divisions, celui de l'Est descendant
de 78.756 wagona pour se chiffrer
par 2036411 et celui de l'Ouest,
de 10069 pour se chiffrer par

1.124.188.

 

Bourse de Toronio
TORONTO, 18. — (PCI) —

Presque tous les groupes de valeurs
ont enregistré de modestes avances
À l'ouverture de la Bourse de To-
ronto aujourd'huE Les services pu-
blics, les papeteries, les instruments
aratoires et les banques se sont
raffermis. Les métallurgiques ont
affiché un ton ferme. Les métaux
non ferreux ont gagné du terrain
et Steep Rock et United Axbestos
ont progressé. Les valeurs aurifères
ont enregistré des gains pour les
titres secondaires et les compagnies
de gestion alors que les valeurs de
choix étalent délaissées. Les titres
d'uranium et de métaux de la ré-
gion ‘de Bathurst ont haussé de
quelques cents. Gunnar e grimpé de 15 cena

    lg
AZMONTREAL

Ton fecme à l'ouverture des cours
ici. Echanges ents.
A l'ouverture des cours, À la

Bourse de Montréal et à la Bourse
Canadienne aujourd'hui, la tendan-
ce s'est maintenue ferme dans pres-
que fous les groupes de valeurs
mais les échanges étaient lents et
les quelques changem®°nts enregis-
trés durant la matinée n'ont pas
dépassé les fractions.

Actifs mals inchangés étaient
Aluminium, Atlas Steel, Dominion
Textile, Fraser Brothers, Imperlal
Oil, Industrial Acceptance, Interna-
tional Nickel, International Paper.
Noranda Minea et Price Brothers,

 

   de NEW-YORK
Legrre tendance à la hausse à

N-Y. durant la matinée.

NEW-YORK, 16. (P.A.)—Les cours
ont affiché une tendance variant
d'inchangée à légérement à la
hausse à la Bourse de New-York
durant la matinée et les change-

tions. Falrchild Engin a haussé de
|a à 9k sur la vente de plusieurs
blocs d'actions.
Parmi les pagrets d'actions échan-

gées on notait 1000 General Mo-
tors, en baisse de %; 1.000 Westing-
house Electric, en hausse de %:
2.000 Lockheed. en hausse de 4:
2.000 Century-Fox, inchangé: 1.500
du Pont, inchangé et 4,000 RKO.
Theatres, inchange.
==

Bourse des mines
Cours fournis pes G. KE. Lestie & Co.

 

Anscon Tard .
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Barnat Mines a 1.21
Bevenurt Gold M. R 39
Bobjo Minse BR 35

Bonville Gold M. ‘ 21 1
Cassinr Asb. 85 0. 6.85
Chimo Geld Min 1.18 1.18 1.18
East Malartic Min. 2.00 2.00 2.00
East Rim Nickel 9 90 98
East Builivan 4.13 4.15 4.13
Xasiern Metale 1.48 1.42 142
Falconbridge 1e 16 le
Frobisher Ltd 8.08 sno 5.00
Graham--Bousq . 374 37 37
Gunnar Goid “peer 9.00 Rss 2.98
Inspiration Min.” .. 1.98 1.90 1.90
Keymet Mines Lid .08 BA 58
Kirkland Lake .., 42 42 42

MacDonsid Mines , .48 es .63
Macleod Cuckah 1.35 1.28 133
Malartie Gold 1.45 140 1.49
New Larder 'U” , 2.23 220 22
Nubar Mince .. Je 15 15
Famour Purcupi 724% Tu JT
Paymaster Con 3 35 .38
Quement Min. 18 1 1
Rix-Athab, . 1.37 1.30 1.30
Bherriit-Gord. . 4.18 4.30 4.80
Bilver-Miller Min, , .74 "1 72
Btesp Rock Iron . 894 8.88 5
Ssivanite Gold ,., 1.16 116 1.16
United Ash CC. ,,, 385 3 Ro 3.80
VimaMac Minra ,.. 210 210 sie

Le dollar canadien
NEW-YORK. 16 — (P.C.) — Le

dollar canadien a haussé de 1/31
de cent à une prime de 2'4 pour
cent par rapport à la devise amé-
ricaine aujourd'hui au marché du
change étranger à New-York. La
livre sterling a gagné % de cent
4 3281's. A Montréal, le dollar ca-
nadien a débuté à un escompte de
23.18 pour cent, à $0.9713 16 en
fonds canadiens, en baisse de 1 32
de cent avec la fermeture de ven-
dredi. La livre sterling a baissé de
1 16 de cent à $2.74 15.16,

Quebec Smelting
La Bourse Canadienne a appris

de Quebec Smelting and Refining
Limited que Wediake Interest Ltd
a acquittd 28A antione de canta!
à 20 cents, soit le versement de $5.000
échu le ler novembre 1053. La pro-
chaine option couvre 25,000 actions
eet
* ”

Option annulée
Bobjo Mines, Limited a {alt sa

voir à La Bourse Canadienne qu'u-
ne option de 900000 actions de
capital à 40 cents, échue le 21
octobre, n'a pas été exercée. A
date, on compte 4.906.802 actions
en cours et 2,603,108 actions au

Prix de l'or
LONDRES, 16 — (PC) — La cote

de l’or s'est établie aujourd'hui à
$35.20, en devises américaines, sur

  

 le marché libre de l'or en Europe

 

urse

ments n'ont pas dépassé les frac-.

 

Coup d’oeil

sur le marché
Le virement à compte 1,752.91

actions, en place locale, la semaine
‘derntére (4 jours), à comparer à
2.681.784 la semaine précédente (5
jours). L'indice des valeurs a enre-
gistré des gains de 0.07 à 35.09 pour
les banques et de 1789 à 75797
pour les papeteries et accusé les
‘reculs suivants: services publics,
01 à 943; industriels 14 à 1808
et mines d'or, 0.81 & 51.34.

Le conseil d'administration de
General Motors Corporation à ap-
prouvé l'émission de $300,000.000
d'obligations remboursables dans 25
ans qui sera offerte au public vers
le 9 décembre.

Pour la semaine terminée le 14
(novembre, le prix moyeu de l'ur
expédié à l'Hôtel de la Monnaie à
jOttawa æ été de $34.245312 l'once
.compartivement à $34.293437 la se-
maine précédente.

 
| Les dix industriels les plus actifs
la semaine dernière, en place locaie,
ont été les suivants: Brazilian Trace
ton 35.726; Abitibi. 14,720; Bell, 12,-
275; Great Lakes, 9,210; Fraser, 7.-
750: Cons. Bmelters, 6,585; Distillers
Seacrams, 6,506; Int Paper, 6375;
Int. Nickel, 5,955 et Howard Smith.
5.283. Pour les mines et pétroles‘
Lafuyette, 152900; Trican, 145650:
United Montauban, 144,420: Carne-
gle. 118.850, Celta, 112,500; New Lar-
der U. 86.600; Tazin, 72750; Wee-

‘ ee100: Arnors, 35,500 et Steeloy

 

 

Le culvre était en demande la
semaine dertuère et les prix étaient
fermes à 29 1-2 cents le livre par
sui du peu de progrée dans les
pourparlers avec le Chill pour la
vente de son surplus de cuivre. La
demande était lente pour le plomb
qui rapporiait 13 1-2 cents la livre
alors que le zinc se vendait à 10
cents la livre. Les stocks de ce mé-
tal sux E-U. atteindraient 158,999
tonnes, soit à un sommet depuis

 

Le nombre de faillites commer-
clales dans le district de Montréal,
la semaine dernière, a été de douze
avec un passif de $157.600 compa-
rativement à 6 et 815357 pour la
mème période l'an dernier.

 

Selon Iron Age, le premier td-
mestre de 1954 sera aussi favorable
que celui de ia fin de 1953 sinon
plus favorable à la vente de l'acier.

M. John-F. Howden a été élu
vice-président d'International Paper
Company.

M. T.J. McKenna, adjoint aux
présidents de la Bourse de Mont-
réal et de la Bourse Canadierme,
adressera la parole, aux membres
du Fossils Club, de Montréal, à un
diner qui aura leu lundt, le 16 no-
vembre. M. McKenna parlera des
transactions de Bourse. M.0.tions

de

Bourse.

I

Entrées de véhicules
a un nouveau sommet
Le mois d'août atteint un nou-

veau sommet mensuel relativement
aux véhicules étrangers entrant au
Canada avec permis de voyageurs.
Le nombre des entrées se chiffre
par 546.100. augmentation de 2 p.
100 sur le sommet précédent cnre=
Ristré en août, l'an dernier (334-
262). LA proportion d'augmenta-
tion à cependant été la plus basse,
cette année. Les entrées cumulati-
ves aucours de la période janvier-
mOus sétabiissent m 1,004, 182, lif.
re supérieur de 6 p. 100 aux 1,753,-
278 de l'année derntère.

Voici, par provinces, les entrées
du mots d'août comparées à celles
du mois correspondant de 1952
(chiffres de ces dernières, entre
parenthèses): Terre-Neuve et Nous
velle-Ecosse (par navire), 788 (693);
Nouveau-Brunswick, 30.248 (31.603);
Québec, 81507 (87358); Ontario,
358617 (338.682): Manitoba. 7.447
(7335); Saskatchewan, 3728 (3.-
845); Alberta, 11812 (11,694: Co-
lomble-Britannique, 53894 (51.732)
otTerritoire du Yukon, 1127 c1-

 

 

 à cents échéant le ler décembre
1953. TI y a 2497000 actions en
cours et 503.000 au Trésor.

VE

 

 

 



 

 

Jonathan fera
en semi-finale

face 3 Kovacs!
mercredi soir

C'est vraiment un autre programme de gala
qu’offrira le promoteur Eddie Quinn au Forum
mercredi soir prochain. Les amateurs de lutte ont
manqué leur séance hebdomadaire mercredi dernier
par suite du match de boxe Savoie v
matchmaker Quinn tient évidemment à

 s Carter et le
ce que ses

habitués du mercredi soient toujourstrès bien servis.
Mercredi soir prochain, on assis-

ter à UN match de finale qui met-
tra aux prises les fameux Yvon
Robert et le Grand Togo et on n

 

  
em
de son côté, tlent à obtenir un match
contre Kowalski, et on s'en souvien-
dra, Toxo a même laissé entendre

annoncé de plus’ que le populaire |] Y à quelque temps. qu’il quitte-

Joe Louis, qui est & parcourir les
Etats-Unis et le Canada en marge
de la lère d'un film biographique
s: ra le 3e homme dans le ring puis-
qu'il agira comme arbitre.

Quinn annonce un match de
semi-finale qui devrait étre aussi
enlevant que la finale puisque Don
leo Jonathan disputera alors la
victoire au populaire Sandor Ko-
vacs. Jonathan, qui était un gentil-
homme accompli est devenu plus
que rude depuis un mois et a chan-
g¢ son style du tout au tout.

Yvon Robert a continué à wen-
trainer de façon fort sérieuse en
vue de son important match con-
tre le Grand Togo et le populaire
Canadien français entend bien
lTemporter pour s'assurer dés les
prochaines semaines si possible un

match de championnat contre son:
rival Kowalskl.

Robert, qui a livré plusieurs
matches importants dins différen-
tes villes depuis un mois se dit en
merveilleuse condition et 11 est bien
décidé à se faire valoir de belle
façon contre le rude Japonais qui,  

[rast méme Montréal si ne pou-

vait obtenir le match en question
On peut donc s'attendre & un

match violent au possible, mercredi,
et l'arbitre Joe Louis devra se pré-
parer à peut-être se servir d'une
droite ou d'une gauche bien placée.
s'il le faut, pour tenir l'un ou l’au-
tre des turbulents rivaux & la rai-
son.

up.

Ste-Thérèse et

Cornwall victorieux
Lis Colts de Cornwall et les Cas-

tors de Bte-Thérèse sont montés sur
un pied d'égalité en première place
de la Provinciale en triomphant sa-
med Cornwall a défait les~Lions
5-2 à St-Hyacinthe et Ste-Thérèse
a battu les Rapides 3-2 à Lachine.
Dave McCready, Jean Désautels

et Don Callaghan ont compté les
buts du Ste-Thérése. Rock Desma-

——
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“Photo Jarques Dojon la Pstrie
JIMMY McFADDEN semble vouloir couper le pied d'Eimer Lach
avec son patin, au moment où la lumière s'allume pour annoncer la
fin de la joute de samedi soir au Forum. La rondelle est entre les
jambes de Lach. Tom Johnson (No 101 vient de bousculer le gros Lee

Fogalin. Les Black Hawks on:

ruis et Gordie Callaghan ont réussi buts pour le St-Hyacinthe.
ceux du Lachine. C'était le onzième Oleksuk, Pete Long.

‘Keown, Real etbut de Callaghan en onze parties.
Jimmy oy

Moe Bavard ont
Johnny Mahaffy a compté deux ‘été les compteurs du Cornwall,

des Black Hawks.
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3 (suite)
Le médecin ouvrit l‘une de ces

portes, puis s'effaça sur le seuil pour
Inisver passer les magistrats et leur

suite .
La chambre dans laquelle ces der

niers se trouvaient était une vaste
pièce éclairée par deux fenêtres
donnant sur un jardin qui s'eten-
dait derrière Thé1

Tout, dans o Heu, Indiquait la
fenime élégante et coquette, aimant
son ‘’home” et sachant l'embellir.
Comme l'avait indiqué tout à

l'heure le médec'n, Je grand lit de|
milieu était défait, les draps et cou-
vertures rejetés d'un seul côté .
— Pas de trace apparente de dé-

tordre causé par une lutte quelcon-
que murmura M. Raynaud, après
un rapide regard circulaire. Mais I!
faut voir tout cela de près.

Eugène Bordier s'était déjà mis à
fureter dans la chambre... et sou-
dain, il humait l'air comme un chien
qui filaire une piste, puis pronon-

cait Jaconiquement:
— Chloroforme!. .
Pendant un instant, ce fut, autour

de lui. toute une serie de renifle-
ments variés

Puis, M. Lagraville déclara:
— C'est tout à fait exact...
En même temps, bondissant vers

une délicieuse petite table Louis XV
| place à la téte du lit, il eaisit un

flacon qui se trouvait tout débou- ne.

ché sur cette taole et le brandissait
triomphalement après en avoir un
instant respiré le contenu — vérifi-
cation à peu près inutile, car le fla-
con portait une étiquette, et sur cet-
te étiquette le mot “Chioroforme”.
En outre, le docteur Mazuret dé-  
 

1a russes(Photo Jacques Loyon-

AL ROLLINS EXECUTE UN PLONGEON pour empêcher Maurice Richard de compter, à un moment
excitant de la Joute Chicago-Canadiens samedi au Forum. Richard tente d'atteindre la rondelle, qui est

hors de sa portée. Les deux joueurs à droite sont Tom Johnson (No 10) des Canadiens et Jimmy McFadden

clarait aussitôt:
— Cette bouteille vient dema bol-

te de médicaments d'extréme urgen-
ce; je la reconnais .. et je consta-
te que, presque pleine avant-hier,
Jour où je m’en suis encore servi, gne
elle est aujourd'hui à moitié vide...

“Elle contenait effectivement du
chloroforme... mais je suis telle-
ment accoutumé à sentir cette odeur
qu'à mon entrée ici, ce matin, elle
ne m'a pas frappé...

Mais M. Lagraviile poussait sou-
dain une exclamation de surpri-
se, en même temps que sa main
tendue vers lorellier où demeu-
tait encore l'empreinte de la tête
Qui s'y élait repose, désignait un
care de papier épinglé à cet orell-
er,
Ses compagnons s'approchérent

vivement.
Ils lurent alors ces simples mots,

tracés, comme la Jettre adressée
à André Méranne, en caractères
Tenversés.

Numére un
Barbe- Bleue.

I, — ENQUETE

— Lui! s'exclama André Mrran-

— Ouf, le crime est tigné. mur-
murs Je procureu: de la Republi-
que. .
— Et nous ne savons pas encore

s'il a été réellement commis, ob-
serva M, Lagraville toujours pos-
sédé du même espoir U faut  

gagné la joute 32

7 Durelle vs Harper
QUEBEC. — La Fedération ca-

nadienne de Boxe a organisé un
match de championnat entre le
titulaire canadien des poids mi
lourds, Yvon Durelle. de Baie
Ste-Anne et Doug Harper, de Cal-

Rary.

La rencontre aurd lieu le 17 no-
vembre à Calgary. Ce combat de 12
rondes est organisé par le promo-
teur Ernie Parrar, de Calgary.
Harper s'est engagé à accorder

un match-revanche à Durelle au
cas où 11 lui enlèverait le titre,

 

Pat Manzi annule

avec Gerald Dreyer
ALBANY, N.Y. — Le champion

mi-moyen de l'Empire, Gerald
‘Dreyer a annulé avec Pat Mana
dans un mutch de dix rondes dis-
puté ict samedi devant pius de
2,500 personnes.

Ce combat a fourni beaucoup
d'action. Les deux boxeurs sont
allés au plancher chacun une fois
durant ce match.
Dreyer a envoyé Manz! au plan-

cher à la première ronde et !l a
ensuite visité ie canvas à la fin de
la huitième ronde.

continuer à chercner
Comme les investigations dans

un hôtel comprenan: en tou, une
dizaine de pièces vouvaient être
longues, on se paitagea la beso-

‘Tandis que le commissaire de
police, son secrétaire et Eugène
Bordier, guidés par le docteur Ma-
zuret, ae chargenient du rez-de-
chaussée, le procureur et le chef
de la Sûreté poysuivaient, en
compagnie de Pefhelle d'André
Méranne et de Louis Lambert, les
recherches commencées au pre-
mier étage.

Mais, après être passés auccessi-
vement dans les diverses chambres
Avoisinant celle de Mme Mazuret,
et avoir encore lonquement exami-
né cette dernière, ils ne relevaient
aucune trace, aucun indice Inté-
ressant.

I) restalt & faire, 1! est vrai, l'exa-
men minatieux des murs, des boi-
series et des meubles, qui pou-
valent porter des empreintes digl-
tales,
Mais c'était là ‘une tâche délica-

te, incombant aux agents d'un se
vice spécial, qui viendraient y pro-
céder ultérieurement.
M. Raynaud et ses compagnons.

de guerre lasse, s'apprétaient à al-
ler rejoindre le groupe du rez-de-
chaussée, quand, précisément. Ku-
gène Bordier les appela

Ils se hétèrent de descendre les
matches,

L'insprcteur de la Sûreté sem.
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Annonces clussées comprenant toutes
ie rubriques sutes que Oslies men-
tionuee GI-dem0nus 2 centine Des mot.
minimum 18 sous

sems-auapins SW semaine BC ero
te dimunche 300 «à URE ST SAD es
dununche 286 uw ligne

ses WTI de DuissaLOt dècés DATIAgS,
funeruilies meess de requiem services
sinniversaires Carter dr +rmercien.enta
et avis (x Mematam charges au taux
unilorme eur semsins Tic; le diman-
che $1.00
 

MEDECINS

A HRILELOIS M  Meu-cin-chlrurgien
sradue de ‘Universite Paris Maa
dies du oceur. estomac toile reins peau,
mang, Impuissance etériiite, masadies
urinaires venemennes diabète, goutte,
obesite 816 -ue Yherbronke où près
3t-Hubert. FR 5252

EDUCATION

COURS commercial spécial, par core
reapoudence. Demandez prospectus gras
tull. Adressez: Casier 5, St-Mgacinthe,
Québec,

   

  

 

A VENDRE
BOIS de l’armée bien sec, $3.00 1e gros
voyage #1 vous vener charger vous-mê-
mes ou $11.00 Jivrez par nous M.
Georges Bérichon. Wilbank 2300.

DIVERS

ALTERATIONS couture DADLa;OR hae
oi patent refaltes  Dous sDfaDu
BR 129 rue Mant-Boye Get
Montreal

Province de Québec
District de Montréal

COUR SUPERIEURE

No 342-305
DAVID ADLER, marchand, de la
cité de Montréal. dit district, De-

 

  

mandeur, vs SYDNEY GOLD,
chauffeur de taxi. de la cité de
Montréal, dit district, Défendeur,
11 est ordonné au défendeur 8YDe
NEY GOLD de comparaitre dans

le mois.
Montréal, 12éme jour de nov. 1953

T. DEPATIE,
Député-Protonotaire.

MM. Myerson & Sigler,
Procurcurs du demandeur

Avis de demande
de divorce -

AVIS est par les présentes don-
né que DAME ELIZABETH LOUI-

[boul EMMETT, ménagère, des cité
et district de Montréal, province de
Quebec, s'adressera au Parlement
du Canada. à sa présente session
ou à la session suivante, ou à le
session qui suivra cette dernière,
afin d'obtenir un bill de divorce
d'avec son époux, RUSSELL NOR-
MAN LIGHTBODY, ingénieur élec-
tricien, des cité et district de Mont-
réal, pour cause d'adultére.
Dnté à Ottawa, ce trentième jour

d'octobre 1953,

MacCRAKEN, FLEMING,
BEAHEN & HALL,

Procureurs du requérant.
48, rue Bparks,
Ottawa, Ontarlo.

blait singulièrement ému, comme
doit l'être le savant qui vient de
faire une découverte fmportante.
—Venez, leur dit-il, toujours aus=

#1 laconiquement que tout à l'heure,
quand 1! avait aigulllé l'odorat des
magistrats vers acre odeur du
chloroforme.
Au fond du vestibule aur lequel

donnait la porte de la rue se trou-
vait une autre porte, plus petlie,
dont la partie supérieure, toujours
vitrée, était garnie de barreaux en
fer forgé artistement arrondis

C'était de ce côté que le policier
entrainait & sa suite le procureur
et le chef de la Sûreté.
Arrivés devant :a petite porte,

ceux-ci, sur lin geste de Bordier,
qui leur désignait l'un des barreaux
métalliques, y apercurent un frag-
ment de fine dentelle. tout effiloe
ché à sex deux extrémités.
—Intéressant! murmira le procu-

reur.
-—-Mansieur Mazuret! anpelait vie

vement le chef de la Sûreté.

Le chirurgien, qui allait et ves
nalt comme un corps sans âme, au
milieu de ‘ous ces gens de police,

! accourut:
—Reconnalssez-vous cette dena

telle? lui demanda M. Lagraville,
en lui désignant l'objet.
Le docteur n'eut pas une secone

de d'hésization.
—C'est celle qui orne le haut des

chemises de nuit de ma femme.
; c'est elle-même qui l'a faite au cre
chet. “à suivre)
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  Josmphat eubit des examens en Jlu-

jitsu, en boxe, em lutte, en ti:eur,

ete, pour être accepté dans la force

eonstabulaire.

   

 

 

   
 

 

 

—Je swais que nous n'aurions pas dü demandvr à Jos de
présenter le gâteau d'anniversaire au patron... il part

demain.  
TARZAN

Le réait de Moïu enplique à Tarnan Le mœuvaise aiuation de ou Wibu
Les indiganes sou muitreités per Em Cross. Le demon Blanc.

Les bâtons noirs

 

 

— Quel ent dose le bat de cot
Demme ? ss demands Tarsen.
Pourquoi uss! invoque-tU ie

oeuvre ?

     

— 0 vow tou! sienp'emant des hâtene
; noirs qui se Wrouven: dans ve yosht

suglestt,
4 am
«i

 

  

Ecoute, Rippe, cuite
affaire est terminée,

oublie-la.   

   

EL voilà le genre de travail
qu'en lui confl-.

   

 

  
         

         
    

   
Le juge se fèche

SE | Cet homme ct monté danse dé TS NS
Nt tence pour me dire qu’une bande de

hors-la-lol m'attendait en smbus-
onde. Je me suis jeté dans le ruia-

ont Camidy, l'hsssexim que news
cherchons et qui doit subir mon

procès sous votre présidence,

   
 

 

ARRESTATION

Arvétez-la | Voilà une racse qui tue
fera plaisir de juger.

2

 



 

 

   
PHILOMENE pe" Un jeu utile VALISE

Je te présente le
souveau champion.

 

   

  

 

  

 

   

 

       FES

TY
 

   

  

   
   

BROUILLARD

 

   
  

  

Le brouillard pénètre en nous par Fagis comme ai je n'avais pas
Ia bouche et les oreilles. Un imper- peur, mais tu sais fort bien
méable nous protège contre la pluie, qu'en ce moment, je ne me
mais Il n'y à rien pour nous protéger ; PeNe pas brave

contre le broulitard.

On dirait de l'eau en fen.
C'est comme sl on se noyait
dans une rivière de fumée

movillée,
   
  
  

    
  

 

     Pataud, ee mauvais ta b; / J
temps me rend ~

      
 

Co sont nes nouveaux chefs.
Questionue-les au sujet 8
Ter volé.

 

     

  

  

 
 

 

 

  

   12 "

'REPIDE:
aveFe

 
 

      
 

 

 

  
  

T ne veut pas s'en aller

 

Fernande, ma Ne fais l'idéet. rent-ce ? y N'entre pas là,Je vuls revenu peur e pas 5 Qu'est que cu “5 cherie : Pourquoime Ab! 11 y à quelqu'an Bers d'ici, j'ai du Ah C'est um autre te m'entenas ?
Comment oses-tu fais-tu cela? J'en d'autre ici. travail À faire. homme, 3
venir ici? Tu es Zn

fou, va-t'en!
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Richmond et La Havane
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admis officieusement
On n'a pu en arriver à une détision définitive à

l’Assemblée de la ligue Internationale, hier, au sujet
de l'admission possible de deux nouveaux clubs:
Richmond et La Havane.
Les représentants du circuit se

réuniront de nouveau le 2 décem-
bre à Atlanta. site du congrés du
baseball, où la situation du club
Tlchmond devrait être réglée.

Les directeurs de la Ligue ont ap-
prouvé une ligue à huit clubs On
anit que Bpringfield cherche à dis-
poser de sa franchise. Si la fran-
chise de Richmond avait été prête.
on aurait admis ces deux nouveaux
elubs dés hier.

re
| Harry Seibold. anclen proprié-
taire du club de football profes-
sionnel Colts de Richmond, désire
obtenir une franchise pour sa ville
dans J'Internationale. 7; devra
acheter Jes droits de Dick Moores,
qui détient une franchise à Rich-
mond dans la ligue Pledmond, de
classe “A”.
Les propriétaires de l'Internatio-

nale sont confiants de voir Seibold
parvenir A s'entendre avec Moores,
mais aucune décision finale ne sera

prise tant que le tout n'aura pas
été réglé. Shaughnessy mn ajouté
qu'une décision finale serait prise
le 2 décembre. lors de lu réunion
annuelle des ligues mineures, à
Atlanta.
Shaughnessy a également expli-

qué que la ligue Internationale
pourrait prendre les mesures néces-
xaires pour s'assurer la ville de
Richmond si Moores refusait de
vendre,
“La Havane est définitivement

dans le circuit en mutant que nous
comptions huit clubs dans nos
rangs. Mais il n'est pas question
d'un circuit à sept clube”, a dit le
président de l'Internationale.

8i Richmond est accepté, ce club
obtiendra 1a franchise des Orioles
de Baltimore, qui est libre depuis
que Ia franchise des Browns de
8t-Louis de l'Américaine a été
transférée à Baltimore. La Havanc
remplacerait le club Springfield.
un ciub-ferme des Cubs de Chicago,

Ænplein essor...
au service de sapatrie

 

qui = décidé de cemser ses activités.
Le club Springfield ne s’est pas

retiré officiellement de la ligue
cependant et poursuivrail ses acti-

vités st C'était nécessaire pour que
la ligue compte huit clubs dans ses
tangs.
51 La Havane et Richntond sont

acceptés, des villes de trols pays

seront représentérs duns le circuit.
Montréal, Toronto et Oltawa sont
les villes canadiennes: Syracuse,
Buffalo. Rochester et Richmond
seraient les villes américaines, et
La Havane celle de Cuba.
Les villes de Québec, Newark et

Miami ont également fait des de-
mandes de franchises. Si Richmond
n'est pas accepté, l'une de ces trois
villes pourrait être choiste comme
huitième équipe. Mais tout indique
que Richmond évoluera dans l'In-
ternationale.
‘Des dépenses de voyages ne sont

pas Un obstacle à l'admission du
club de La Havane. Ce problème a
été discuté et réglé”, a déclaré

 

 
    

     

 

Agé de

Shaughnessy.
Aucune décision ne fut prise con-

«cernant la proposition de Shaugh-
nessy pour un calendrier mixte avec
les clubs de l'Association Améri-
caine. Le tout sera discuté à

; Atlanta.
M. Hector Racine, président des

Royaux de Montréal, a été élu vice-
président de la ligue. Tous les clubs
y étulent représentés. E-L. “Buzzie”
Bavasi, vice-président des Dodgers,
était aussi présent,

———

Giardello vs Portuguez
NEW-YORK. — Les boxeurs

poids-moyen Joey Giardello, de
Philudelphte, et Tusc (Kid Pyrtu-
guez, de Costa-Ricu en vienaront
aux prises dans un combat de 10
rondes, le 23 novembre Jrochain,
à l'arena Eastern Parksay, de
Brooklyn.
Le match a été baclé pac le pro-

moteur Teddy Brenner 

 

RENE CLAVEAU
Natit de Chicoutimi, Rend a
fat ses études à Québec

32 om of enrôlé done
l'Aviation en 1942, À à été
attaché,
sements du CA.R.C, et À on
présentement à l'escodrilie de
transport 426, à Dorval.

dans divers table

Le technicien de bord remplit une fonction
importante dans l'aviation. C'est lui qui
surveille la bonne marche des appareils
pendant les envolces. Le travail est inté-
ressant, bien payé et, aussi, utile au pays.
Cels fait maintesiant onze ans gue René
Claveau est dans l'Aviation et, comme il
dit: “Nous n'avons pas le temps de nous
ennuyer. La tâche que hous accumplissuns
ost aussi passionnante qu’importante.
tranchement, c’est un beau métier.”

 

Un beau métier et un métier d'avenir. Les
possibilités d'avancement sont bonnes
pour unjeune qui s’enrôle dans te C.A.R.C.
L'aviation est une profession en plein essor
qui vous offre tout: aventure, avancement,
rémunération intéressante, pension au
bout de 20 ans. L'Aviation canadienne,
Pune des plus modeines du monde, per-
met à chacuu de trouver le métier qui
convient à ses aptitudes. C’est le temps
plus que jamais: SOYEZ DES NQTRES!

oraecance1Contre de recrutement du C.ARC.
478 avent, ve Sie-Catherine. Montréal, P.Q. TH. UN, 6-2449

! Edifice du Cap 46, rue 3 Joon, Québec, P.Q.T4 2.0527 |
49, ce Metcalfe, Oftowo, Qué. Tél. 4:2196 |

Voulfles m'envayer, suse shiigution do me port, tows resssigne-

| étre |wonky wr lon
voconty done fo CARC

| NOM [lvitres movéées)
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   € «n dernière position dans

Pipes ° .
troisième est nécessaire el
Les Alouettes ont donné une le-

¢on de football aux champions du
pays «t lls se sont attirés les ap-
applaudissements dos ama:eurs, qui
etatent venus plutôt assister À
ce match, pour acclamer Joe Krol
Le porte - couleurs des Argonauts,
qui a définitivement accroché son
fameux chandall portant le numé-
ro 55, a été honoré de digne façon,
M a reçu plusieurs présents, dont
une automobile marque Oidsmobi-
le “88” et une bourse en argent. Joe
Krol. considéré comme l'un des
plus fameux joueurs de football au
pays, & décidé de prendre sa re-
traite, après avoir connu une glo-
ricuse carrière.

WEBSTER EN VEDETTE
Alex Webster, un joueur importé

Red Skins de Washtington quelques

heures avant la date limite, a de
nouveau joué un rôle important

il s'est avéré le meilleur Joueur sur
le terrain.
Webster a Téussi deux touchés.

Le premier après un effort de qua-
tre verges et le deuxième grâce à
une sensationuneiie course de 78 ver-
ges, 12 minutes avant la fin de la
joute. Red O'Quinn à aussi obtenu
un touché pour les vainqueurs. Ray
Poole a botté un placement et qua-
tre convertis. L'autre touché des
Mortréalais à été accompli par le
Joueur de quart arrière, Sam Etche-
verry.
Ce dernier n de nouveau dirigé

l'attaque aérienne des Alouettes. Il
a tenté 24 passes et 17 ont été
complétées, pour des gains de 168
verges dans les airs, Etcheverry a

aussi organisé les attaques terres-
tres qui ont valu des gains de 209
verges aux vainqueurs. Les Argo-
nauts n'ont pas obtenu beaucoup de
succès contre la défense des Alouet-
tes et ils n'ont gagné que 90 ver-
Res sur le terrain. Dans les airs
ils ont été plus chanceux et ils
ont fait des gains de 110 verges.
Rrâce à Nobby Wirkowski qui a
reussit huit passes sur une possi-
bilité de 18.
Royal Copeland, qui & joué une

bonne partie pour lcs Argonauts, s

Tiére à certaines occasion, mais il
n'a guère aidé la cause de son club

plus désastreuses de son histoire.
Ray Poole a ouvert le pointage

en donnant l'avantage aux Alouet-
tes au tout début des hostilités.
grâce à un placement, effectué.d'une
distance de 28 verges. Des touchés
de O'Quinn et Webster ont auE-
menté l’avance des Alouettes dans
le deuxième quart. Dans le troisié-
me, Etcheverry a réussi lui aussi un
touché et Webster à complété le
pointage pour les Alouettes grâce
À son exploit dans les dernières mi-
nutes du m-ich.
Pour les perdants, Doug Smylie

à réussi un touché et Bob Shaw a
accompli le converti. Un “safety
touch” par la recrue Paul Shannon
contre Webster, en possession Ju
ballon dans la zone des buts des
Alouettes, a complété le pointage
pour les Argonauts. i

STATISTIQUES

Premiers easmis ....
Caine sur terre .
Gains dans les airs
Passes tentées
Posses compi/tées
Passes Interceptées
Echappés BP
Echappées reprie .
Verges de punition 3 10

Premier quart
1. Alouettes: pincement (Poole)

Deuxième quart
2Alouettes: touché (Webster)
3--Alouettes: convert! (Poole)
4 Alonettes: touché (O'QuINN
5--Alouettes: convert! (Poole)

Troisième quart
& Argonauts: bouché (D. Smytie)
7 -Argonauts: converti (Shaw)

Quartième quart
8—Argcnauts: simpie Bhaonon)
S-Alonettes: touché (Etcheverry)
10--ArQuettre: converti (Posie)
!1--AlOuettes: touché (Webster)
2- Alouettes: convert! Poote)

   

victoire de 27 à 8 contre les Argonauts de
première position sur un pied d’égalité av
qu’ils rencontrerunt dans le détail à compter de mercredi, à Hamilton. La
deuxième partie du détail aussi lieu dimanche prochain à Montréal et si une

que les Alouettes ont obtenu des |

dans le triomphe des Montréalais et |

qui a connu l'une des saisons les |.

— eeTTTTTCmSTCT_TCT Te
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le Big Four, ont terminé

Les Alouettes écrasent les Argos,
28 a 7 et terminent en lire place

TORONTO— Las Alouettes, que les experts avaient choisis pour terminer
la saison régulière par une

Toronto, samedi, pour ainsi rester en
ec les Tiger-Cats de Hamilton, le club

le sera présentée au Stadium, mercredi le 25.
 

Lakeshore gagne le championnat de
l'Est en blanchissant Peterboro 11-0

Les Flyers de Lakeshore ont blanchi les Orfuns
de Peterboro 11-0 devant trois mille amateurs,
samedi, pour s'assurer les honneurs de la finale de
l’est dans le football intermédiaire. C’est la première
fois qu’un club du Québec est championdel’est depuis
vingt-cinq ans.
Le Lakeshore rencontre mainte-

nant le Fort William samedi pro-
chain dans la grande finale pour
le championnat canadien.

Le club Westward est la d'rniè-
pre équipe de Montréal à s'assurer
le titre de lest. Il avait réussi
Texploit en 1927,
Wilf O'Hagan a été la grande

vedette du Lakeshore samcdi. Il a
réussi deux majeures. Kevin O'Neill

contre Trois-

Chacun des deux clube à compté
une fois A la première période,
et après une deuxième période
sans point, chaque cerbère laissa
passer un but dans la dernière
période.
Dans la période supplémentaire

personne ne put trouver le fond
des filets.
Pas moins de 19 punitions furent

décernées au cours de la joute,
dont 11 au Reds,

SAMEDI

QUEBEC. — Un but compté par
Jacques Gagné dans la première
minute de la période supplémen-
taire a donné une victoire de 4-3
aux Frontenacs de Québec, samedi
soir sur les Reds de Trois-Rivières,“ 4

aussi évolué au poste de quart ar-q,une partie régulière de la
Ligue de hockey junior du Québec.

Léon Michelin, Laurin et Jean-
Marie Cossetle ont compté pour
Trois-Rivières. Les autres comp-
teurs des vainqueurs furent Gilles
Matteau, Roger Landry et Gu
Rousseau. y

SAMEDI

Première période
Aucun point.
Punitions: St-Jean, Landry.

Deuxième période
1 — Trois-Rivières: Michelin

(Lalonde) sr... 3.00
2 — Trois-Rivières: Laurin

«Fournier)
3 — Québec: Matteau

‘Rousseau, Topoll) ., .. ..
Punitions: St-Jean, laurin,
bosco, Desrochers, Cariache.

Troisième période
4 — Trois-Rivières: Cossette

«Lambert, Soucy) 0.25
3 — Québec: Landry

(8t-Jean, Delbosco) ... 3
6 — Québec: Rousseau

(Donnhue, Matteau) … : 728
Punitions: Turcotte, Cossette, -
mache, Matteau, Bony.

Période supplémentaire
7 — Québec: Gagné

(Vlilemure. Chabot) ...... 0.10
Aucune punition.

Première période
4 — Trois-Rivières: Michelin

(Gendron, Levesque) 12.00
13 = Quibec Rousseau

«St-Jean, landry) . 1939
Punttions: Marcotte Michelin,
Desrochers. Turcotte, Delnosco, La-

  

brome, Laut.n (majeure), Gau-
thier.

Deuxième période
Aucun potnt.
Punitions Delbosco (2), Mirhelin.

| Landry. Boule.
1 Troisième période
3— Trois-Rivières: Moule

(Lalonde)
4 = Québec: Landry (Dennhue)

Période su; piémentaire
Aueun point.
Pupttton. Deibosco.

1
19.22 

a converti le deuxième majeur.
Bill Mcleor, Ernie Hughes,

Brian Mulvaney, Ken Zakuta et
Yvon Forget ont été superbes sur
la ligne défensive des Flyers.
Le trophée Jim Ambrose Memo-

rial a été présenté a4 Gordie Row-
land du club St. Aloysius consi-
déré comme le plus utile à son
club tout en étant très gentuhom-
me au jeu dans la Quebec Rugby
Football Union,

| Frontenac gagne et annule
Rivières

TROIS-RIVIERES — (PCf) — Les Frontenacs
de Québec et les Reds de Trois-Rivières ont fait partie
nulle, hier après-midi, au compte de 2-2.

  

Football
RAMEDI

 

Big Fear
Montréal Z7. Toronto 8
Hamilton 15. Ottawa 8

Imtercoliégiaie
Meslt 16, Western 13
Varsity 6, Queens 1

Ligue de l'Ouest
Winnipeg 30. Edmonton 24
(Winnipeg gagne 2 à 1, série finale,
2 de 3).

Fasiern Iniermedinie
Lakeshore 11, Peterborough 8

Easteru Junier
Windæor 24. Verdun 11

TIMANCTHE

Senior O.R.F.T.,
Raimy Beach 34, Kitchener 12
1Baimy Beach gagne 30-21.
eux parties. toisl dee points),

     

Momireal 8. À 119%
Hamilton 16 3 6€ 0 729 241 16
Miawa 1 7 7 0 6 2234 14
Toronto 14 6 $ 0 172 340 10

INTERCONESGIALR ear
ME pon

Varsity 1510
Western 8 4 2 210 %

ieen’s .
See «3307010
McMnster … 6 @ 6 © 32 132

 

McGillsurprend

en battant Western
LONDON, Ont. — Les Red Mer

de l'Université McGill ont bien ter-

miné leur saison régulière en bat-

tant les Mustangs de l'Université
Western, 16 A 13, 4 London en On-
tario samedi après-midi. Il s'agis-
sait de la dernière joute de la sai-
{son pour McGill dans la Ligue

Inter-Universitaire.
Cette défaite a fait tomber les

Mustangs en deuxième position,
mais ils sont assurés de rencon-
trer le Varsity de Toronto dans les
éliminatuires, Les Blues sont mon-
tés en tête grâce à un triomphe de
6 à 1 sur l’Université Queen's, à
Kingston. samedi également.
Herb English, ancien joueur du

Canadien Junior, de la Ligue de
hockey Junior du Québec, a accom-
pH l'exploit le plus remarquable de
ln partie en cifectuant une course
de 80 verges pour réussir le deuxiè-
me touché du McGill qul a permis
eux Red Mrn de prendre les de-

 
vs vants 12 A 8 Les Mustangs se sont

ralliés pour prendre les devants,
13-12, mais un placement par Pred

| Wikmot s assuré la victoire aux
Montréalals.

    

| bernie Flowers a réusst 

Une passe interceptée permet 3

21

Winnipeg d'éliminer Edmonton
EDMONTON — Les Blue Bombers de Winnipeg

ont gagné le championnat de football de l'Ouest
canadien samedi soir, en triomphant des Eskimos
d’Edmonton, 30 à 24, dans la troisième et décisive
partie de cette série finale de 2 de 8. 1e joueur de
quart arrière Jack Jacobs a joué un rôle important
dans la victoire des Blue Bombers,
Edmonton menait par 24 & 12

dans le dernier quart, lorsque les
Blue Bombers ont réissi quatre tou-

 

TOM CASEY

ché en moins de temps qu'il ne
laut pour ie dire et ainsi s'assurer
la victoire et le championnat,
Le point gagnant a été réuss! grâ-

ce à une passe Interceptée. Le poin-  tage était 24-24, une couple de mi-

—
nutes avant la fin de la partie,
loreque Dave Skrien intercepta une
passe de Claude Arnold destinée à
Un de ses coéquipiers. Skrien a saist
le ballon tur sa propre ligne de 10
verges et il a couru jusqu'à la ligne
de 50 verges, oli il a passé latéralee
ment le ballon à Tom Casey, qui se
trouvait seul en position de comp-
ter.
Les champions de l'Ouest rencon-

treront maintenant le Baimy Beach
de Toronto, champion de l'Ontario
Rugby Pootball Union, samedi pro-
chan à Winnipeg, dans une joute
décisive semi-finale pour le droit
de passer en finale pour la coupe
Grey.

Premier quart
Winnipeg: Touch (James)
Winnipeg: Convert! (Xorchak)

Deuxième quart
Edmonton: Touché (Stolhankske)
Edmonton: Converd (Snyder)

Troisième quart
Edmonton: Touché (Vesela)
Edmonton: Convertl (Snyder)
Edmonton: Touché (Miles)
Eamonton: Convert! (Snyder)

Quatrième quart
Winnipeg: Touché Meltzer)
Winnipeg: Convert (Korchak)
Kdmonton: Touché (Kwong)
Edmonton: Convert! (Snyder)
Winnipeg: Touché (Grant)
Wicnipeg: Convert! (Korchak)
Winnipeg: Touché (Pearce:
Winnipeg: Convertl (Korochak)
Winnipeg: Touché
Winnipeg: Converti
 

Hamilton bat Ottawa et
participera au détail

HAMILTON — Les Tiger-Cats de Hamilton ont
défait les Rough Riders d’'Ottawa, 18-8, samedi aprés-
midi devant 16,000 amateurs, pour ainsi éliminer
l'équipe de la capitale canadienne des éliminatoires

—eeedu Big Four.
Les Alouettes et les Tiger-Cats

ont terminé la saison régulière sur
un pied d'égalité en pre:nière place,
avec 14 points chacun et ils se dls-
puteront les honneurs du détail.
C'est la quatrième saison consécu-

  

BERNIE CUSTIS

tive que Hamilton atteint la finale.
Hamilton et les Alouettes ont ter-
miné ls saison régulitre en premié-
re pusibun avec 16 points chacun.
suivis du club Ottawa avec 14. Les
Argonauts sont éliminés depuis
longemps.
Bernie Custis et Beatty ont réus-

si les touchés des vainqueurs. Un
placement et deux convertis par
Tip Logan ainsi que des simples de
Hapes ont complété le pointaze.

l'unique
touché des perdants sur une passe
de Tom O'Malley,

Premier quart °
1— Hamilton. Placement (Logan)

freuxième quart
3—-Hamiliton: Touché (Beatties)
3—Hamtiton: Convertl (Logan)
4—Mamiiton: Houge (Rumbell par

TFreisième quart
T—Hamilton: Bimpie |Hapes)
8--Hamilton: Bimple (Hapes)
s--Hamtiton: Touché (Custis)

Quatrième quart
10- Hamtiton: Converti (Logan)
11-Ottawn: Touché de aûreté

«Coucédé par Custis)

 

Amende de $250 à
Bernard Geoffrion
Bernard “Baum Boum” Geoffrion,

Qui à bousculé l'arbitre Frank Ud-
vari vers la fin de la joute de
Jeudi soir, au Forum, s'est vu ime
poser une amende de 4250 par le
président de la ligue Nationale,
vendredi après-midi. Le jeune ailier
droit des Canadiens n'a toutefois
pas été suspendu.
Cette amende de 8250.00 comprend

celle de 350,00 imposée automatique-
ment à un joueur qui reçoit une
punition de match pour mauvaise
conduite,

C'est ln première fgois que Geot-
frion reçoit une amende aussl cone
aidérable depuis ses débuts dans
le hockey. Le jeune Montréalag a
comparu devant le président de la
LNH. à 2 heures vendredi aprèse
midi. I] était accompagné de Paul-
Marcel Raymond qui représentait
les Canadiens.
Geo*frlon devra donc remettre la

somme de 825000 à Ja LNH..
mais ii pourra jouer en fin de see
maine contre les Black Hawks de
Chicago.

Le meilleur compteur des Cana-
diens est devenu furieux vers le fin
de la troinième période jeudi soir
quand Frank Udvari l'a puni après
Qu'il eut mis Gus Bodnar en échec.
Bodnar s'était échappé après avoir
purgé itne punition mineure et il se
dirigeait seul devant Gerry McNeld
quand il à été “checké” par Geof-
Irion. Belon les spectateurs, Geols
frion avait lgalement mis son ri- Derch)

8—Ottawa: Convert! (Flowers)
$—Ottawa: Convert (Roberts)

val en échec, mais Udvari en à jugé
autrement,

 
e
e
e
5

+

 



 

7
m
e
t
r
e
s

=

 

 

22 LA PATRIE, LUNDI 16 NOVEMBRE 1953

Masnick, Davis et Frampion aident
auRoyalà remporter deux victoires

Le Royal a perdu les services — temporairement du moins — de sa ligne
Burchell-Litzenberger-Gamble — mais il a fait l'acquisition de trois joueurs
ui lui aideront beaucoup. En effet, Paul Masnick, Lorne Davis, ci-devant du

Canadien, et Bob Frampton, qui a signé son contrat vendredi, ont participé à
ptéspar le Royal contre Springfield et Sherbrooke en finsept des huit buts com

de semaine.
Hier, au Forum, un Royal inspiré

@ blanchi les Impuissants Saints de
Bherbrooke, 4-0, devant 8,209 per-
sonnes

PAUL MASNICK

Landis que la vellie A Spring-

   
field, 1 avait difficilement défait
les Indiens. 4 à 3.

PERREAULT BRILLE
Bob Perreault a de nouveau af-

fiché une belle tenue dans les buts
du Royal, hier. bloquant 22 arrêts

enregistrer sondes Saints pour
deuxième blanchissage de la sal-
son. Perreault a été aidé dans sa
tâche de protéger la cage du Royal
par le beau jeu de ses défenses:
Glen Harmon, Ted Hodgson. Buc-
ky Hollingworth et Ernie Roche. Ce
dernier reprend rapidement sa con-
dition.
Gary Biaine (aidé par Masnick

Davis et
Frampton ont compté les buis du
Roysli. qui a pris l'avance dès la
deuxième minute de jeu pour la

et Davis. Masnick,

conserver Jusqu'à la fin.
Dlaine a en effet déjoué Dave

Gatherum au tout début pendant
qu'Ed Btanklewicx et Gilles Dubé,
du Sherbrooke, purgeaient des pu-
nitions,
Marcel Bonin, l'ancien joueur

:me que le Royal avec un peu plus

après la partie, et a admis Jui-iné-

de chance aurait dû triomphe- de
son Équipe. Les joueurs de Sammy
unt été très “chanceux” de l'em-
porter puisque deus des trois buts
qu'ils ont comptés ont été des “ca-
deaux” du Royal. Le premier but
de Boucher a frappé le pa‘in de
Dupont pour se loger dans le Met |
de Pronovost. Le but de Goyette
fut un autre cadeau de Claude Pro-
novost. Ce dernier a bloqué le pre-
mier lancer de McCord puis le “re-
bound" frappa Goyette pour retom-
ber dans le filet entre le poteau et
l'épaule de Pronovost. La défensi-
ve du Canadien a été faible au
possible et Gaétan Dessureaylt
semblait trés nerveux dans ses fi-
Jets.
La joute fut la plus intéressante

de la saison. 8! les joueurs de Bé-
langer continuent d'afficher la mé-
me tenue d'ici la fin de la saison
ls n'auront aucune difficulté à dé-
loger les Reds de Trois-Rivières et
les Frantenacs de Québec. Bran
McCann n été sans cont edit la
grosse vedette du Royal avec deux
buts. McCann a été une menace
constance pour Dessureault à cha-
que fois qu'il était sur lu glace.
Johnny McGillivray a été solide à
la défense du Royal et il a appli-
qué de solides mises en échec, Vers
la fin de la période, un combat de  boxe a éclaté entre Henri Richard
et Gardner. Le jeune “Rocket” à
eu le meilleur dans Ia bataille.

2 — Canadien: Boucher
3 — Card

des As de Québec et des Red
Wings de Détroit, a éte le joueur
le plus efficace des visiteurs et il
a été dangereux en tout temps
sur la glace.
Le Royul a joué sans les services

du malade Roger Léger, tandis
que Pete Morin s encore lalsse de
côté Orval Tessier,

MASNICK BRILLE

Paul Masnick, un joueut rapide
et agressif qui à toujours été effi-
cace pour le Royai mals qui pour
une raison ou une autre ne peut
woduire dans la lisue Nationale, a
compté le but victo.ieux samedi, à
Springfield, avec l'aide de ses deux

 quée de jeu rapide, rude et inté-
ressant. Les mises en échec ont
été très rudes. mais légales, la plu-
part du temps. Les Joueurs de Jac-
ques Bélanger ont démontré une
furieuse combativité et ils ont été
opportunistes.

Royal à ouvert le pointage da:s est
engagement Initial, en s'échappant
pour parvenir pratiquement seul
devant Dessureauit. TI] l'a déjoué
avec un lancer de revers. bien qu'il
était au même instant retenu par
O'Reilly du Canadien.

La première période a été mar-

Brian McCann, le capitaine duj 

 
partenaires de ligne Vern Kaiser
et Lorne Davis, Ze trio à ele le
meilleur du Royal en fin de se
maine,
Les autres buts du Royal à

Springfield ont elé réussis
Bob Frampton, Raymond Laplan-
te et Vern Kaiser tanis que
Brent McNab, Eric Pogue et Doug
McMurdy ont compté pour le club

d'Eddie Shore,
 

par

Le Royal jouera sa prochaine
partie contre les As de Quebec de-
main soir, au Forum,

SAMEDI

1--Sprinefield: McNab ee 928 son deuxième but de Ia joute

ME Fosue «…….. 1528 dans la deuxième reprise. Boucher
3--Royai: Frampton Ja porté le pointage 3 à 1. aidé de

RnpiaetenltionTT 1736 Vinet et Richard.

: A la quinzième minute de jeu,
€-Royal: Tepe période McCann a effectué une autre mon-

(Malone, Denis) . 1138 tée à se façon et 11 a compté son
PuitaT: scomer: Wall |deuxième but, d'un angle très dif-

ficile, pour réduire je compte 3 à 2.
128 em

Punitions: Stantiewicz, Dubé. Modg-
8.3 son, Frampton.    

(Rioomere. Pogue) .. 18.M| 2—Royal: Davis
Punition: Perreault (10 minutes, Anne, oe(3)Cees ss
mauvaise conduite). nitions: Roc

Troisième période
HIER 3—Royal: Masnick

Première {Hodgson, Kaiser) . +1—Royal: Blaine 4-Royal: Frampton (Laplante) 920+ (Davis, Masnick) .....

Première période
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Dessureault a visité la clinique
lorsqu'il a été coupé au menton
acgidentellement par la rondelle,
mais la blessure n'était pas sérieuse
et fl a repris son poste quelques
minutes plus tard.

CANADIEN éGALISE
°æ Canadien a égalé le pointage

Tvuatre minutes avant la fin grâce
au but de Boucher. sans aide. Alors
que Bowman purgeait une punition
mineure pour avoir accroché. Goyet-
te à porté le pointage, 2 à ! pour
Canadien. aidé de McCord.

BOUCHER DE NOUVEAU
Boucher à augmenté l'avance du

Canadien à deux buts, en réunissant

 

Deuxième période   

Le Canadien aidé de “Dame Chance”
a triomphé du Royal Junior 3 à 2

(par ROLLAND RICARD }

Le Canadien Jr, de Sammy Pollock, a triomphé
de justesse du Royal, 3 à 2, pour remporter sa 12e
victoire consécutive depuis le début de la saison.
Les Canadiens ont été très “chanceux” hier soir,
\contre le Royal qui méritait la victoire,Sammy Pollock était =

m
é
r
i
t
é

u

n

e

assistance.
y ait furieux, Bowman a mérité une assistance.

. Dans la troisième période, le Royal
8 raté plusieurs chances d'égaler le
pointage, grâce à la belle tenue de
Dessurault, qui

signalé, surtout devant McCann à
une certaine occasion.

 

s'est grandement

Le jeu fut rude dans cet engage-
ment final et Richard et Gardner
ont chacun écopé d'une punition
majeure. Gardner a de plus reçu
une sentence mineure,
Dans la dernière période. alors

qu'il ne restait que deux minutes à
jouer, l'arbitre Kenny Mullins a fait
preuve Ze blen “pôvre” jugement
en décemant une punition à Mur-
ray, du Royal, qui a enlevé tout
espoir au club de Bélanger d'égaler
les chances. Jacques Bélanger était
furieux contre Mullins et a méme
fait quelques pas en direction de
l'officiel pour lui donner sa façon
de penser.

HIER
Première période

1— Royal: McCann
8.00
8.2%

: Goyette (McCord) .19.32
Punitions: O'Reilly (056), McGtilt-
yry (3.33), Eustace (9.01), Howman
(17.58).

Deuxième période

(McGtiltyry)

  

4 ~ Canadien: Boucher
(Vinet, Richard) .... …. SIT

3 — Royal: McCann (Bowman) .. 15.20
Punitions: Attwell (0.33), Rodeck
(3.02), Murray (12301, Pronovost
(1935).

Troisième période
Aurun point.
Punitions: Burke (0.00), Murray
(18523, Richard (majeure, 19.43),
Gardner (mineure et majeure,1042,
2e

Balmy Beach champion
TORONTO. — Le Balmy Beach

de Toronto a profité des erreurs
du club. Kitchener Waterioo pour
l'emporter 24-12 et ainsi sassurer
les honneurs de la série finale de
l'Ontario Rugby Football Union.
Le Balmy Beach gagne ia série de
deux parties, tolal des points, 30
à 21.

Ronnie Attwell
admis à l’hôpital

(DERNIERE HEURE)
Sammy Pollock, coach du

Canadien Jr, nous a communis
qué tôt ce matin que le bril-
lont joueur de centra Ronnie
Attwell 0 été hospitalisé, hier
soir, après la joute contre
Royal.

Attwell souffre de violents
maux de lête à la suite de sa
collision avec Dupont dans la
dernière période. Lez deux

joueurs ont été .umplètement
mis hors de combat.

LES COMPTEURS

 

 

MB. A. Pta
owe, Détroit eens 14 20
Lindsay, Détreit ..... © 12 18
Reidel, Détroit ....... 6 13 13
Geeffrion, Mentréal . 7 #8 16
Blean, Toronle ...... . 31818
Richard, Montréal ... 9 4 13
Sandford, Besten ... 3 11 13

*

après-midi, au compte de
personnes.
Danny Nixon n réussi l'autre but

des As. Pour Jack Gélineau, c'était
son deuxième blanchissage de la
saison.
Cette victoire laisse les As en

première position de la ligue de
hockey du Québec et les Braves
restent en dernière place.
Cinq punitions ont été décernées

aux vainqueurs dont une pour mau-
vaise conduite. Valleyfield fut puni
trois fois. Aucune Incartade n'eut
de résultat sur le pointage final.

CHICOUTIMI, 18. (PCf) — Les
Sénateurs d'Ottawa ont défait hier
soir les Sagugnéens de Chicoutimi
par 4-2, enlevant ainsi aux Sague-
néens la chance de rejoindre les
As de Québec en lère position de
la ligue du Québec. Ottawa est de-
meuré un point derrière les Sague-
néens, qui occupent la troisième
position.
Tous les buts ont été comptés

dans les deuxième et troisième pé-
riodes. Bep Guidolin a obtenu deux
buts pour les vainqueurs, les au-
tres étant marqués par Léo Gra-
velle et Jack Pland. Delphis Franche
et Jean-Paul Lamirande ont été
les compteurs du Chicoutimi.

 

OTTAWA. — Les Sénateurs d'Ot-
tawa ont défait les Braves de Val-
leyfield, samedi soir. au compte de
4-1, “devant 3.500 spectateurs.
Léo Gravelle, Johnny Arundel,

Moward Riopelie et Al Kuntz ont
réussi les buts des vainqueurs tan-
dis que Mike ‘Farell a évité le
blanchissage à son club.
Onse punitions furent décernées,

dont sept aux Sénateurs. En plus,

ar AA WT———————

5-0, devant plus de 8,069
r—m—mm rtens

de mauvaise conduite pour avoir
critiqué sa troisième punition mi.
neure de cet engagement.

SAMEDI
Première période

1—Ottawa: Gravelle

 

(Riopelle, Blair) .._ 112s
Punitions: Barera, Perret.

Deuxième période
2—Ottawa: Arunde:

n, Poland) 453
Rlopelle

  

(Gravelle, Blair)
4—Vaileyfield; Perrelll

Punitiona: Arundel

 

White.
Troisième période
Kuntz

(Johnaton, Bolton) Ce 1920
Punitions: Arundel. Guidolin. Ernet,
Quidolin, Joannette, Quido:in, Rio-

5--Ottawa:

pelle.
 

HIER

Première période
Aucun point.
Puaitions: Haworth, Houle,

Deuxième période
Irvine.

   

1—Québec: Nixon 14.04
2—-Qu.bec: Regan

(Powell, Brown) . 1547
3—Québec: Kelly .. .

Punitions: Crogier (2, inineure et
mauvaise conduite», Cabane.

Troisième période
4—Québec: Regan

(Brown, Powell) eee 1
S-Québec: Keily (Labadle) ... 1829

 

Première période
Aucun but,
Punitions: J. Moore. Buerega (2).

Deuxième période
1—Chicoutimi: Franche

(Léger. Glaudes ..... “er ‘ss
2-Ottaws: Gravelle

(Riopelle, Binir) ...... 1531

 

3-Ottawa: Quidolin
(Sabourin, Poinnd)
Punition: Lamirande.

Troisième période

  

 

4—Ottawa: Poland =..... 243
5—Chicoutimi: Lamirande

(Tk yo. cee 17.52
6—Ottawa: Guidolin . 18.50   Bep Quidolin mérita une punition Punition: Hudson.

 

Dow “dimatisée’.

Dow...  Pour couronner un combat de boxe, il n'y à rien comme une
Protégés contre tous les écarts de

température pendant sa fabrication . . elle retient ains!
tout le go fin et toute fa saveur des ingrédients de
Qualité supérieure qui la composent, pour vous donner
le meilleur de ia bière dans la meillsure des bières,

. “"CLIMATISEE"...

Québec prend une avance d'un
point en première position

QUEBEC, 16 — (PCf) — Larry Reagan et Roy
Kelly ont compté chacun deux buts alors que les As
de Québec ont blanchi les Braves de Valleyfield, hier

*

 



 

 

TRE“0————

ici; partie
(par PHIL SEGUIN )

Après neuf victoires conséçutives, les Canadiens
ont enfin perdu une partie au Forum samedi soir,
mais ce qu est plus humiliant, c’est qu’ils ont encaissé

aite, par le compte de 3-2, aux mains des
foibles Black Hawks de Chicago, au grand désappoin-
tement de 14,412 amateurs, qui n’ont pas digéré du
tout la performance plutôt futile des joueurs de
Diek Irvin. T

cette dé

Pour compléter une fin de semaine
plutôt désastreuse, les Canadiens,
après avoir pris une avance de deux
points dans la première période.
n'ont pu fuire mieux que d'annuler
2-2 avec les Black Hawks à Chicago

hier soir.
Malgré tout ceci. le Tricolore de-

meure en première place, mais son
avance sur Détroit et Toronto n'est
plus que de deux points, et les Ca-

 

AL ROLLINS

nadiens se verront bientôt en troi-
sième position, si les Red Wings et
les Maple Leafs gagnent les parties
qu'ils ont “en mains”, Détroit a
Joué trois parties de moins et To- |
ronto deux de moins que les Cana-
diens,

Les Black Hawks ont employé une l assisté à cette joute.
mise en échec serrée contre les Ca-
nadiens samedi soir, et les joueurs
d'Irvin n'ont jamals pu trouver une
solution à ce aystème défensif.

GADSBY A LE PREMIER

Bill Gadsby a compté le “eul but
de la première période, George Gee

TT TERT ——————

nulle à

 

59 secondes plus tard, Gee a re-
donné l'avantage aux Black Hawks,
aidé de Gus Bodnar, qui lui a passé
la rondelle devant :e filet. McNeil
n'a eu aucune chance d'arrêter le
coup.

ERREUR COUTEUSE
Une bévue de Harvey a donné

leur dernier point aux Black Hawks.
Harvey à arrété un assaut dans le
territoire des Canadiens, mais il
s'est laissé enlever bétement la ron-
delle par Wilson. qui a prompte-
ment lancé dans le coin du filet.
Ceci a stimulé les Canrd'ens, qui

ont attaqué avec plus d'autorité
que jamais depuis le début de la
partie, et leurs «fforts ont été cou-
ronnés de succès huit minutes avant
la fin lorsque Gamble a réussi à
loger la rondelle dans le filet. Har-
ver à racheté «on erreur en com-
mençant l'assaut qui a produit ce

but.
Les Canadiens ont continué d'at-

‘taquer jusqu'à la fin. mais Rol-
lins à tout arrété. Pert Olmstead
a enlevé la rondellk à Mortson, et
i! semblait assuré d'un but, ma's
Roilins a tout juste réussi à écar-
ter le lancer. Un peu plus tard,
Geoffrion s'est échappé pour arri-
ver seul devan. Rollins, mais ce-
lui-ei I's frustré Jui aussi. Irvin a
rempiacé McNetl par un avant

dans la dernière minute de jeu,

mais les Black Hawks ont tenu
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Première défaite d'u Canadien

Chicago__

 

SAMEDI
Ligue Nationale :
Chicago 3. Canadiens 2.
Toronto 2, Boston 0.
Détroit 3, New York 2.

Ligue Américaine :
Cleveland 4, Pittaburgh 3.
Providence 2, Hershey 1.
Buffalo 3, Syracuse 2.

Ligue Québec :
Royal 4. Springfield 3.
Ottawa 4, Valleyfield 1.

Ligue Junior du Québee :
Québec 4, T.-Rivières 3.

Ligue Provinciale :
Ste-Thérèse 3. Lachine 2.
Cornwall 5, St-Hyacinthe 2

DIMANCHE

Canadiens 2, Chicago 2.
Boston 1, Toronto 1.
Détroit 4, New York 1.

Ligue Américaine :
Providence 5, Syracuse 2.

Ligue Québec :
Royal 4. Sherbrooke 0.
Québec 5, Valleyfield 0.
Ottawa 4, Chicoutiml 2.

Ligue Junior du Québee :
Quebec 2, T.-Rivières 2.
Canadiens 3, Royal 2.

Ligue Provinciale :
St-Jérôme 2, St-Hyacinthe 0.
Lachine 4, Ste-Thérèse 2. bon pour conserver leur avantage.

A Chicago hier soir, les Black

Hawks ont concédé une avance 2-0

aux Canadiens dans la première

| période, mais lls se sont ralliés,

dans la seconde pour égaler le

compte, et les deux clubs ont ba-

| taille sans pouvoir comper durant |

ia troisième. 7984 personnes ont

 
 LOLLINS EN VEDETTE

Rollins a encore une fois évité

une défaite sux siens. Rolling 8:

‘été particulièrement b illant dans |

la troisième période, alors que les

Canadiens, tentant désespérément

ide reprendre l'avantage. ont réus-

 
« compté dans la seconde et Larry [st 19 lancers sur les buts. Rollins !

Wilson dans la troisième pour Chi- {a réussi 38 arré's, contre 31 pour jou

cago.
Johnny McCormack, qu' n'avait

obtenu qu'en but durant toute i»
saison dernière, a compté le pre-
mier but des Canadiens, et l'autre
à éte réussi par Dick Gamble.
McCormack avalt été rappelé de

Buffalo samedi. @& Gamble a éré
emprunté du Royal ainsi qu'Eddie
Litzenberger et Skippy Burchell.
Gamble a été l'un des plus dange-
reux des Canadiens durant la partie
tandis que Litzenberger et Burchell
ont paru quelque peu nerveux.
Gamble formait une Ugne d'avants

avec Bernard Geoffrion et Burchell,
tandis que Litzenberger jouait en
compagnie de Kenny Mosdell et Ca-
lum MacKay.

L'arbitre Jack Mehlenbacher a
imposé sept punitions, dont quatre
aux Canadiens. Bill Gadsby, défen-
se-etoile des Hawks, à mérité une
punition de dix minutes pour avoir
discuté trop longuement avec l'ar-
Ditre dans ia deuxième période.
Peu avant cet Incident, Doug

Harvey et ‘Larry Zeidel en sont
venus aux coups, chacun attrapant
deux mineures, et c'est ce qui a
provoqué l'ire de Gadsby, dont les
remarques n'ont pas plu à Mehlen-
bacher.
Gadsby à pris une passe de Geor-

ge Gee dans la dixième minute de
Ja premiè: période pour lancer
de la ligne bleue entre les jambes
d'un groupe de joueurs, et Gerry
McNeil a vu la rondelle trop tard
Harvey et Zeidel étaient su ea-

ehot lorsque McCormack a égaié
ole compte dans le deuxiéine engs-

gement. McCormack a fait dévier
un lancer de loin par Tom John-
son derrière Al lvilins.

 

McNeill au cours de la soee.

! Harvey, la “poire” de samedi soir,

et Mosdell ont été les héros des

Canadiens, comptant un but et un

assist chacun. Lou Jankowski et

|Gus Bodnar ont cothpié les buts

des Black Hawks
Dick Irvin a employé Skippy

Burchell et’ Litzenberger régulière-

ment dans les deux premières pé-

riodes, mals les deux recrues ont

passé le troisième sur le banc.

Le jeu a été dénué de rudesse

et l'arbitre Red Storey n'a Imposé

que trots punitions, dont deux aux.

Canadiens.
La direction des Black Hawks a

annoncé après la joute le rappel

du joueur de défense Pred Hucul,

de Calgary, et de l'ailier Fred Sasa-

kamoose du club junior de Moose

Jaw. Sasakamoose est un Indien

pur-sang. ,
Hucul se rapportera à Sid Abel

mercredi soir à New-York, et Sasa-

kamoose se rapporter vendredi

pour jouer en fin de semaine coi-

tre Boston.
Les Canadiens joueront leur pro-

chaine partie jeudi soir au Porum

contre les Mapie Leafs de Toronto.

CHICAGO — Buts: Roiline: défenses:

Mortaon, Ciadeby; centre: Peters: avants:

SeiShelBiao
ney,Couture, Wilson, Gee. Mc-
Padden, Costello.
MONTREAL—Buts" MeNell: défenses:

Bouchard, Johnson: centre: Lach:
avants: Righard, Mazur. Substituts:

Marvey. Geoffrion, Curry, Carnble. Mac-
Kay, Burcheï, Ganstwsd. McCormack.
Mosdell. St-Laurent. Litænberger.
Arbitre: Jack Mehlenbacher: juges des

Ugnes: Doug Davis, Jim Primeau.

 
 

CLASSEMENTS
Ligue Nationale :

P GPNP CPU
Canadiens 1911 7147402
Toronto . . , 17 8 45372721
Détroit . . . . 16 8 353902321
Boston . . . . 15 7 53343417
New York . , 15 4 9323350 11
Chicago . . . . 14 81333581 9

Ligue Américaine :
P GPNP CPu

Buffalo . . . . 1711 51604023
Cleveland . . . 14 8 60524616
Hershey . . . 16 7 73-57 53 16
Pittsburgh . . 16 7 72534816
Providence . . 17 8 0039 56 16
Syracuse . . . 18 5121507711

Ligue Québec :
P GPNPCPu

Québec . . . . 15 8 435013810
Royal . . . .. 16 8 52504018
Chicoutimi . . 16 7 63576017

tawa . . , , 15 7 62463716
Sherbrooke . . 16 6 8253 49 14
Springfield . . 14 6 80455212
Valleyfieid . . 17 5102 48 70 12

Ligue Junier de Québec :
P GPNPCPts

Canadiens . . 1312 107620 24
Frontenac . , . 14 8 42484018
T.-Rivières . . 14 6 71434713
Royal] . . . .14 31013340 7
Jonquière . . . 11 2 902361 4

Ligue Prorinciale :
P GPNPCPts

Ste-Thérèse . . 15 8 61 515017
Cornwall . . 14 8 51833917
St-Hyaclnthe . 14 8 6 0 50 40 18
Lachine . . . . 12 6 6039 4012
St-Jérônte . . 15 41104266 8

Denxiéme période

2--Montréal: MeCormeck
(Johnson, Olmstead) ......... 04

3—Chicago: Use (Bodnar) 13
Punitions: Harvey (2) (520), Zetdel
(2) (3.20), Gadiby (10 min, mauvaise
conduite, 5.29). Oimstead (19.15).

Troisième période

«Chicago: Wilson . 11100 — 256
S—Montréal: Gamble (Harvey) .. 12.10

Punition: Harvey,
Arréus: Roilins 20, McNeil 30.

HIER
Première période

1— Canadiens: Harvey (Mosdell) ..
3—Canadiens: Moadeli

(Harvey, MacKay: . ee
Punition: Burchell (136),
Arréts: Rollins 9, McNeil 8.

Deunièmee période
3—Chieago: Jankowski

{Conacher, Peters) ...
+—-Chicago: Bodnar

(Clee, Morison) . Lo 18.
Funitiona: Harvey (16.18), Osdsdy
‘ ).
Artie: Rolling 10, McNeil 13.

Troisième périoée
Aucun but.

#52

17,41

118  mire
1—Chicage’ Gada (Gee) : 0H
Pons: Oadedy (10.88). Richard
usa),

Aucune punition,
Arréta: line 19, McMetl 19.
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Détroit gagne deux fois et
rejoint Toronto en 2e place

DETROIT — (PAS)
Kelly ont compté hier soir

— Gordie Howe et Red
chacun leur sixiéme but de

la saison pour menerles Red Wings de Détroit à une
victoire de 4-1 sur les Rangers de New-York et
remporter la série aller-retour de fin de semaine.
Les Wings qui avaient battu les

Rangers samedi soi. 3-2, en comp-
tant trois buts à Ia derniére pé-
riode, enregistrérent le mé&ae nom-
bre de points, à la première, hier
soir. -
Johnny Wilson, Mordie Huwe et

 

BILL QUACKENBUSH

la recrue Bill Dineen comptérent
dans les premières 15 minutes

C'était la sixième partie consé-
Cutive sans défaite pour Detroit
Qui monte sur un pled degalité
avec Toronto en deuxième position
de la NHL.

Paul Ronty a compté dans la
deuxième période. Mais Kelly y
est allé du quatrième point des
vainqueurs à la derniére périoce.

Dans cette période, Paul Ronty
s'est battu avec Tra Lindsay, mais
c'est ce dernier qui à porté tous
les coups, Comme les arbitres sé
paraient les belligérants, Lindsay
à frappé Ivan Irwin, spectateur au
combat.
BOSTON — (PCf) — Les Maple

Leafs de Toronto et les Bruins de
Boston ont fait partie nulle au
compte de 1-1 hier soir. C'est la hui-
tiéme partie consécutive sans défaite
pour les Maple Leafs. Ils ont da
revenir de l'arrière, hier soir.

Le vétéran Porky Dumart a enre-
gistré son premier but de la saison
au débit de in troisième période.
Huit minutes plus tard, Ron Stewart
égalait les chances.

Dumart, qui aura bien'ôt 37 ans,
accepta une passe de Joe Klukay
et laissa par r un boulet, à 35
pieds du filet, et déjous ainsi

Harry Lumley,

Huit minutes plus tard, après

une attaque massive des Leafs,

Stewart compta d'environ 12 pieds
de la cage de Jim Henry.

Méme si les Bruins ont perdu les

services de deux joueurs, Bill Quac-

kenbush et Réal Chevrefils, Ils fu-

rent trés apre:sifs, dès le début des

hostilités. Mais l'arbitre Jack Meh-

lenbracher garda le contrôle de la

joute.

T1 imposa neuf punitions dans la

première période.

BOSTON AFFAIBLI

TORONTO, 18. — (PCI) — Les

Maple Leafs de Toronto ont blan-

chi les Bruins de Boston, au compte

de 2-0, samedi soir, devant 13,302

personnes. Les Leafs n'ont pas subi

la détaite an cours de leurs huit

dernieres parties.

C'etait aussi le premier blanchis-

sage de la saison pour Je gardien

¢e buts Harry Lumley.

Ce fut une soirée désastreuse

pour Boston. qui jounit sans les

services de Milt Bchmidt blessé 1

y a une dizaine de jours. En effet,

le Joueur de défense Bill Quacken-

bush et l'ailier Réal Chèvrefils fu-

rent biessés très péricusement. Ils

ont tcus deux subi une fracture de

la jambe droite.
Quackenbush s'est fracturé la

jambe au-demus de la , cheville
après une dure mise en échecs de Bid Smith.

——_—…—res
Chévrefils s'est brisé la jambe,

un peu en bas du genou, quand il!
est venu en collision avec Pern
Flamon.
I n'y eut pas de punition sur au-

cun de ces jeux. Les deux joueurs
sont à l'hôpital Général de Toron-
to. ile ne pourront jouer avant
deux mois.

NEW-YORK—Gien 8kov, Vic Sta=
ajuk et Metro Prystai ont compté des
buts en moins de huit minutes du-
rant la troisième période, samedi,
alors que les Red Wings de Détroit
ont vaincu Jes Rangers de Newe
York 3 A 2 devant 13,782 personnes,
Les Rangers ont déclassé les Red

Wings durant les deux premières
périodes, mais Terry Sawchuk a été
sensatiennell dans ses fllets. Saw-
chuk fut la grande étoile du Détroit,
iI a bloqué 33 lancers dans cette
Joute qui a fourni du jeu très inté-
ressant.
Le premier point des Rangers fut

un but chanceux réussi par Wally
| Hergesheimer, tandis que le deuxie-
me point des New-Yorkals fut
compté trente secondes avant la fin
de la joute par la recrue Camille
Henry alors que les Rangers avaient
six avanis dans le mélée.
Bkov a égalé le compte pour De-

troit, 1 à 1, durant la troisième
minute de jeu de la période finale,
Il à pris le retour du lancer 1e
Marty Pavelich pour déjouer Bower
Qui était étendu sur ia glace.

Pavelich a encore participé au
deuxième but des Red Wings en
faiscnt une belle passe à Stasiuk en
avant des buts de Bower. Ce der-
nier n’a eu aucune chance de blo-
quer le lancer de Stasiuk. ©
Moins de deux minutes plus tard,

Prystal à compté le but qui devait
assurer la victoire à son club. Il
A pris Bower en défaut avec un
lancuer de 20 pieds après avoir pris

une passe de Johnny Wilson,

SAMEDI
Première lode

Aucun point. rés
Punition: Howell (8.00),

Deuxième période
1 — New-York: Hergesheimer 912

Punitions: Pavelteh (1226), Howe
16.27), Hergeshelmer (8.46), Lind-
my (12.08), Goldham (14.54).

Troisième période
2 — Détroit: Skov

fQoldham, Pavelleh). 248
3 — Detroit: Stagiuk (Pavelich) ss
4— Détroit: Pryetai (Wilson) 1008
8 - New-York: Henry =

(Ronty, Mirkoski} 1930
Punitlon: Irwin (3.28).

Première période
Aucun point.
Punitions: Armatrong, Horton, Cla-

1— Toronto: Micay (Hassard) 1338
Punitions; Stewart (18.465), Horton
(19.38).

Troisième péricde
2— Toronto: Horton 1019

Punition: Armstrong (7.36).

HER
Première période

Aucun poict.
Punitions: Thomson (014), M
Armstrong (3.30). Nesterenko (657),
Morrison (031), Labine (8.51),
Nesterenko 3 & 12.43), Gardner
41243), Labtne (1407).
Arrête: Benry 13, Lumley §.

Dentiime période
Aucun point.
Punitions: Labine (236), 0. Arm-
strong (7.31).
Arrête: Henry 14, Lumley 12.

Troisième périods
1 — Boston: Dumart

(Kiukay, Laycoe) ........... 348
2 — Toronto: Stewart +

(Kennedy, Thomason) nn
Punirion® Morrison {18.13}.
Arréta: Henry 8. Luniley 9.

Premiire période
1 — Détroit: Wilson

1Delveccnio, White) .. -
2— Détroit: Howe (Delvecehto) .
3— Détroit: Dineen

 

Punitions: Skov (202), Bentiey
3% Howell (951), Goldham

).
Arrêts: Sawchuk 8. Bowe 16

Deuxième période
4— New-York: Ronty

(Mickoaki, Irwin) 179
Punitions: Howe 31), Irwin
1128), Goidhase (11.30), Irwin
418.17),
Arrêts: Bewchuk 9% Bower 11,

Troisième période
$— Détroit: Kell

« , Lindsay) ...........
Punitions: Lindsay (3 mineures
3.02), Ronty (2 mineures & 303),
Deivecehto (421), Arbour (12.27).
Arrête: Bawcu &
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LA PATRIE, LUNDI 18 NOVEMBRE 1953

Eisenhower déclare qu’il faut nous
préparer pour la guerre atomique
 

Coordination de la défense
du Canada et des Etats-Unis

OTTAWA, 16 —(PCf) — Le président
Eisenhower a déclaré, samedi, aux Canadiens qu’ils
devaientse préparerà faire face à la guei-e atomique,
mais il a recommandé de ne pas perdre l’espoir qu’une
paix durable puisse être atteinte sans conflit.
Prenant la parele à une réunion >

éonjeinte des Communes et du Sé-
nat, je pelisident a dit que le Ca-
nada ot les Etats-Unis peuvent
prendre et prendront les moyens de
protéger l'Amérique du Nord con-
tre toute attaque surprise par la
voie des airs.
“La menace communiste subsiste

toujours”, dit-il. “La dernière com-
munication aoviétique au monde
occidental à un ton brutal sinon
arrogant. Nos projets sécuritaires,
dit-il, doivent tenir compte de \a
possibilité pour les Soviets de lance
une attaque atomique sur | \méd-
que du Nord”.

Alors que les pariementaiies ap-
plaudissaient, le président à v'muté
avec fermeté:
“Nous aménagerons la défense de

notre continent sans renier nos
promesses à l'Europe oecidentale ou
oublier nos amis du Pacifique.”
Après eon discours, le président

sn conféré durant 65 minutes avec
Je cabinet. Un communiqué oon-
joint a été émis deux heures plus
tard. FI annonçait une plus grande
coordination dans les préparatifs
de défense du Canada et des États-
Unis.

COORDINATION

Le communiqué dlsait ©
“On a reconnu A l'unanimité

f'importance vitale de méthodes of- de
ficaces pour in défense cenjointe,
notamment à cause des possibilités
techniours plus grandes d'attaque
aur les deux pays au moyon d'ar-
mea d'une grande capacité de des-
truction.”
Le communiqué à fait alnsl allu-

sion à 1a ppasibilité, noulngée dans
le discours du président, d'une ai-
taque aérienne russe avec bombes
atomiques ou à hydrôgène.
Ie communiqué ajoutait que les

“méthodes de collaboration qui se
sont avérées satisfaisantes an cours
des années fournissaient une base
ferme permettant de resserrer da-
vantage les liens étroits entre le
Canada et les Etats-Unis en ma-
titre de défense commime”,
M. Eisenhower n été informé des

Opinions canadiennes sur les pro-
blèmes internationaux. II en fera
peut-être état lors de la conférence
des trois Grands aux Bermudes, le
mois prochain.
Le communiqué A annoncé que

“des prints de vue ont été échangés
concernant les récents développe-
ments de la situation internationsle
et sur les measure susceptibles de re-
licher la tension internation-le nc-
tuelle”.
Ces mequres n'ont pes été iden-

tifiées mais on prénume qu'elles
sont semblables à celles dont il sera
Question à la conférence des trois
Grands.

RESISTER A L'AGRESSION
“D a été convenu”, ajoute le

communiqué, “que tous les efforts
pour la paix et pour amélorer les
conditions universelles déployés par
los Nations unies ou d'sutrea or-

ismes devraient être secondés.
à également reconnu à l'una-

nimité la nécessité de maintenir la
force, l'unité et L» détermination
@u monde libre pour résister à l'a-
gression”.
Le discours du président et le

communiqué ont tous deux signalé
l'importance de l'expansion du com-
merce international sur une base
muitilatéraie et de la céslisation dt
la canalisation du St-Laurent.

‘Toutefois, dams com Giscours de
1.08 mots devant le Parlement, de
président a déclaré que le projet
d'exponsion du commerce interns.
tionai ne pouvait être réalisé à la
hate.
M. Eisschower à formulé l'espoir

que de Uvngrès approuve à es pre-

 

 

chaine session Ia construction de
is partie navigable prévue dans le
projet concernant le St-Laurent. Le
président n changé de la sorte le
sens indiqué dans son discours pré-
paré. Le texte disait que le Sénat
“devrait” approuver cette phase du
projet.
Le président a été interrompu 21

fois par des applaudissements. Son
discours a été diffusé par d'mnom-
brables postes radiophoniques et
147 pestes de télévision, y compris
ceux de Radio-Canada.

EN FRANÇAIS
Ewenhower à été acclamé quand

il a commencé aon discours en
français en saluant ls population
canadienne française.
“Mes salutations s'adressent

également”, dit-il, “à mes omis
canadiens qui parlent français. Je
sais que je fau preuve d'une gran-
de témérité en essayant de m'ex-
primer, si peu soit-il, dans cette
langue. Auasé, fais-je appel à votre
Indulgence pour toutes les erreurs
que je peux commettre en vous
faisant part personnellement et
directement de mes sentiments
d'amitié et de haute estime.

“Je vous salue également pour
\a part importante que vous avez
prise, de concert avec vos frères

langue anglaise. au développe-
ment de ce grand pays“.
Abordant in question des prépa-

ratils de défense, le président a
déclaré:
“Le Canadas et les Etats-Unis

août des partenaires égaux. Ni l'un
ni l'autre n'ose perxtre de temps.
TU y & un temps pour être en aler-
te et un temps vour se reposer.
Notre époque exige une viligance
Inceasante. Les mesures défensi-
ves ont été étudiées de façon com-
pléte par les organismes officiels

des deux pays. Le comité perma-
nent de défense conjointe a tra-
vaillé avec assiduite et- avec effi-
cacité à nos problèmes mutuels. Il
est maintenant temps de réaliser
les mesures approuiées.

PAIX DURABLE

Le président a abandonné son
texte préparé vers la fin de son dis-
cours pour demander que tous les
pays libres continuent d'espérer
qu'une paix durable pourra être at-
teinte éventuellement.

Il à rappelé les jours sombres du
début de ia deuxième guerre mon-
diale alors que les Alliés étaient
acculés au mur. Les Alliés ont ce-
pendant réussi à remportee une
“grande victoire”.

“Nous pouvons constater avec
quelle rapidité les humains peuvent
passer Gun état d'accablement, de
désespoir sn certains cas, à un état
d'exultation. Alors qu'aujourd'hui,
nous ne pouvons' comprendre lin.
transigence qui à nuére avis est le
fait de certains autres, alors que
nous essayons d'incorporer ce que
nous C:oyons être la raison et la
compréhension aux propositions que
nous mettons de l'avant .. alors
que nous nous demandons avec
perplexité pourquoi ces offres ne
sont jamais acceptées, nous conti-
huons quand même à& croire que
l'espoir viendra à bout de tout.”

PANS L'HARMONIE
Le président à été présenté aux

sénateurs et aux députés par ie
premier ministre, M. Lows Saint-
Laurent. Ce dernier à dit que “les
Etats-Unis et le Canada prouvatent
à l'univers qu'une grande puimance
et une autre moins imposante pou-
vaientueiepr dans l'harmonie
æns a plus petite soit aub-
mergée3par sa voisine plusJus
unte/" Nous. Canadiens,
que dans l'intérêt de notre défense mutuelle, tious pouvons, en toute

 

Veagesse et sécurité, combiner plu-
sieurs de nos ressources militaires

avec les vôtres dans un systéme aé-

curitaire véritablement collectif.“

M. Eisenhower s été remercié en
français par M. René Beaudoin,

Orateur des Communes. et par le
sénateur Wishart Robertson, Ora-
teur du Sénat.

Le président a été forteme”t ap-
plaudi quand {1 a affirmé que “le
tmonde libre doit en arriver à recon-
naître que Jes barrières commer-
ciales, bien qu'érigées pour proté-
ger l'économie d'un pays, ébranient
souvent en réalité sa prospérité”.

“Mais”, ajouta-t-il, “le Canada et
les Etats-Unis ne peuvent pas courir
le risque de disloquer leur industrie
et leur agriculture par “des décisions

hâtives pour accomplir soudaine-

ment ce qui se produira inév:table-

ment avec une évolution économique
ordonnée”.

LA CANALISATION

La canalisation du St-Laurent,
dit-il, est “inévitable — sûre et cer-
taine”. Le conseil de sécurité des
Etats-Unis y est favorable pour des
raisons militaires. Le cabinet l'ap-
prouve pour des raisons sécuritai-

res et économiques. Un comité sé-
natorial américain a déjà souscrit
son consentement.

“Le projet sera étudié par le sé-

nat américain qui, je suis confiant,

prendra une décision favorable à 68
sujet ou quelque autre mesure du
genre. Les voies et moyens d'assu-
rer la coopération américaine à ce
grand projet sera, je l'espère, au-
torisée et approuvée au cours de la
prochaine session du Congrès.”

Dans son discours, le prèsident
à rendu hommage au Canada en
duant que “nous, dans notre pays,

tespectons et admirons depuis
longtemps le Canada qui est la
forteresse du Commonwealth bri-
tannique et l’une des naions les
plus importantes Comme les So-
viets ne peuvent rien pour diviser
le Commonwealth, vien ne pourras
détériorer l'amitié canado-améri-
caine”,

La visite de deux jours du pré-
sident a pris tin samedi soir quand
son train spécial est par pour

Des milllers de personnes ont
scclamé le président quand il s'est
rendu en voiture ouverte au Par-
lement, samedi. Il a inspecté une

garde d'honneur de 100 hommes
devant la Tour de la Paix en même
temps qu'une salve de 21 coups de
canons était tirée en son honneur.
Après son discours et sa confé-

rence avec le cabinet, le président
et Mme Eisenhower ont déjeuné à
la résidence du premier ministre

en compagnie de M. et de Mme St-
Laurent, Au cours de Ia soirée,
le président a donné un diner à
l'ambassade américaine en l'hon-
neur du gouverneur-générel, le T.
H. Vincent Mamey.

 

Dominici tente
de se suicider
DIGNE. Frances, 1& (PA) — Cas-

ton Duininici, vieux fermier de T0
ans qui à admis avoir été l'auteur
du triple meurtre du savant beitan-
nique sir Jack Drummond. spécia-

li y a 15 mois. a tenté de se suicider

La police & pu s'emparer du vieil-
lard au moment où il voulait se je-
ter en bas d’un pont ferroviaire. In-
criminé par deux de ses Îtis. Domi-
nici à été formellement accusé, au-
jourd'hui, du triple meurtre.
Le vieillard à admis avoir tué Jes

Drummond le matin du 5 août 1962
après que alr Jack, Agé de 61 ans.

leur camp en bordure de ls route.
Le camp était situé À 200 verges de
Ia maison de pierre des Dominici,
dans le sud-est de la France.
rete liste en nutrition, de lady Deum-!

mond et de leur fillette de 11 ans,’

aujourd'hui, sur la scène du crime. !

l'eut surpris en train de rôder dans :

Collision

Le cargo à vapeur français “Pé-
rou”, de 7.264 tonneaux, l'autre na-
vire impliqué dans cette collision,
à pu continuer sa route sans grand
dommage et il n'a signalé aucune
perte de vie.
Le navire italien, attaché au port

de Gênes, aurait porté un équipage
de 25 hommes, mais, plusieurs heu-
res après l'accident, les navires de
secours n’avaient retrouvé que cinq
survivants. Le désastre est survenu
à 2% milles au large du port de
Dungeness, dans le sud-est de l'An-
gleterre.

Des hélicoptères et autres appa-
reils de I'Aviation américaine, un
Hélicoptère britannique et une fou-
le de navires de sauvetage ont rap-
porté que plusieurs cadavres flot-
taient dans la Manche au milieu
des débris.

L'accident est survenu aur une
mer calme,
“La façon dont Ia collision s'est

produite est encore un mystère, car
le temps était clair, d'après ce que
nous pouvons voir”, à déclaré Da-
vid Ofller, vétéran des souvetsges
en mer.
“La mer était très calme et 11 n'y

avait pas le moindre vent”, pour-
suit-il, “mais nous avons eu de la
difficulté à repécher les survivants
car l'eau était couverte de débris
et d'huile en grande quantité.”

C'est 1a vedette britannique “Per-
lorys" qui a recueilli plusieurs corps,
grâce à ta lumière projetée par les
fusées des avions américains de
secours. Le “Perlorus” en a trouvé
trols “qu'il à confiés au navire de
sauvetage de Dungeness.
Une des victimes n succombé à

bord du “Pérou”.
Le “Pérou” faisaik un voyage ré-

œuller entre Anvers et le golfe du
Mexique. TI prend habituetiement|
des marchandises variées en divers
ports européens et rapporte du coe

 

 
SOURIRE DE em.
10 Mondor ont raison d   

sur la

Manche:20morts
Un cargo coule

DUNGENESS, Ang, 16 — (PAf) — On craint
que 20 marins aient perdu la vie dans une mystérieuse
collision survenue avant l’aube, aujourd’hui, sur la
Manche, et dans laquelle le cargo italien “Vittoria
Claudia”, de 2,745 tonneaux, a coulé,

 

 

 

Longue envolée
d’un chasseur à
réaction CF-100
OTTAWA, 16. (PCI) — Un chas-

seur à réaction CF-100 du CARO

a volé sans arrêt de Vancouver à

North Bay, Ont, hier. On croit

que c'est la plus longue envolée

sans escale effectuée jusqu'ici par

un CF-100,

L'avion a parcouru les 2,000 mil-
les dans environ quatre heures, à
une vitesse moyenne de 550 mil-
les à l'heure Si les conditions
avaient été favorables, il aurait
tenté d'atteindre Halifax, ou au
moins Montréal, zans escale. Le ple
lots était le lieutenant de section
Mike Cobierski, 33 ans, de Camp-
bell River, C.-C.

retere eteet.

» 2
Présumé escroc

Claude Genest, sans adresse au
dossier, à été traduit devant le Tri-

bunal, sous l'accusation d'avoir 00-
tenu une somme d'argent asset
rondelette par supercherie et men-

songes.
Son enquête préliminaire a été

fixée au 20 novembre. Le juge Eu-
gène Lafontaine lui à refusé tout
cautionnement.

Le détenu à dû répondre aux ac

cusations sulvantes: vol au moyen

de supercherie et, de mensonge de

$400 à Mme L. Flynn: 3100 à M

Pascal Distano; $30 à M. Claude

Savoie; $200 à M. H. De Canter;

! 800 à M. A. Gadbois: 850 à ML Anel-

tus Beaucage; $30 à M. Jean Du-
rocher; $12 à M. Alfred Lalonde:
325 à M. Gilles D'Amour et #20 à
Mile A. Frigon.

  

  


